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vm*a Une quinzaine d'arrestations. 3

QHuile à chauffage: 
importante fraude
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Chef de ^Opposition officielle à 
Québec, M. Jacques Yvon Morin, 
s'est livré, mercredi, à une analyse 
serrée de la performance du gou­
vernement sur le plan économique 
et sur le plan politique. LA PRESSE 
présente aujourd'hui en Pleins Feux 
de larges extraits des arguments 
utilisés par M. Morin à l'Assemblée 
nationale, en réponse au discours 
inaugural, pour conclure à l'échec 
du gouvernement sur le plan éco­
nomique et à l'affaiblissement poli­
tique du Québec sou$ l'administra­
tion de M. Bourossa. ,

nêtes se sont constitué, au cours 
des derniers mois, des magots inté­
ressants, soit en revendant l’huile 
volée à des commerçants, devenus 
receleurs, soit en alimentant leurs 
camions diesel avec cette huile 
pour éviter de payer la taxe pro­
vinciale sur les carburants diesel. 
Cette taxe est de 25 cents le gal-

Des représentants des services fé­
déral et provincial du Revenu ont 
collaboré avec la Sûreté du Qué­
bec, au cours de l’opération d’hi­
ver. Des membres du service des 
enquêtes spéciales du Revenu pro­
vincial ont pratiqué des expertises 
afin de déterminer si les livreurs 
n’auraient pas contourné la taxe 
sur les carburants diesel.

Les consommateurs fraudés par 
les livreurs arrêtés se retrouvent 
un peu partout dans la grande ré­
gion métropolitaine. Des gens de 
Laval, de la Rive sud et de diffé­
rents secteurs de la métropole, en 
particulier dans l’Ouest, ont payé 
aux grandes entreprises pétrolières 
un surplus qu’ils n’auraient jamais 
dû débourser.

Ils ont payé ces surplus dans plu­
sieurs cas parce que leurs livreurs 
avaient ingénieusement modifié la 
tuyauterie de leurs camions. Cela 
permettait de détourner une partie 
de l’huile après qu’elle eut passé 
par le compteur, pour la ramener 
dans les réservoirs des véhicules.

Dans d’autres cas, on ne s’était 
pas donné tout ce trouble. Avant 
d’arriver chez les clients, les li- 
Volr RACKET, page A t

par Jean-Pierre CHARBONNEAU
“Un très grand nombre de distri­

buteurs d'huile à chauffage du Qué­
bec fraudent régulièrement les con­
sommateurs en leur volant environ 
10% des livraisons qui leur sont 
facturées."

Commandant de l’Unité montréa­
laise des crimes économiques de la 
Sûreté du Québec, le lieutenant 
Jacques Marquis a fait cette fra­
cassante déclaration hier après- 
midi, à Tissue d'une opération qui 
a conduit, au cours de la journée, 
à l’arrestation d’une quinzaine de 
livreurs et de commerçants d’huile 
à chauffage de la région métropoli­
taine.

Ce . serait depuis un an ou deux 
que les pratiques malhonnêtes se 
sont répandues chez plusieurs 
sous-contractants des grandes en­
treprises pétrolières. Comme beau­
coup d’autres hommes d’affaires et 
commerçants, les livreurs d’huile 
impliqués dans ce racket ont choisi 
eux aussi de profiter, à leur fa­
çon, de l'inflation et de l’augmen­
tation du prix du pétrole.

Pouvant réussir à voler jusqu’à 
8,000 gallons d'huile à chauffage 
par" semaine, les livreurs malhon-

Sa

Ion.
Après des surveillances et des fi­

latures qui avaient débuté à 4h du 
matin dans le cadre de l’Opération 
Celcius, les policiers ont arrêté hier 
12 livreurs travaillant à contrat 
pour les compagnies Golden Eagle, 
British Petroleum, Gulf Oil et Ca-

— page A 7
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Tous les distributeurs mis sous 

les verrous sont soupçonnés d’avoir 
écoulé l'huile volée auprès de trois 

"commerçants d’huile de Lachine, 
Sainte-Clothide et Sainte-Martine.

Ces receleurs ont accumué eux 
aussi des profits importants, 
exempts naturellement d’impôt sur 
le revenu, en achetant à 20 cents 
le gallon, l’huile volée par les li­
vreurs. Cette huile a été revendue 
aux consommateurs aux tarifs ac­
tuels du marché, soit entre 40 et 50 
cents le gallon.
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Un "violent" 
se raconte

photo Pâut-Honrt Tilhot. Ut PRESSE 
Jean-Claude Boutin, inspecteur des poids et mesurés/ montre comment 
des livreurs d'huile à chauffage s'étaient pris pour voler leurs clients. M. Boutin 
n'a pu s'empêcher, de sourire en voyant le Compteur tourner à pleine vitesse 
sans qu'aucune goutte d'huile ne sorte du boyau...
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Pas d'argent 
pour
l'espace vert

— Goldbloom

Un déficit de $900 millions
sur un coût de
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$1.3 milliard
i ipar Rhéal BERCIER 

et Guy PINARD
La note de l’aventure olympique 

vient d’atteindre un sommet de 
$1,325,000,000 ce qui porte désor­
mais le déficit à ta somme astrono­
mique de $900 millions.

Les informations recueillies par 
LA PRESSE de sources accréditées 
confirment. ainsi les dépassements 
extraordinaires des coûts à surve­
nir progressivement sur le chantier 
olympique et dont le gouvernement 
se garde bien de faire écho.
• Selon le dernier relevé financier 
réalisé conjointement par le minis­
tère des Finances, celui des Affai­

res municipales et la Régie des in­
stallations olympiques (RIO), la 
valeur des investissements qui se­
ront injectés dans ce chantier a 
progressé de près de $300 millions 
depuis novembre dernier.

L’on attribue l’augmentation des 
coûts de l’inflation, aux manoeu­
vres spéciales de sauvetage mises 
en oeuvre pour sauver les Jeux et, 
surtout, à la révision rigoureuse 
dés sommes affectées à certaines 
réalisations qui ont de loin dépassé 
les normes acceptées antérieure­
ment et qui étaient considérées 
comme des, maximums permissi­
ves.

tenait pas compte alors, des dépen­
ses qui allaient être encourues pour 
la mise sur pied du village olympi­
que. m Pierre PAIEMENTde notre bureau de Québec

QUEBEC — Le ministre Victor 
Goldbloom a reconnu hier que le 
territoire de la CUM allait bientôt’ 
perdre 315 acres d’espaces verts au 
profit d’un développement résiden­
tiel et commercial
“Nous aurions aimé les sauver 

mais il aurait fallu les acheter et 
nous n’avions pas l’argent", a dit 
le ministre responsable de la qua­
lité de l’Énvirionnement devant les 
journalistes alors qu’il commentait 
la nouvelle publiée hier par LA 
PRESSE.

M. Goldbloom estime qu’il aurait 
fallu quelque $200 millions pour ac­
quérir cette réserve de verdure si­
tués à Beaconsfield, dans la partie 
ousst de l’ile de ^Montréal. Le mi­
nistre a cependant précisé que le 
montant qu’il avait avancé ne con­
stituait pas une évaluution précise 
mais simplement “un ordre de 
grandeur”.

Celui qui s’était fait —en vain 
— le grand défenseur du parc Viau 
devant le maire Jean Drapeau 
était personnellement au courant 
du dossier de Beaconsfield pour en 
avoir discuté Iongement avec les 
autorités de cette ville. Mais ces 
discussions remontent à un certain 
temps.

M. Goldbloom reconnaît que le 
projet de Beaconsfield va à l’en­
contre du schéma d’aménagement 
de la CUM, lequel réservait cet es­
pace pour des fins récréatives, 
mais fait valoir que le gouverne­
ment 4loit faire des choix et que, 
pour protéger l’environnement, 
Québec s’est déjà porté acquéreur 
des Iles de Boucherville, du som­
met du Mont Saint-Bruno et de l’ile 
d’Anticosti.

Depuis ce temps, le coût des 
Jeux a continué à grimper graduel­
lement. En novembre de l’an der­
nier, alors que le gouvernement 
québécois , décidait de s’emparer du 
projet, pour mieux le structurer, , 
pour chasser les récalcitrants et 
surtout pour remplacer l’entrepre­
neur qu’était Montréal, les immobi­
lisations globales projetées pour les 
Jeux étaient de $1,032,000,000.

Aujourd’hui encore, les coûts ont 
gonflé. Mais on semble maîtriser la 
situation. Du total de $1,325,000,000 
comptabilisé aujourd’hui,, on se 
garde un "coussin financier** de 
l’ordre de $100 millions pour com­
pléter, après les Jeux, le mât du 
stade si, selon les échéanciers, il 
ne peut - pas être cons truit avant 
l’ouverture de cet événement inter­
national.

On estime donc à $425 millions la 
"valeur des revenus que les Jeux 
rapporteront au Québec.
La répartition

Du déficit de $900 millions actuel­
lement envisagé, Québec absorbe­
rait la plus importante partie, soit 
$650 . millions et la ville de Mont­
réal $250 millions. La métropole du 
Canada a investi jusqu’à mainte­
nant $450 millions dans le projet

On. n’écarte toujours pas, dans 
les hautes sphères de l’administra­
tion gouvernementale, québécoise, 
la possibilité que le gouvernement 
central retourne vers le Trésor pro­
vincial la rondelette somme de $200 
millions évaluée par M. Robert 
Boufassa et qui repose sur le sur­
plus fiscal qu’Ottawa retirera de 
l’augmentation des coûts enregis­
trés pour réaliser les Olympiades.
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■iOn semblé maintenant assuré 
dans les milieux gouvernementaux 
que le projet sé réalisera et on at­
tribue cet optimisée à la construc- 
vité des travailleurs dt L> construc­
tion qui ont relevé le défi et qui 
prouvent quotidiennement leur va­
leur réelle et “savent ce que la 
majorité des Québécois attend de 
leur part’’.’. - ’ :

Rappelons que l’investissement 
projeté pour la construction des in­
stallations olympiques et l’organisa­
tion des Jeux était évalué, en 
janvier 1973, à $310 millions. On ne
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Le photographe Pierre McCann a imaginé ce montage d'un robinet qui ne 
coule plus assez vite pour remplir la baignoire olympique.
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Claude Çastonguay vient de re­
mettre au gouvernement un rap­
port important : une grande 
charte de la vie urbaine au 
Québec. Ses amis voient en lui 
des contradictions. U a quitté 
le gouvernement en claquant les 
portes ou presque et il accepte 
pourtant des contrats. Il n'a ja­
mais caché son nationalisme et 
travaille quand même pour le 
gouvernement fédéral. On ap­
prend, de plus, dans un croquis 
de Christiane Borthiovme, qu'il 
aime la peinture et en fait, qu'il 
a tapissé sa salle de bain de ca­
ricatures du temps qu'il était mi­
nistre et que, sous des dehors 
sérieux, voire sévères, il aime 
rire et a un sens de l'humour 
particulier.
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f photo Mkhot Srpvtl, LA PRESSE

Miriam De Vico est, avec Pierre Du» 
péré, animatrice d'un atelier-bouti­
que de design d'intérieur et de vê­
tements presque futuristes. Made­
leine Dubuc a rencontré les deux 
designers qui parlent de leur tra­
vail, de leurs rêves et de leurs 
réalisations.

LA HAVANE, Reuter — Cinq 
personnes ont perdu la vie dans 
une collision en plein vol survenue 
jeudi soir entre un DC-8 d’Air Ca­
nada loué par la compagnie aé­
rienne nationale cubaine et un 
avion de transport cubain qui effec­
tuait un vol d’entrainement, indi­
que-t-on de sources proches des au­
torités aéroportuaires à La Havane.

Toutes les victimes se trouvaient 
à bord de l’avion cubain, un Anto­
nov-24 de fabrication soviétique, qui

s’est écrasé à m mille de l’aéro- 
- port international de La Havane, 
précise-t-on de mêmes sources.

Les 29 personnes à bord du DOS 
s’en sont tirées indemnes, l’appareil 
ayant réussi à se poser au sol malgré 
des dommages à une aile. Cet ap­
pareil, l’un des deux loués à Cuba 
pour assurer la liaison La Havane- 
Montréal, arrivait à Cuba, venant 
de Montréal. L’identité des passa­
gers n'a pas été révélée.
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Chef, de l'Opposition officielle à 
Québec, M. Jacques-Yvon Morin, 
l'est livré, mercredi, à une analyse 
iserrée de la performance du gou­
vernement sur le plan économique 
et sur le plan politique. LA PRESSE 
présente aujourd'hui en Pleins Feux 
de larges extraits des arguments 
utilisés par Ml Morin à l'Assemblée 
nationale, en réponse au discours 
inaugural, pour conclure à l'échec 
du gouvernement sur le plan éco­
nomique et à l'affaiblissement poli­
tique du Québec sous l'administra­
tion de M. Bourassa.
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mjl
par Jaan Pierre CHARBONNEAU

“Un très grand nombre de distri­
buteurs d’huile à chauffage du Qué­
bec fraudent régulièrement les con­
sommateurs en leur volant environ 
10% des livraisons qui leur "sont 
facturées.”

Commandant de l'Unité montréa­
laise des crimes économiques de la 
Sûreté du Québec, le lieutenant 
Jacques Marquis a fait cette fra­
cassante déclaration hier après- 
midi, à l'issue d’une opération qui 
a conduit, au. cours de la journée, 
à l'arrestation d’une quinzaine de 
livreurs et de commerçants d’huile 
à chauffage de la région métropoli­
taine.

Ce serait depuis un an ou deux 
que les pratiques malhonnêtes se 
sont répandues chez plusieurs 
sous-contractants des grandes en­
treprises pétrolières. Comme beau­
coup d’autres hommes d’affaires et 
commerçants, les livreurs d'huile 
Impliqués dans ce racket çnt choisi 
eux aussi de profiter, à leur fa­
çon, de l’inflation et de l’augmen­
tation du prix du pétrole.

Pouvant réussir à voler jusqu’à 
8,000 gallons d’huile à chauffage 
par semaine, les livreurs malhon­

nêtes se sont constitué, au cours 
des derniers mois, des magots inté­
ressants, soit en revendant l’huile 
volée à des commerçants, devenus 
receleurs, soit en alimentant leurs 
camions diesel avec cette huile 
pour éviter de payer la taxe pro­
vinciale sur les carburants diesel. 
Cette taxe est de 25 cents le gai-

Des représentants des services fé­
déral et provincial du Revenu ont 
collaboré avec la Sûreté du Qué­
bec, au - cours de l’opération d’hi­
ver. Des membres du service des 
enquêtes spéciales du Revenu pro­
vincial ont pratiqué des expertises 
afin de déterminer si les livreurs 
n’auraient pas contourné la taxe 
sur les carburants diesel.

Les consommateurs fraudés par 
les livreurs arrêtés se retrouvent 
un peu partout dans la grande ré­
gion métropolitaine. Des gens de 
Lavai, de la Rive sud et de diffé­
rents secteurs de la métropole, en 
particulier dans l’Ouest, ont payé 

grandes entreprises pétrolières 
un surplus qu’ils, n’auraient jamais 
dû débourser.

Ils ont payé ces surplus dans plu­
sieurs cas parce que leurs livreurs 
avaient ingénieusement modifié la 
tuyauterie de leurs camions. Cela 
permettait de détourner une partie 
de l’huile après qu’elle eut passé 
par le compteur, pour la ramener \ 
dans les réservoirs des véhicules.

Dans d’autres cas, on ne.s’était 
pas donné tout ce trouble. Avant 
d’arriver chez les clients, les li- 
Voir RACKET, page A 6
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Après des surveillances et des fi­
latures qui avalent débuté à 4h du 
matin dans le cadre de l’Opération 
Celcius, les policiers ont arrêté hier 
12 livreurs travaillant à contrat 
pour les compagnies Golden Eagle, 
British Petroleum, Gulf Oil et Ca-

— page A 7
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Tous les distributeurs mis sous 
les verrous sont soupçonnés d’avoir 
écoulé l’huile volée auprès de trois 
commerçants d’huile de Lachine, 
Sainte-Clothide et Sainte-Martine.

Ces receleurs ont accumué eux 
aussi des profits Importants, 
exempts naturellement d’impèt sur 
le revenu, en achetant à 20 cents 
le gallon, l’huile volée par les li­
vreurs. "Cette huile a été revendue 
aux consommateurs aux tarifs ac­
tuels du marché, soit entre 40 et 50 
cents le gallon.
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Un "violent" 
se raconte

photo Tslbot, LA. PRESSE
Jean-Claude Boutin^ Inspecteur de$ 'poids et. mesurés, montra' comment 
des livreurs d'huile à chauffage Vêtaient pris pour, voler leurs clients. M. Boutin 
n'a pù s'empêcher dé sourire en voyant le compteur tourner à ' pleine vitesse 
sans qu'aùcuné goutte d'huile lié sorte du boyau... 2'
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Pas d'argent 
pour 
l'espace vert

— Goldbloom

Un déficit de $900 millions
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coût de $1.3 milliard
m
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par Rhéal BERCIER 
et Guy PINARD ■ ■

La note de l'aventure olympique 
vient d’atteindre un sommet de 

$1,325,000,000 ce qui porte désor­
mais le déficit à la somme astrono­
mique de $900 millions.

Les, informations recueillies par 
LA PRESSE de sources accréditées 
confirment ainsi les dépassements 
extraordinaires des coûts à surve­
nir progressivement sûr le chantier 
olympique et-dont le gouvernement 
se garde bieri.de faire écho.

Selon le dernier relevé, financier 
réalisé conjointement. par le minis­
tère des Finances, celui des Affai­
res municipales et la Régie des in­
stallations olympiques- (RIO), la 
valeur des investissements qui se­
ront injectés dans ce chantier a 
progressé de près de $300 millions 
depuis novembre dernier.

L’on attribue l’augmentation des 
coûts de l’inflation, aux manoeu­
vres spéciales de sauvetage mises 
en oeuvre pour sauver les Jeux et, 
surtout, à la révision rigoureuse 
des sommes affectées à certaines 
réalisations qui ont de loin dépassé 
les normes acceptées antérieure­
ment et qui étaient considérées 

- comme des maximums permissi­
ves.

teriàlt pas compte alors,, des dépen­
ses qui allaient être encourues pour 
la mise sur pied du village olympi­
que. y- , .

Depuis ce temps, le coût des 
Jeux a continué à grimper graduel­
lement. En novembre de l’an der­
nier, alors que le gouvernement 
québécois décidait de s’emparer du 
projet, pour mieux le structurer, 
pour chasser les récalcitrants et 
surtout pour remplacer l’entrepre­
neur qu’était Montréal, les immobi­
lisations globales projetées pour les 
Jeux étaient de $1,032,000,000.

Aujourd'hui encore, les coûts ont 
gonflé. Mais on semble maîtriser la 

. situation; Du total de $1,325,000,000 
comptabilisé aujourd’hui, on se 
garde un “coussin financier” de 
l’ordre de $100 millions pour com­
pléter, après les Jeux, le mât du 
stade si, selon les. échéanciers, il 
ne peut pas être construit avant 
l'ouverture de cet événement inter­
national. .

On estime donc à $425 millions la 
valeur des revenus que les Jeux 
rapporteront au Québec.
La répartition

Du déficit de $900 millions actuel­
lement envisagé, Québec absorbe­
rait la plus importante partie, soit 
$650 millions et la ville de Mont­
réal $250 millions. La métropole du 
Canada a investi jusqu’à maihte- 

. nant $450 millions dans le projet
On n’écarte toujours pas, dans 

les hautes sphères de l’administra­
tion gouvernementale québécoise, 
la possibilité que le gouvernement 
central retourne vers le Trésor pro­
vincial la rondelette somme de $200 
millions évaluée par M. Robert 
Bourassa et qui repose sur le sur­
plus fiscal qu’Ottawa retirera de 
l’augmentation des coûts enregis­
trés pour réaliser les Olympiades.

m
Pierre PAIEMENTde notre bureau de Québec '

QUEBEC — Le ministre Victor 
Goldbtoom a reconnu hier que le 
territoire de la CUM allait bientôt 
perdre 315 acres d’espaces verts au 
profit d’un développement résiden­
tiel et commercial.
“Nous . aurions aimé les sauver 

mais il aurait fallu les acheter et 
nous n’avkms pas l’argent”, a dit 
le ministre responsable de la qua­
lité de l'Envirionnement devant les 
journalistes alors qu’il commentait 
la nouvelle publiée hier par LA 
PRESSE. ...

M. Goidbioom estime qu'il aurait 
fallu quelque $200 millions pour ac­
quérir cette réserve de verdure si­
tués à Beaconsfield, dans la partie 
ousst de l’ile de Montréal. Le mi­
nistre a cependant précisé que le 
montant qu’il avait avancé ne con­
stituait pas une évaluution précise 
mais simplement “un ordre de 
grandeur".

Celui qui s’était fait — en vain 
— le grand défenseur du paie Viau 
devant le maire Jean Drapeau 
était personnellement au courant 
du dossier de Beaconsfield. pour en 
avoir discuté Iongeinent avec les 
autorités de cette ville. Mais ces 
discussions remontent à un certain 
temps.

M. Goidbioom reconnaît que le 
projet de Beaconsfield va à l’en­
contre du schéma d’aménagement 
de la CUM, lequel réservait cet es­
pace pour des fins récréatives, 
mais fait valoir que le gouverne­
ment doit faire des choix et que, 
pour protéger l’environnement, 
Québec s’est déjà porté acquéreur 
des îles de Boucherville, du som­
met du Mont Saint-Bruno et de l’ile 
d’AnticostL

te — page B 1.
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On semble maintenant assuré 

dans les milieux gouvernementaux 
que le projet se réalisera et on at-. 
tribue cet optimisme à la producti­
vité des travailleurs de L* construc­
tion qui ont relevé le défi et qui 
prouvent quotidiennement leur va­
leur réelle et “savent ce que la 
majorité des Québécois attend de 
leur part”.. .

Rappelons que l’investissement 
projeté pour la construction des in­
stallations olympiques et l’organisa­
tion des Jeux était évalué, en 
janvier 1973, à $310 millions. On ne
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Le photographe Pierre McCann a imaginé ce montage d'un robinet qui ne 
coule plus assez vite pour remplir la baignoire olympique.
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I
Claude Costoriguay vient de re­
mettre au gouvernement un rap­
port . Important i une grande 
charte de la vie urbaine au 
Québec Ses omis voient en lui 
des contradictions. Il a quitté 
le gouvernement en claquant les 
portes ou presque et il accepte 
pourtant des contrats. U n'a ja­
mais caché son nationalisme et 
travaille quand même pour le 
gouvernement fédéral. On ap- \ 
prend, de plus, dans un croquis 
de Christiane Berthiaume, qu'il 
aime la peinture et en fait, qu'il 
a tapissé sa salle de bain de ca­
ricatures du temps qu’il était mi­
nistre et que, sous des dehors 
sérieux, voire sévères, il aime 
rire et a un sens de l'humour 
particulier.

* , photo Michel Gravel, LA'PRESSE

Miriam De Vico est, avec Pierre Du- 
péré, animatrice d'un atelier-bouti­
que de design d'intérieur et. de vê­
tements presque futuristes. Made­
leine Dubuc a. rencontré les deux 
designers qui parlent de leur tra­
vail, de leurs rêves et de leurs 
réalisations.

LA HAVANE, Reuter — Cinq 
personnes ont perdu la vie dans 
une collision en plein vol survenue 
jeudi soir entre un DC-8 d’Air Ca­
nada loué par la compagnie aé­
rienne nationale cubaine et un 
avion de transport cubain qui effec­
tuait un vol d’entraînement, Indi­
qué-! on de sources proches des au­
torités aéroportuaires à La Havane.

Toutes les vieil pi es se trouvaient 
à bord de l’avion cubain, unAnto- 
nov-24 de fabrication soviétique, qui

s’est écrasé à un mille de l’aéro­
port international de La Havane, 
prédse-t-on de mêmes sources.

Les 29 personnes à bord du DOS 
s’en sont tirées indemnes, l’appareil 
ayant réussi à se poser au sol malgré 
des dommages à une aile. Cet ap­
pareil, l'un des deux loués à Cuba 
pour assurer la liaison La Havane- 
Montréal, arrivait à Cuba, venant 
de Montréal. L’identité des passa­
gers n’a pas été révélée.
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Radio et télévision : B 8
Sportsi B 1 à B5
Vivre aujourd'hui : A 9 à Ail
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Le rapport Castonguay ■•J- I

Une enquête 
sur Montréal 
nuirait à 
sa réputation

Une enquête serait superflue car 
la situation financière est saine

— Lamarre
nées, il a été très difficile pour qui­
conque de l’extérieur d’évaluer avec 
quelque précision l’état des finances 
de la ville de Montréal".

Le. vice-président du comité exécutif 
affirme avec la plus grandé solenni­
té'que comme toutes les villes du 
Québec, Montréal doit faire approuver 
ses emprunts par la commission mu-, 
nicip'ale, qui est un organisme provin­
cial.-

par Claude TURCOTTE
Le vice-président du comité exécutif 

de Montréal, M. -Yvon Lamarre, s’est 
dit hier généralement d’accord avec 
les recommandations du rapport Cas- 
tonguay, sauf en ce qui concerne les 
finances de la ville.

“Le rapport répète ce qu’on dit de­
puis longtemps à propos d’aménage­
ment, , de restauration et de finance­

nt des municipalités", a déclaré M. 
Lamarre.

Le ' rapport Castonguay reproche 
néanmoins aux autorités montréalaises ' 
d’avoir" “pendant trop longtemps né­
gligé l'aménagement, la restauration, 
la protection de l’environnement, les 
espaces verts et les loisirs".

M. Lamarre au cours d’une conver­
sation téléphonique s’est surtout 
acharné à démontrer que. la situation 
financière actuelle de la ville n’est 
pas dans le marasme, mais en préci­
sant tdutefois que la partie de la dette 
découlant des travaux olympiques fi­
gure toujours dans les comptes à re­
cevoir. ■

Cette dette olympique montréalaise 
était le cinq février dernier de $325 
millions; elle était et est toujours fi­
nancée par les emprunts à court 
terme qui alimentent le fond de roule­
ment de la ville.

Le fond de roulement à cette date 
était constitué d’emprunts des ban­
ques pour une somme de $142 millions 
et de $205 millions en bons du trésor.

Avec les remboursements que Qué­
bec fait à la ville M. Lamarre es­
time que le quatre juin prochain cette 
dette olympique sera diminuée à $205 
millions et elle continuera d’apparaî­
tre dans les comptes à recevoir.

Si jamais, ajoute M. Lamarre, la 
ville devait assumer elle-même le

pourcentage est de 12.39 p. 100; La­
Salle de 12.99 p. 100; Verdun de 15.5 
p. 100; St-Léonard de 17-08 p. 100; 
Anjou de 24.32 p. 100; Piérrefonds de 
19.53 p. 100 et la CUM de 13.86 p. 100.

Par ailleurs, si l’on prend le pour­
centage du service de la dette par 
rapport au budget on arrive aux sta­
tistiques suivantes: Montréal, 25.7 p. 
100; Montréal-Nord, 26 p. 100; La­
Salle, 22 p. 100; Verdun, 17 p. 100; 
St-Léonard, 33 p. 100; Pointe-aux- 
Trembles, 32 p. 100; Anjou,-50 p. 100; 
Pierrefonds, Dollard-des-Ormeaux et 
Laval, 40 p. 100 et Longueuil, 36.3 p.
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— GoldbloomIl reconnaît cependant que l’on pro­
cède actuellement à des modifications 
pour la présentation des états finan­
ciers à Québec, à la suite d’une de­
mande qui a été faite à la Ville.

Les informations fournies par la 
Ville à Québec seront, lorsque les 
changements auront été complétés, 
tout à fait conformes aux modalités 
appliquées dans le cas des autres mu­
nicipalités.

m 3;
4

très près”, a dit le Dr Goldbloom. . 
Par la' suite, il fera valoir aux ; 
journalistes que les agences finan­
cières ont jugé que Montréal s’ad- ; 
ministrait d’une façon ‘‘satisfâl- - 
santé” et que, l’aide gouvememen- i 
taie s’y ajoutant, la Ville du maire : 
Drapeau pouvait maintenir son cré­
dit. i

Mais au député Marc-André Bé-. 
dard qui le pressait de dire s'il en­
tendait suivre la recommandation l 
du rapport Castonguay et procéder. ; 
à une analyse objective et rigou- : 
reuse des finances de Montréal, M. : 
Goldbloom n'a pu fournir de ré­
ponse ferme: “Si le député de Obi- _■ 
coutimi interprète cet extrait du 
rapport Castonguay comme étant 
une recommandation d’une enquête 
formelle et publique, aucune réac­
tion n’est possible de la part du 
gouvernement en ce moment.”

Sur l’invitation de son ex-collègue 
Jérôme Choquette, le ministre des 
Affaires municipales a dû admettre 
que Montréal, parce qu’elle est 

, régie par une charte spèciale, n’est 
pas soumise aux mêmes contrôles 

. financiers, que les autres villes.
— Cela ne rend-il pas la sugges­

tion du comité sur l’urbanisation 
tout à fait logique?, a demandé le 
député d’Outremont.

— C’est une demande d’expres­
sion d’opinion. Cette opinion devra 
être celle du gouvernement, a ré­
pondu le ministre.

de notre bureau de Québec 
QUEBEC — Le ministre Victor 

Goldbloom n’est pas prêt à dire oui 
tout de go à la recommandation du 
rapport Castonguay de procéder à 
une analyse rigoureuse et objective 
de la situation financière de la 
Ville de Montréal.

Avouant ouvertement son souci ; 
de préserver ‘l’image” et la “ré- ' 
putation” de la principale ville du 
Québec, le Dr Goldbloom estime 
qu’une enquête formelle serait 
d’une gravité telle qu’une décision 
en ce sens devrait d’abord faire 
l’objet d’une étude attentive parle 
Conseil des ministres.

“Si par un geste de cette nature 
on exposait la ville à des critiques 
et à des propos, elle s’en ressenti­
rait et comme elle constitue un 
moteur de l’activité économique de 
la province, tout le Québec s’en 
ressentirait”, a dit le ministre en 
réponse aux questions des journa­
listes.

Interrogé par l’Opposition à l’As­
semblée nationale, le Dr Goldbloom 
a même senti le besoin de se por­
ter à la défense de la métropole. 
Ainsi, le ministre a tenu à rappeler 
que les agences financières conti­
nuent d’accorder une cote satisfai­
sante à la Ville de Montréal.
“La principale raison est que le 

gouvernement de la province ne 
laisse pas tomber la Ville de Mont- . 
real. Nous suivons la situation de

100.ê
::3 Bref, M. Lamarre ne voit pas du 

tout la nécessité d’une enquête sur la 
situation financière de Montréal.

Il dit ne pas comprendre le rapport 
Castonguay lorsque celui-ci déclare 
que "depuis un certain nombre d’an-

L
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Le RCM diffère 
totalement d'opinion

photo LA PRESSE
Yvon LAMARRE

remboursement de cette dette olympi­
que de $205 millions, il faudrait lui 
donner certains actifs.
La dette municipale

Si l’on écarte la dette olympique, la 
situation financière de Montréal se 
compare avec celle des villes environ­
nantes, soutient M. Lamarre en citant 
des statistiques du ministère de l’In­
dustrie et du Commerce.

Selon ces données, le pourcentage 
de la dette de la ville par rapport à 
l’évaluation imposable est de 14.75 p. 
100, soit 6.81 p. 100 pour le secteur 
commercial et 7.94 p. 100 pour le sec­
teur résidentiel. •

Dans le cas de Montréal-Nord le

Comme il fallait s’y attendre, la 
réaction première et spontanée du 
Rassemblement des citoyens de 
Montréal au rapport Castonguay a 

. été de demander une enquête de 
toute urgence sur les finances de 
la ville. '

Rejoint hier après-midi, M. Mi­
chael Fainstat, critique financier 
du RCM, n’avait pas encore pris 
connaissance du rapport Caston- - 
guav, de telle sorte qu’il a été plu­

tôt avare de commentaires. Cepen­
dant, il a réaffirmé la conviction 
de son parti déjà exprimée dans le 
passé, qu’il fallait une enquête 
pour clarifier la situation financière 
de la ville, ce que le rapport Cas­
tonguay recommande lui aussi.

Quant aux autres recommanda­
tions du rapport, on peut d'ores et 
déjà prendre pour acquis que le 
RCM les endossera toutes à peu 
près complètement.
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A Montréal. LA PRESSE a inter­
rogé le procureur des maires de bans 
lieue, Mc Jacques Viau, qui s'est fait 
le défenseur des thèses des villes de? 
vant plusieurs organismes, y compris 
la Commission de Police du Québec^ 
Me Viau s'est dit extrêmement heu­
reux de constater que le gouverne­
ment provincial semble, depuis un 
certain temps, admettre “l’erreur mo­
numentale” que fut la création des 
communautés urbaines.

“Je pense, a dit Me Viau, que M-. 
Claude Castonguay a compris le pro­
blème du gigantisme urbain. Il s’est - 
rendu compte que toute vie munies 
pale au Québec aura tôt fait dé dégé­
nérer' si l’on poursuit cette politique 
de faire toujours plus gros et toujours 
plus grand”. Me Viau croit qn’ü est 
prématuré de proposer, le regroupe­
ment en 19 villes des 28 municipalités 
actuelles de la CUM. Selon lui, de tels 
regroupements seront peut-être super­
flus une fois qu’on aura réglé les pro­
blêmes financiers et fiscaux. Il faut 
tout d’abord, dans l’esprit de Mè 
Viau, commencer par effectuer cer­
tains retours en arrière, notamment 
en redonnant aux villes 1'administra­
tion et le contrôle des gendarmerie? 
locales, avant. de se lancer dans de 
nouveaux regroupements.

La leçon devrait servir

Les maires' de banlieue sont d'opi­
nion que le rapport Castonguay ne 
doit pas dormir sur les tablettes... ■;

A ce propos Me Viau .a exprimé to 
souhait que le nouveau conseiller spé­
cial du premier ministre Bourassa.M. 
Lucien Saulnier, ex-président du co­
mité exécutif de Montréal et aident 
défenseur de la CUM; oublie ce qu'il 
fut au niveau d'une ville pour travail­
ler maintenant au profit de l’ensemble 
de la collectivité urbaine du Québec. 
“J’espère, a dit Me Viau, que M. 
Saulnier n’utilisera pas son influende 
d’ancien membre de l’exécutif mont­
réalais pour retarder la mise en vi­
gueur de certaines recommandations 
du rapport Castonguay”.

L’ex-président Saulnier, on le sait, 
s est toujours montré un ardent propa­
gandiste de la théorie “une Ûe; une 
ville” et d'auçuns avaient vu dans la 
création de la CUM le premier jalon 
visant à créer celte vaste aggloméré- 

civique. Le rapport Castonguay a. j 
détruit, hier, cette théorie en des ter- j 
mes non équivoques.

par Florian BERNARD
Les villes de banlieue de la région 

métropolitaine n'ont pas tardé, hier, à 
faire connaître leur satisfaction dès 
que les premières conclusions du volu­
mineux rapport Castonguay sur l’ur­
banisation ont été connues.

Même si on semble douter de la 
mise en vigueur prochaine de certai­
nes recommandations — comme le dé­
mantèlement des services intégrés de 
police — on se réjouit du courage ma­
nifesté par l’ex-ministre Claude Cas­
tonguay et ses collègues dans l’élabo­
ration d’une politique urbaine au Qué­
bec. On se réjouit particulièrement 
des nombreux passages où M. Caston­
guay dénonce le “gigantisme urbain” 
et fait la promotion de l’autonomie 

_ municipale. Les maires de banlieue 
~ réclament une telle autonomie depuis 

le jour où le gouvernement s’est lancé 
dans l’aventure des communautés ur­
baines.

Ce rapport est arrivé au moment 
même où les maires et les représen­
tants des 28 villes du territoire de la 
CUM sont réunis en “retraite fer­
mée”, dans les Lauren tides, pour 

. deux jours, afin de discuter de l’ave­
nir du gouvernement régional et de la 
fiscalité. L’annonce du dépôt officiel 
du rapport et la divulgation de son 
contenu ont été salués par des excla­
mations de joie!
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A la grande déception des citoyens de Longueuil qui veulent conserver au Vieux Longueuil son cachet historique, la firme Rosa Construction, pourvue de tous 
les permis qu'il lui faut, a commencé, hier matin, à se mettre à l'oeuvre en vue de l'érection d'un immeuble à logements multiples à proximité de la maison 
Labadie. Des ouvriers ont commencé à abattre des arbres vieux de 80 à 100 ans. Toutefois, elle devait tout arrêter peu après.

La maison Labadie

R©sa Comsiraefibin reçoit 
ordre d'arrêter les travaux V;

rente et que la Ville perdrait dans 
cet échange.

M. Lapalme a fait savoir qu’à la 
lumière de ces faits portés à sa 
connaissance, il recommanderait au 
ministre des Affaires culturelles 
une remise à l’étude du dossier de 
conceit avec le ministère des Affai­
res municipales, la Ville de Lon­
gueuil et Rosa Construction.

Cette déclaration a eu pour effet 
de diminuer sensiblement la ten­
sion qui existait au cours de la ré­
union à laquelle assistaient une 
quarantaine de citoyens fortement 
opposés au projet de Rosa Cons­
truction et irrités de la décision 
du ministère-des Affaires culturel­
les de lui émettre un permis.

L’affaire Rosa est donc loin 
d’être terminée et l’on s’attend gé­
néralement à de nouveaux dévelop­
pements dans les prochains jours.

sa bâtisse à au moins 30 pieds de 
la rue et qu'elle suspende momen­
tanément ses travaux, advenant (a 
découverte de vestiges archéologi­
ques sur le terrain.
Expertise

Le directeur général du patri­
moine, M. Marcel Junius, qui pré­
sidait la conférence, a fait savoir 
que son personnel technique serait 
envoyé sur les lieux pour faire une 
expertise des vestiges découverts, 
ce qui prendra au moins sept 
jours.

Accompagné de M. Georges-E­
mile Lapalme, président de la 
Commission des biens culturels, qui 
a, lui aussi participé à la confé­
rence, M. Junius s'est rendu sur 

' les lieux du chantier et a constaté 
que le constructeur ne semblait pas^ 

1 avoir respecté la distance de 30 
pieds.

“Si, après vérification, tel est 
bien le cas, a-t-il dit, nous soumet­
trons l'affaire à notre contentieux, 
ce qui pourrait aboutir à des sanc­
tions allant jusqu'à la révocation du 
permis."

Un autre point dottt la Direction 
générale du patrimoine et la Com­
mission des biens culturels n’é- - 
talent pas au courant dans les dé­
tails leur a été révélé par le maire 
Marcel Robidas qui assistait, lui 
aussi, à la séance. •

Remise à l'élude
11 s’agit d’un échange de terrains 

entre la Ville et Rosa. Construction, 
■afin de conserver à la rue Saint- 
Charles son image actuelle.

La Commission municipale du 
Québec a mis son veto à cet" 
échange en expliquant que la va­
leur des deux terrains étaient diffé-

par Germain TARDIF
Rosa Construction a dû interrom­

pre ses travaux d’excavation, dans 
l’aire de protection de la maison 
Labadie, peu après les avoir com­
mencés, Mer matin, à Longueuil

Ces travailleurs ont atteint ce qui 
semble être des fondations histori­
ques. '

Cette découverte est survenue le 
jour même où des dirigeants du 
ministère des Affaires culturelles 
avaient convoqué le public et les 
media pour leur annoncer, dans 
une assemblée déformation, que 
le ministère avait accordé à Rosa 
Construction le permis d’y aller de 
son projet de construction d’un im­
meuble à logis multiples de trois 
étages. • •
' Les conditions posées par le mi­
nistère stipulaient, " entre. autres 
choses que Rosa Construction érige

Il faut agir 
sans délai

- le PO

QUEBEC (PC) — Le Parti québé­
cois réclame du gouvernement qu'il 
donne suite -immédiatement à la re­
commandation du rapport Castonguay 
portant sur l'analyse rigoureuse des 
finances de la ville de Montréal.

Parlant au nom de l’Opposition à 
l’assemblée nationale, le député de 
Chicoutimi Marc-André Bédard dé­
clare dans un communiqué que le 
gouvernement a une obligation morale 
d’agir sans délai.

"Il ne faudrait surtout pas, dit-il, 
que le gouvernement attende la catas­
trophe pour agir, comme ce fut le cas 
pour les Jeux olympiques.”
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Les Québécois se sont laissé charmer par la 
Vogue de la piscine hors terre depuis 5 ans

A

Spar Pmr. GRAVE
k.2 Entre douze et quinze mille Québé- 
'*:• cois se procureront cette année une 
jï- piscine hors terre et 
■inhabituels (filtre, échelle, aspirateur,
‘.J* CtC.). ; , :

L’acheteur moyen préférera une pis­
cine ronde, en acier, do vingt-quatre 

, pieds de diamètre qu’il paiera $1,200

au moins 60 pour cent du marché de demande: 30 pour cent du total, à un Employant une cinquantaine d'ou- liale de Irwin Toys, de Toronto, distri- 
la piscine hors terre. H faut noter que prix moyen de $1,100. Les modèles de vriers à son usine de Verdun, Vogue hué au Québec par Les Agences 
Coleco réalise une bonne partie de ses 18 pieds, à $800, représentent 25 ppur connaît depuis cinq ans un accroisse- Claude Marchand Inc., on prétend oc-
ventes dans le commerce des accessoi- cent des ventes; ceux do 21 pieds, à ment de ses ventes de l’ordre de 40 ^P*1 le deuxième rang sur le marché,
res de toutes sortes et dans celui des $950, 15 pour cent; les formats de 15 . •_ , , ... après Coleco. \
multiples formes de pataugeuses pour et 27 pieds se partagent la différence. Pour ce*} . ’ ’ M. Claude Marchand affirme réaliser
enfant. Les piscines Muskin, sont partielle- sont accrus d environ 10 pour cent an- ^ cMffre d’affaires annuel de $2.5

Coleco, qui emploie approximate- ment faites au Canada: la toile et les nuellement au cours de la même pé- millions au détail, avec 4,000 piscines
vement 1,000 travailleurs, fabrique des parois viennent de Toronto, alors que riode alors qu'en 1976, l’augmentation vendues à un prix moyen de $1,050.

fiant que le prix inférieur do ce mo­
dèle, d’une qualité qu'il estime compa­
rable à celle des piscines américaines, 
suscitera un très vif intérêt chez les 
consommateurs.
Vol-Mari un cas particulier

Dans une catégorie à part du mar­
ché de la piscine hors terre, on re­
trouve Val-Mar, producteur des pisci­
nes en fibre de verre, les plus coûteu­
ses et, de ce fait, les moins populaires 
en terme d’unités vendues.

M. KenValois, président de Val-Mar, 
est bien conscient du caractère parti­
culier de son produit qui totalise, avec 
seulement 1,000 piscines vendues par 
année, un volume d’affaires au détail 
qui dépasse les $2 millions.

Deux formats de piscines en fibre de 
verre sent disponibles: la 21 pieds, à 
$1,700, et celle de 24 pieds, à $2,200, 
qui représente 80 pour cent des ventes.

Val-Mar qui se spécialisait aupara­
vant dans la fabrication de piscines 
creusées, a commencé la production 
des modèles hors terre il y a six ans. 
Depuis cette date, malgré le prix élevé 
qui s’est augmenté de 3 à 4 pour cent 
par année, les ventes se sont accrues 
de 15 à 20 pour cent annuellement de­
puis 1972.
Un marché qui n'a pas fini 
de se développer

Toutes les personnes interrogées par 
LA PRESSE au sujet des piscines hors 
terre reconnaissent que les ventes se 
sont accrues considérablement depuis 

/ cinq ans, et surtout que ce mouvement 
Nj—' ascendant n’est pas près de ralentir.

ses accessoires

, SNi# de marché

S;'s?âü : ■

WÈÛÊèèæmtmsmtout compris. Il aura eu auparavant à 
choisir entre un modèle rond ou oval, 

i entre trois matériaux: l’acier, l’alumi- 
,nium et le fibre de verre, et six di­
, mansions de piscines ovales et cinq de 

• piscines rondes.
Tous les fabricants et les vendeurs 

interrogés récemment par LA PRESSE 
estiment que les piscines ovales repré­
sentent une part infime du marché de 

^la piscine hors terre: entre quinze et 
vingt-cinq pour cent, scldn les diverses 
estimations.
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IParmi cette majorité de clients qui 
"• optent pour la piscine ronde, M. Bobby '

. Eatten, acheteur chez Sports-Experts,
, estime quo 75 pour cent porteront leur 
'1 choix sur l’acier, 20 pour cent sur l’a- 

lumiriium et 5 pour cent sur le fibre 
de verre. - •' *

Dans l’ensemble, selon lui, les pisci­
nes en acier coûtent de 40 à 50 pour 

>çent moins cher que les modèles en 
■ aluminium ou en fibre de verre.

Outre un choix de modèles, de maté­
riaux et de dimensions, l’acheteur 

: " devra aussi tenir compte d’une multi­
plicité de fabricants et d’un nombre 
encore plus considérable de marques 

- commerciales mises sur le marché par 
ces derniers.,

Le gérant général de Piscines Cita- piscines en acier et en aluminium, les les autres pièces sont importées des
delle Inc., M. Germain Harvey, prévoit premières représentant 80 pour cent de Etats-Unis. Les piscines Muskin en
que sa société, avec neuf points de l’ensemble de la production. L’impor- acier représentent 90 pour cent de la
vente, atteindra un total de 6,000 à tant conflit de travail qui a paralysé production, en comparaison de 10 pour

'7,000 piscines vendues au cours de la l’entreprise en avril et mai derniers n’a cent pour l’aluminium.
.-saison 1976, à un prix moyen de 51,000. pas, selon M. Clark, affecté sensible- Vendues au Québec- par E.W. Reid,

ment la livraison des stocks requis un agent manufacturier, les piscines 
pour la saison 1976. Muskin, selon M. André Laliberté, se

Les piscines en aluminium vendues vendent en moyenne entre $900 et 
par Coleco sont fabriquées à l’étran- 31,000 et constituent un volume d’affai- 
ger, alors que les modèles en acier res annuel de près de $3 millions, 
sont produits à Montréal en majeure Trois fabricant» québécois 
partie: seule la toile est importée de Les Industries Vogue Ltée représen- 
New York, alors que les parois et la tent, avec Dauphin et Val-Mar, l'essen- 
structure métallique sont une produc- . tiel de la présence québécoise franco­

phone dans le secteur de la fabrication 
M. Clark affirme que les ventes ont de piscines hors terre, 

augmenté de 20 à 25 pour cent par Selon le vice-président de Vogue, M. 
année, depuis cinq ans, alors que les Pierre Leduc, cette entreprise qui se
prix, eux, se sont accrus de 10 pour limite à la production de piscines en
cent par année pendant la même pé- acier, contrôle approximativement 20

pour cent du marché québécois avec 
Chez Coleco, ce sont les piscines ron- une livraison annuelle de 3,000 pisd-
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m Au nombre des causes les plus fré- 
photoPaul-H.Talbot,IA presse . quemment invoquées pour expliquer

cette montée des ventes et justifier 
Ces chiffres englobent l’ensemble des l’optimisme des fabricants et des ven-

produits Ideal, y compris le modèle deurs de piscines hors terre, on note
Dans l'ensemble des produits Vogue, Duval qui, quoique le nom puisse lais- plus particulièrement: la multiplication

c’est la piscine ronde de 24 pieds, d'un ser croire, est importé du Japon. des ensembles domiciliaires; l’augmen-
prix moyen de $1,200 au détail, qui re- Fabriquée en sous-traitance, à partir . tation générale des coûts dans les cen­
trent l’attention de 45 pour cent des des spécifications de Ideal Pool et sous très de villégiature; la popularité
acheteurs. La 18 "pieds, à $900, repré- la surveillance des ingénieurs de cette croissante du camping, qui provoque
sente 20 pour cent des ventes, et celle compagnie, d’après M. Marchand, la l’encombrement des terrains; et sur-
de 21 pieds, à $1,000, correspond à 10. Duval se vend au détail à un prix tout, la hausse du prix de l’essence,
pour cent du total moyen de $950, et est sujette à la qui incite les gens à limiter leurs dé-

Les piscines Dauphin, fabriquées ex- même garantie que les autres piscines placements,
dusivement en aluminium, sont en de cette firme. Dans la perspective prochaine du gal-
vente dans 28 magasins sous le nom Manifestant une certaine réticence à Ion d’essence à $1, on comprend facile- 
commercial de Flipper. Un porte-pa- faire connaître l’origine japonaise de ment l’enthoiisiasme des promoteurs
role de l’entreprise, M. Richard La- la Duval, M. Marchand se dit très con- des vacances à la maison...
Ionde, estime que les ventes ont aug­
menté de 50 pour cent par année de­
puis 1971 alors que les prix, au cours 
de la -même, période, ont connu une 
majoration totale de 30 pour cent.

Dauphin produit approximativement 
2,000 piscines par année, qui se ven­
dent en moyenrie $1,000 chacune.

Du côté de chez. Ideal Pool, une fi-

par rapport à l'an passé ne sera que 
de l'ordre de 6 pour cent.

Ce dernier estime que les six fabri­
cants les plus connus sont: Coleco, au­

" quel tout le monde reconnaît.la pre­
mière place en importance, puis un 
bloc de deuxième position dans lequel 
on retrouve Muskin,. Vogue, Dauphin,

* " Idéal, sans pouvoir déterminer à coup 
; sûr l’importance relative de chacun, et 

enfin Val-Mar qui entre dans une caté­
gorie à part en raison de sa spécialisa­
tion dans le fibre de verre.
Cher Coleco, lo grève 
n'a pal affecté le» livraison»

M. Brian Clark, vice-président exécu­
tif de .Coleco, affirme qu’avec un chif­
fre d'affaires total, au prix de détail, 
de $25 millions, sa. compagnie contrôle des, de 24 pieds, qui sont les plus en

tion locale.

Les hommes d'affaires 
se défendent malnode.

nés.
majorité, les politiciens n’ont au­
cune raison d’avoir droit à une mo­
ralité qui leur serait particulière, 
leur permettant de prendre libre­
ment dans la poche de Paul pour 
donner à Pierre: le septième amen­
dement, a relevé M. Langenberg, 
n’a jamais dit: “Tu ne voleras pas 
sauf si tu détiens 51 pour cent des 
votes."
L’éducation économique

H a exprimé l’avis que des pro­
grammes massifs d’éducation écono­
mique, en particulier pour les jeu­
nes, ne représentent pas nécessaire­
ment-la solution: ce n’est pas tant 
la quantité que la. qualité des no­
tions économiques qui compte, a-t-il 
déclaré.

M. Langenberg a montré sa satis­
faction, après 20 années de "déclin 
de la liberté" — la liberté de choix 
individuelle, s’entend — de consta­
ter que depuis 18 mois un renou- • 

j, veau d’intérêt s’est fait jour.
Il a expliqué qu’il partageait les 

vues de ‘l’école autrichienne" (avec 
le Dr Hayek, prix Nobel d’économi­
que) dont le credo est de limiter au 
minimum l’intervention des gouver­
nements): il s’agit des partisans les 
plus convaincus “car leur approche 
est conceptuelle et basée sur la rai­
son" par opposition aux autres 
groupes qui sont "empiriques", ne

par Jean POULAIN
En concentrant leurs efforts dans 

des attitudes négatives pour s’atta­
quer aux incursions et aux menaces 
d’intervention du gouvernement 
rtnns l'économie, les partisans de la 
libre entreprise ont négligé 
valoir les aspects positif 
tème économique qu'ils veulent dé­
fendre.

Il en est résulté bien des pertes 
de temps au cours desquelles ses 
adversaires idéologiques ont profité 
de cette attitude négative pour l’ac­
cuser de s'opposer aux mesures 
dites progressives.

C’est ce qu’a expliqué hier M. H. 
F. Langenberg, associé senior de 
Reinholt and Gardner, banque d’af­
faires de SL Louis, Missouri.

Le banquier américain, qui s’a­
dressait aux membres de la Cham­
bre de commerce canado-suisse, a 
souligné que la cause majeure de 
l’intervention croissante du gouver­
nement — “la plus grande crise de 
notre époque". — est la croyance de 
plus en plus répandue en la capa­
cité du gouvernement de résoudre 
les problèmes.

B • a cité l’économiste K. von 
Hayek, prix Nobel d’économique, 
qui a affirmé que la cause de la 
pagaille actuelle était due à l’erreur 
intellectuelle de gens de bonne vo­
lonté, mais qui s’appuyaient sur des 
idéesfausses.

Le Dr Hayek, a-t-il poursuivi, a 
retracé la naissance du socialisme 
en Amérique au sein des intellec­
tuels des universités, dont les idées 
se sont répandues après la crise de 
1929 dans les facultés, le 
journaux, les milieux

CP Air aura mal à boucler le budget
de faire 
du sys-

par Denis MASSE
H manquera environ $3 millions aux 

revenus bruts de CP Air à la fin de 
l'année à cause de la suspension du 
service vers Mexico.

Par ailleurs, la clientèle qui s'était

tien de cette route est prioritaire pour 
la ville de Gagnon, dont la vocation 
traditionnellement minière tend à se 
transformer au profit de Fire Lake..

La traverse Matone-Godbout 
maintenant étatisée

Les ministères des Transports et 
des Finances du Québec sont devenus 
propriétaires de “La traverse Matane- 
Godbout Limitée” pour une somme de 
$2.6 millions, le conseil des ministres 
ayant décidé l’acquisition de toutes les 
actions de la compagnie.

A Godbout, les travaux de construc­
tion d'un nouveau débarcadère seront 
complétés au cours de l’été au coût de 
$7.1 millions, et permettront un accès 
plus facile aux traversiers.

Navigation paralysée 
à Saint-Jean

ximum, l’administrateur de CP Air B® 
doit donc chercher à augmenter les re- {■HH 
venus le plus possible.

Il n’y a donc rien d’étonnant à ce MB 
qu’il propose au nouveau président j 
d’Air Canada, M. Claude Taylor, une W&sÊj 
rencontre pouvant aboutir à une ex- gg#* 
ploitation en commun de certaines li­
gnes au Canada ou encore à un par­
tage de services communs.

M. Gray aimerait bien aussi obtenir 0I0ÊS 
une plus grande part de l’achemine- - }

. ment de courrier au pays. Dans Io mo- 11
ment, CP Air traite seulement les ob-

■r m
ÉrMB©^Dsa[ms|p©Q3û

m
C;s^abstenue de voyager l’année dernière, 

revient mais lentement: le trafic géné­
ral montre des signes d'amélioration* 
tout en n'étant pas aussi fort qu’en 
1974.

, Toutefois, si les prix du carburant 
]se stabilisent, ils le seront à un niveau 
très élevé et les hausses de tarifs de-

■sim

Æfi
wmmmàjets de correspondance dont Air Ca­

nada né veut pas.

mandées ne surviendront pas à temps 
. pour éponger totalement l’augmenta­

' lion du coût d’exploitation.
C’est donc dire que le nouveau pré­

sident de CP. Air, M. Ian Gray, n’anti­
cipe pas de profits pour 1976, mais il 

• souhaiterait au moins atteindre l'équili­
bre.. Il y croit cependant de moins en 

.moins.

Ce qui retarde principalement la 
mise en service par CP Air d’une liai­
son entre Vancouver et Pékin, c’est la IAN CRAY, president de CP Air 
demande des Chinois d’exercer un 
droit de Sème liberté au-delà de Van­
couver, par exemple jusqu’à San Fran­
cisco.
’ Il faudra que l’entente bilatérale 
conclue entre les deux gouvernements 
soit revisée, a indiqué hier le président 
de CP Air, M. Ion Gray, au cours 
d’une interview.

A cette question fondamentale se 
greffe aussi celle des tarifs sur la­
quelle la compagnie canadienne n’est 
pas venue à un accord avec les Chi­
nois.

Les débardeurs du port de Saint- 
Jean, au Nouveau-Brunswick, font la 

bec, M. Raymond Mailloux, vient d’af- grève depuis mardi pour protester con­
firmer à Baie-Comeau que le volume tre la suspension d'un mois infligée à 
actuel de circulation entre Québec à un contremaître pour avoir brutalisé 
Baie-Comeau ou même Sept-Des ne un surintendant 
commande pas pour le moment la né­
cessité de construire une autoroute times a demandé à un juge de la Cour 
entre Québec et ces deux villes de la du banc de la Reine d’émettre une in­
Côte-Nord. Ni à brève, ni à moyenne jonction obligeant les débardeurs à re­

prendre le travail
Entre-temps, le syndicat des débar- 

Baie-Comeau à Manie 6 sera prolongée deura a élu de nouveaux directeurs et 
dès cet été jusqu’à Fire Lake, sur une ceux-ci ont recommandé à leurs mem- 
dis tance de 31 milles et au coût de $17 b res de ne pas retourner au travail

tant que la suspension ne serait pas

jugeant qu’après les faits.
L’on pourrait rapprocher cette op­

position irréductible de l’école autri­
chienne au socialisme, à l'explica­
tion très colorée qu’avait donnée de 
ce système étatique Patrick Mony- 
han, ancien ambassadeur des 
Etats-UnisauxNations-Unies.

Le diplomatique américain, célè­
bre par ses réparties, avait en effet 
déclaré: ‘‘Si l’on instaurait le socia­
lisme au milieu du Sahara, ce ne 
serait pas long avant qu’on s’aper­
çoive qu’on y est à court de sable".

Un autre problème se dessine au ni­
veau des revenus. Ce problème pro­
vient de l’Alberta où le gouvernement 
de Calgary se propose de rapatrier le 
siège social de la Pacific Western Air­
lines, qui se trouve actuellement à 
Vancouver. Or, CP Air tire environ 
$1.5 million par an de l’entretien des 
.avions de la P WA et perdrait cette 
source si le transporteur régional dé­
ménageait en Alberta.

En plus do sabrer dans le personnel jviqu’à Sepl-llu 
et de comprimer les dépenses au ma-

L’Assodation des employeurs mari-

échéance. clergé, les 
syndicaux,Par contre, la route 389 reliant

etc.
“Les politiciens se sont ensuite 

emparés de ces concepts pour se 
faire élire.”

Même s’ils ont été élus par la

Pat d'autoroule
millions.

M. Mailloux a noté que l’implanta- levée.Le ministre des Transports du_Qué-
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Chef de l'Opposition officielle à 
Québec, M. Jacques-Yvon Morin, 
s'est livré, mercredi, à une analyse 
serrée de la performance du gou­
vernement sur le plan économique 
et sur le plan politique. LA PRESSE 
présente aujourd'hui en Pleins Feux 
de larges extraits des arguments 
utilisés par M. Morin à l'Assemblée 
nationale, en réponse au discours 
inaugural, pour conclure à l'échec 
du gouvernement sur le plan éco­
nomique et à ('affaiblissement poli­
tique du Québec sous l'administra­
tion de M. Bourassa.

nêtes se sont constitué, au tours ' 
des derniers mois, des magots inté­
ressants, soit en revendant l’huile 
volée à des commerçants, devenus 
receleurs, soit en alimentant leurs 
camions diesel avec cette huile 
pour éviter de payer la taxe pro­
vinciale sur les carburants diesel. 
Cette taxe est de 25 cents le gai-

Des représentants des services fé­
déral et provincial du Revenu ont 
collaboré avec la Sûreté du Qué­
bec, au cours de l’opération d’hi­
ver. Des membres du service des 
enquêtes spéciales du Revenu pro­
vincial ont pratiqué des expertises 
afin de déterminer si les livreurs 
n’auraient pas contourné la taxe 
sur les carburants diesel.

Les consommateurs fraudés par 
les livreurs arrêtés se retrouvent 
un peu partout dans la grande ré­
gion métropolitaine. Des gens de 
Laval, de la Rive sud et de diffé­
rents secteurs de la métropole, en 
particulier dans l’Ouest, ont payé 
aux grandes entreprises pétrolières 
un surplus qu’ils n’auraient jamais 
dû débourser.

Ils ont payé ces surplus dans plu­
sieurs cas parce que leurs livreurs 
avalent ingénieusement modifié la 
tuyauterie de leurs camions. Cela 
permettait de détourner une partie 
de l’huile après qu’elle eut passé 
par le compteur, pour la ramener 
dans les réservoirs des véhicules.

Dans d’autres cas, on ne s’était 
pas donné tout ce trouble. Avant 
d’arriver chez les clients, les ii- 

Velr RACKET, page A 6

par Jean-Pierre CHARBONNEAU
"Un très grand nombre dé distri­

. buteurs d’huile à chauffage dù Qué­
bec fraudent régulièrement les con­
sommateurs en leur volant environ 
10% des livraisons qui leur sont 
facturées.”
- Commandant de l’Unité montréa­
laise des crimes économiques de la 
Sûreté du Québec, le lieutenant 
Jacques Marquis a fait cette fra­
cassante déclaration hier après- 
midi, à l’issue d’une opération qui 
a conduit, au cours de la journée, 
à l’arrestation d’une quinzaine de 
livreurs et de commerçants d’huile 
à chauffage de la région métropoli­
taine.

Ce serait depuis un an ou deux 
que les pratiques malhonnêtes se 
sont répandues chez plusieurs 
sous-contractants des grandes en­
treprises pétrolières. Comme beau­
coup d’autres hommes d’affaires et 
commerçants, les livreurs d’huile 
impliqués dans ce racket ont choisi 
eux aussi de profiter, à leur fa­
çon, de l’Inflation et de l’augmen­
tation du prix'du pétrole.

Pouvant réussir à yoled jusqu'à 
8,000 gallons d’huile à chauffage 
par semaine, les livreurs'malhon-

Ion.

Après des surveillances et des fi­
latures qui avaient débuté à 4h du 
matin dans le cadre de l’Opération 
Celcius, les policiers ont arrêté hier 
12 livreurs travaillant à contrat 
pour les compagnies Golden:Eâgle, 
British Petroleum, Gulf Oil et Ca-

— page A 7
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loil.
. Tous les distributeurs mis sous 
les verrous sont soupçonnés d'avoir 
écoulé l’huile volée auprès de trois 
commerçants d'huile de Lachine, 
Sainte-Clothide et Sainte-Martine.

Ces receleurs ont accuriiué eux 
aussi des profits importants, 
exempts naturellement d’impôt sur 
le revenu, en achetant à 20 cents 
le gallon, l’huile volée par les li­
vreurs. Cette huile a été revendue 
aux consommateurs aux tarifs ac­
tuels du marché, soit entre 40 et 50 
cents le gallon.

Un "violent" 
se raconte

«».»•**»* ( -««j. «'.'fv.'
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des livreurs d'huile à choc/fftige; s'étaient pris pour volet' leurs cliertts: MrBôùtln 
n'a pu s'empêcher de rôurire eit voyant le compteur-tourner à pleine vitesse 
sans qu'aucune goûtto d'huile né, sortie du boyau ,. .
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Beaconsfield

Pas d'argent 
pour 
l'espace vert

— Goldbloom

Un déficit de $900 millions M51 3 rhilliard
v v:?';- ■' ■' , :Y- . : - - ■ . A

Msur un
tenait pas compte alors, des dépen­
ses qui. allaient être encourues pour 
la mise .sur pied du village olympi­
que. .? ■

Depuis ce temps, le coût; des 
Jeux a continué à grimper graduel­
lement En novembre de Van der­
nier, . alors que le gouvernement 
québécois décidait de s’emparer du 
projet, pour mieux le structurer, 
pour chasser les récalcitrants et 
surtout pour remplacer l’entrepre­
neur qu’était Montréal, les immobi­
lisations globales projetées pour les 
Jeux étaient de $1,032,000,000.

Aujourd’hui encore, les coûts ont 
gonflé. Mais on semble maîtriser la 
situation. Du total de $1,325,000,000 
comptabilisé aujourd’hui, on se 
garde un "Coussin financier” de 
l’ordre de $100 millions pour com­
pléter, après les Jeux, le mât du 
stade si, selon les échéanciers, il 
ne peut pas être construit avant 
l’ouverture, de cet événement inter­
national.

On estime donc à $425 millions la 
valeur des revenus que les Jeux 
rapporteront au Québec.

La répartition
Du déficit de $900 millions actuel­

lement envisagé, Québec absorbe­
rait la plus importante partie, soit 
$650 millions et la ville de Mont­
réal $250 millions. La métropole du 
Canada a investi jusqu’à mainte­
nant $450 millions dans le projet

On mécarte toujours pas, dans 
les hautes sphères de l’administra­
tion gouvernementale québécoise, 
la possibilité que le gouvernement 
central retourne vers le Trésor pro­
vincial la rondelette somme de $200 
millions . évaluée par M. Robert 
Bourassa et qui repose sur le sur­
plus fiscal qu’Ottawa retirera de 
l’augmentation des coûts enregis­
trés pour réaliser les Olympiades.

par Rhéal BERCIER 
et Guy PINARD

M
La note .de l’aventure olympique 

vient d’atteindre un sommet' de 
qui porte désor- 

à la somme astroni-

Pierre PAIEMENT
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de noire bureau de Québec$1.325,000,000 ce 
mais le déficit 
mique de $900 millions.

Les informations recueillies par 
LA .PRESSE de sources accréditées 
confirment ainsi les dépassements 
extraordinaires des coûts à surve­
nir progressivement sur le chantier 
olympique et dont ie gouvernement 
se garde bien de faire écho.

Selon le dernier relevé financier 
réalisé conjointement par le minis­
tère des Finances, celui des Affai­

res municipales et la Régie des in­
stallations olympiques (RIO), la 
valeur des investissements qui se­
ront injectés dans ce chantier a 
progressé de près de $300 millions 
depuis novembre dernier.

L’on attribue l’augmentation des 
coûts de l'inflation, aux manoeu­
vres spéciales de sauvetage mises . 

• en oeuvre pour sauver les Jeux et, 
surtout, à la révision rigoureuse 
des sommes affectées à certaines 
réalisations qui ont de loin dépassé 
les normes acceptées antérieure­
ment et qui étaient considérées 
comme des maximums permissi- 
blés.

QUEBEC — Le ministre Victor 
Goldbloom a reconnu hier que le 
territoire de la CUM allait bientôt 
perdre 315 acres d’espaces verts au 
profit d’un développement résiden­
tiel et commercial. '
“Nous aurions aimé les sauver 

mais il aurait fallu les acheter et 
nous n’avions pas l’argent”, a dit 
le ministre responsable de la qua­
lité de l’Envirionnement devant les 
journalistes alors qu’il commentait 
la nouvelle publiée hier par LA 
PRESSE.

M. Goldbloom estime qu’il aurait 
fallu quelque $200 millions pour ac­
quérir cette réserve de verdure si­
tués à Beaconsfield, dans la partie 
ousst de Tile de Montréal. Le mi­
nistre a cependant précisé que ie 
montant qu’il avait avancé ne con­
stituait pas une évaluution précise 
mais simplement “un ordre de 
grandeur”.

Celui qui s’était fait —en vain 
— le grand défenseur du paicViau 
devant le maire Jean Drapeau 
était personnellement au courant 
du dossier de Beaconsfield pour en • 
avoir discuté longement avec les 
autorités de cette ville. Mais ces 
discussions remontent à un certain 
temps.

M. Goldbloom reconnaît que le 
projet de Beaconsfield va à l’en­
contre du schéma d’aménagement 
de la CUM, lequel réservait cet es­
pace pour des fins récréatives, 
mais fait valoir que le gouverne­
ment doit faire des choix et que, 
pour protéger l’environnement, 
Québec s’est déjà porté acquéreur 
des îles de Boucherville, du som­
met du Mont Saint-Bruno et de l’ile 
d’Anticosti.
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conjuguée 
au futur
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dans les milieux gouvernementaux 
que le projet se réalisera et on at­
tribue-cet optimisme à la producti­
vité des travailleurs de b> construc­
tion qui ont relevé le défi et qui 
prouvent quotidiennement leur va­
leur réelle et “savent ce que la 
majorité dés Québécois attend de 
leur part".

Rappelons .que l’investissement 
projeté pour la construction des in­
stallations olympiques el l'organisa­
tion des Jeux était évalué, en 
janvier 1973, à $310 millions. On ne
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le photographe Pierre McCann a Imaginé ce montage d'un robinet qui ne 
coule plu» osiez vite pour remplir la baignoire olympique.
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V
Claude Caslonguay vient de re­
mettre ou gouvernement un rap-_ 

.port important i une grande 
charte de la vie urbaine - au 
Québec. Ses amis voient en lui - 
des contradictions. Il a quitté 
le gouvernement en cloquant les 
partes ou presque et II accepte 
pourtant des contrats. Il n'a ja­
mais caché son nationalisme et 
travaille quand même pour le 
gouvernement fédéral. On ap­
prend, de plus, dans un croquis 

xde Christiana Borfhiuumc, qu'il 
aime la peinture et eh fait, qu'il 
a tapissé sa salle de bain de ca­
ricatures du temps qu'il était mi­
nistre et que, sous des dehors 
sérieux, voire sévères, il aime 
rire et o un sens de l'humour 
particulier. .
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Mlriom De Vlco est,' avec Pierre Du- 
péré, animatrice d'un atelier-bouti­
que de design d'intérieur e|. de. vê­
tements presque futuristes. Made­
leine Dubuc a rencontré les deux 
designers qui parlent de leur tra­
vail, de leurs rêves et do leurs 
réalisations.

LA HAVANE, Reuter — Cinq 
personnes ont perdu la vie dans 
une collision en plein vol survenue 
jeudi soir entre un DC-8 d’Air Ca­
nada loué par la compagnie aé­
rienne nationale; cubaine' et un 
avion de transport-cubain qui effec­
tuait un vol d'entrainement,,indi­
que-t-on de sources proches des au­
torités aéroportuaires à La Havane.

Toutes les victimes se trouvaient 
à bord de /l'avjon cubain, un Anto­
nov-24 de fabrication soviétique, qui

s’est écrasé-à un mille de l’aéro­
port international de La Havane, 
précise-t-on de mêmes sources.

Les 29 personnes à bord du DC-8 
s’en sont tirées indemnes, l’appareil 
ayant réussi à se poser au sol malgré 
des dommages à une aile. Cet ap­
pareil, l’un des deux loués à Cuba 
pour assurer la liaison La Havane- 
Montréal, arrivait à Cuba, venant 
de Montréal. L’identité des passa­
gers n’a pas été révélée.
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Goldbloom accouche de sa loi
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La loi-cadre permettrait celle dt l’aménagement du terri­
toire."

Le gouvernement pourra aider fi­
nancièrement les agglomérations à 
réaliser leur schéma d'aménage­
ment et aux Municipalités à le 
mettre en application.

18 mois
L’adoption du schéma d’aménage­

ment ne crée pas l’obligation d’en 
réaliser les éléments. Toutefois, 
une fois le schéma adopté, les mu­
nicipalités devront, dans les , 18 
mois, corriger (ou concevoir) leur 
plan directeur d’aménagement ainsi 
que leur règlement de zonage et de 
lotissement de façon à ce que ces 
derniers soient conformes au 
schéma d’aménagement.

Sans quoi, le conseil d’agglomé­
ration pourra ordonner à la munici-

per Daniel L'HEUREUX
de notre bureau de Québec

QUEBEC — Quatre ans après le 
dépôt d’un avant-projet de loi par 
son prédécesseur Maurice Tessier, 
le ministre des Affaires municipa­
les, le Dr Victor Godlbloom, a fina­
lement accouché hier de son projet 
de loi-cadre sur l’urbanisme et l’a­
ménagement du territoire.

Contrairement à l’avant-projet de 
loi qui confiait à l’Office de planifi­
cation et de développement du Qué­
bec le soin de préparer dés chémas 
d’aménagement pour chacune des f 
régions administratives du Québec, 
le projet de loi du Dr Goldbloom 
écarte carrément l’OPDQ pour lais­
ser à des "agglomérations" de mu­
nicipalités le soin de concevoir l’a­
ménagement de leur territoire res­
pectif.

Le titre même du projet de loi 
présenté hier par le Dr Goldbloom - 
en première lecture révèle une 
autre différence notable avec l'a­
vant-projet de l’ex-mlnlstre Mau­
rice Tessier. Le projet de loi 12 
s’intitule en effet “Loi sur l’urba­
nisme et l’aménagement du terri­
toire municipal" alors que l’avant- 
projet parlait de l'aménagement de 
l’ensemble du territoire.

Il .faut souligner cependant que 
trois autres lois au moins complé­
teront la législation québécoise sur 
l’aménagement du territoire: celle 
sur les réserves écologiques et fo­
restières (déjà présentée), la Loi 
sur les parcs et la Loi pour proté­
ger les sols arabes.
' La difficulté d'agencer les juri­

dictions des différents ministères 
impliqués dans l’aménagement du

territoire explique, selon le minis­
tre Goldbloom, le long délai qui a 
séparé l'avant-projet tje lot déposé 
hier. "On passe par quatre che- ' 
mina pour arriver au même en­
droit", a-t-il admis. .....

Mais on se rappellera que l’a­
vant-projet avait également soulevé 
de vives protestations dans les mi­
lieux municipaux et le Dr Gold­
bloom, étemel spécialiste de la - 
consultation, avoue qu’il lui a fallu 
des études et des consultations in­
tensives avant d’en arriver au pro-' 
jet qu'il, a présenté hier.'

au gou­
vernement de . décréter que le ,terpi- 

' toire d’une région donnée soit régi 
par un “conseil d’afcllomératlon" 
formé des maires des municipali­
tés constituantes ainsi que des pré­
fets de comté le cas échéant.

Dans un délai prescrit, ces con­
seils d’agglomération, devront pré­
parer un schéma d’aménagement 
de leur territoire respectif, schéma 
qui sera cependant soumis à l’ap­
probation du ministre des Affaires 
municipales et qui devra faire l'ob­
jet d'une consultation en assemblée ~ 
publique auprès des citoyens impli­

- qués. i
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1pâli té de se conformer à ces exi­
gences.

Les conseils d’agglomération ou 
le ministre peuvènt en tout temps 
modifier le schéma d’aménage­
ment, même après leur adotion.

Les municipalités auraient le 
pouvoir de se mettre sur pied des 
commissions d’urbanisme, soit pour 
elles-mêmes, soit sur une base in­
termunicipale.

Des agglomérations

Le projet de loi sur l'urbanisme , . C’est en somme une alternative à 
et l'aménagement du territoire mu- la formule des fusions ou à celle 
niclpal couvre toutes les municipa­
lités et villes du Québec à l’excep­
tion de collés déjà comprises dans 
une communauté urbaine.

des communautés urbaines: “On 
demande aux municipalités, /a ex­
pliqué le Dr Goldbloom, de se re­
grouper pour une seule fonction,

Radio-Canada reçoit 
un message du FLQ

A cause de là nouvelle réglementation 
imposée aux abattoirs du Québec

Attention 
au poisson !

Roy prédit une hausse 
du prix de la viande

QUEBEC (PC) — Il est dange­
reux de manger plus de deux repas 
de poisson par semaine, si ce pois­
son a été pris dans les eaux du 
Québec, a rappelé hier à l'Assem­
blée nationale le ministre de la 
Pêche, M. Claude Simard.

Répondant à une question du dé­
puté pcquiste de Saguenay, M. Lu­
cien Lessard, M. Simard a expliqué 
qu'il possédait des dossiers relatifs 
au taux de mercure qui empoi­
sonne le poisson québécois, mais 
qu'il hésitait à les rendre publics 
vu qu’il s’agit de dossiers confiden­
tiels transmis par le gouvernement 
fédéral.

Selon M. Lessard, le taux de mé­
thyle de mercure observé chez cer­
taines espèces içhtyologiques pou­
vait causer une maladie grave 
appelée minamata chez les person­
nes qui consomment beaucoup de 
poisson.

Le réseau 
français de la Société Radio-Ca­
nada a annoncé, hier, avoir reçu 
un communiqué du Front de libéra­
tion du Québec (FLQ) menaçant de 
commettre un “coup d’éclat" dans 
la région d’Ottawa pour protester 
contre le style de l’administration 
Drapeau.

Le message, dont la Société ne 
peut encore confirmer l’authenti­
cité, a été livré au studio de la so­
ciété au Château Laurier, à Ot­
tawa.

Le communiqué soutient qu'au 
moins deux anciens terroristes, 
Jacques Lanctôt et Jacques Cosset- 
te-Trudel, sont revenus au Canada 
et. séjournent dans la région d'Ot­
tawa.

Le communiqué, portant le aigle 
du FLQ, accuse le maire de Mont­
réal, M. Jean Drapeau, d’avoir 
“fourré les Montréalais" relative­
ment au coût des Olympiques et à 
la sécurité sur les chantiers.

OTTAWA (PC) Le porteur du message, qui s’est 
identifié comme un ex-détenu, a 
déclaré que le FLQ avait décidé de 
frapper à Ottawa parce que la sé­
curité y était plus relâchée qu'à 
Montréal.

En soirée, hier, il était encore 
impossible de vérifier si ce com­
muniqué était le fait de farceurs 
ou émanait réellement d’une cellule 
du FLQ. Mais le commentateur de 
Radio-Canada, Réal Baraabê, a 
souligné que le sigle figurant sur le 
communiqué était exactement le 
même que celui utilisé par le FLQ 
lors des événements d’octobre 1970.

Toutefois, vers la fin du commu­
niqué, on peut lire: “Exigeons nos 
droits comme canadien et soyons 
fort,” Or, l’utilisation de “cana­
dien" plutôt que “québécois" laisse 
d'aucuns douter de l’authenticité du 
communiqué.

De plus, il appert que les “farces 
estudiantines" font rage depuis 
quelque temps à Ottawa...

par Norman DELISLE

QUEBEC (PC) - Le prix de la 
viande augmentera bientôt pour les 
consommateurs québécois à la 
suite de la décision du gouverne­
ment Bourassa d'imposer une ré­
glementation très stricte aux abat­
toirs du Québec.

C’est ce qu’a prédit,'hier, le dé­
puté de Beauce sud à l’Assemblée 

nationale, M. Fabien Roy, en ren­
dant public un volumineux dossier 
à ce sujet lors d’une conférence de 
presse.

-Selon M. Roy, la réglementation 
présentée le premier mars.dernier 
par le ministre de l’Agriculture, M. 
Kevin Drummond, obligera, la plu­
part des petits abattoirs du Québec 
à fermer leurs portes dès le 1er 
juin prochain, ce qui permettra 
aux gros cartels de la viande — 
Canada Packers, Swift — d’impo­
ser leur loi dans le domaine des 
prix à la consommation.

M. Roy a soutenu qu’au moins 
400 petits abattoirs ne pourront se 
conformer aux nouvelles disposi­
tions émises par le ministère de 
l’Agriculture.

Ces dispositions obligeront les 
abattoirs à des dépenses variant 
entre $150,000 et $200,000, estime le 
député de Beauce sud.

M. Roy a relevé entre autres 1er 
nouvelles obligations suivantes 
qu’on impose aux abattoirs:

— création d'un parc de station-

nement automobile pour les véhicu­
les des usagers; <
— aménagement d’une multitude de 
locaux à l’intérieur de l'abattoir, 
notamment un local de réception, 
un local d’abattage, des locaux fri­
gorifiques, un local à déchets, un 
local d'entreposage, des locaux sa­

. nitaires, un local d’expédition, un
local de machinerie,'un comparti­
ment servant à remiser le matériel 
de nettoyage et un local pour l’Ins­
pecteur du ministère;
— l’installation d'un réseau aérien 
de manutention.

M. Roy affirme que ces obliga­
tions feront "perdre1'des "commer­
ces à des chefs dë famille qui ont 
consacré toute leur vie à bâtir ces 
entreprises, alors que le public tire 
lui-même les plus grands avantages 
de ces entreprises".

Compensation

M. Roy a également dénoncé les 
compensations que le gouvernement 
versera aux entrepreneurs qui refu­
seront de se conformer aux nouvel­
les normes et préféreront fermer , 
leur abattoir.

Ces compensations sont basées 
sur la moyenne des animaux abat­
tus au cours des trois dernières an- ■ 
nées d’opération.

Les barèmes d’indemnité sont de 
$10 par boeuf abattu, $8.50 par che­
val, $4 par veau et SI par porc.

M. Roy a calculé qu’un abattoir 
d’importance régionale, comptants

employés et valant $50,000, abat 
annuellement environ 1,200 ani­
maux, dont 400 boeufs, 200 veaux 
et 500 porcs.

“La compensation gouvernemen­
tale pour ce commerce sera donc 
de $5,300, soit à peine 10 pour cent 
de la valeur réelle de l’abattoir”, a 
dit le député de Beauce sud.

Ce dernier a prétendu que- 400 
des 600 abattoirs actuels devront 
fermer leurs portes, faute de pou­
voir respecter les normes gouver­
nementales. ■
Charogne

M. Roy a enfin expliqué que ce 
ne sont pas ces petits abattoirs qui 
ont été responsables l’àn dernier de 
la mise sur le marché de viande 
avariée, selon les dires mêmes du 
juge Jean Outil de la Commission 
d’enquête sur le crime organisé.

Le principal accusé dans cette 
affaire a été l’abattoir Federal 
Packing, qui n’était pas un petit 
abattoir, mais on gros commerce 
qui jouissait de l’inspection gouver­
nementale “Approuvé Québec", a 
rappelé M. Roy.

Le député de Beauce sud a con­
clu qu’il allait proposer à l’Assem­
blée nationale une motion récla­
mant que la commission parlemen­
taire de l’Agriculture soit convo­
quée sans délai aux fins' d’exami­
ner la situation des petits,abattoirs 
et la nouvelle réglementation que 
leur impose le gouvernement Bou- 
rassa.

/

Robichaud 
s'oppose 
au contrôle 
des absences

délai, à des enquêtes approfondies 
sur la probité de leurs sous-con­
tractants.

La compagnie Golden Eagle a 
rappelé en hâte hier après-midi 
tous ses mécaniciens afin qu'ils 
procèdent à une inspection des vé­
hicules des livreurs.

M. Pierre Sénécal, président de 
Caloil Inc. — Calex — a déclaré à 
LA PRESSE qu’il était stupéfait 
des découvertes de la Sûreté du 
Québec. Tout en promettant de sé­
rieuses vérifications, il a soutenu 
que l'ampleur du racket était sans 
doute moins grande que ce que 
pensent les policiers. Le système 
automatique degré-jour instauré 
par les grandes compagnies pour 
évaluer au jour le jour les besoins 
des consommateurs en fonction des 
variations de températures permet, 
selon lui, de déceler les anomalies 
apparentes.

Toutefois, chez Caloil, Gulf et 
Golden Eagle, on s’est dit prêt à 
assumer toute responsabilité des 
actes criminels commis .par les 
employés des services de distribu­
tion. Mais si la fraude. a été com­
mise par des distributeurs indépen­
dants — comme c’est le cas selon 
la SQ —. on considère que c’est la 
responsabilité des distributeurs qui 
est engagée.

Chez BP Canada, on s’est montré 
plus prudent. La compagnie a des 
chauffeurs sous contrat et si l’un 
d'eux avait commis une fraude ou 
un vol, il faudrait analyser toutes 
les clauses du contrat pour dégager 
les responsabilités.

Selon le lieutenant Marquis, les 
grosses .compagnies doivent sans 
délai faire toutes les vérifications 
qui s'imposent. Quant aux consom­
mateurs, Ils devraient sans tarder 
vérifier leurs factures des derniè-, 
res années et les comparer avec 
celles de. cette année. Toute varia­
tion suspecte, entre autres une con­
sommation supérieure de 15%, de­
vrait Inciter les consommateurs à 
interroger leurs fournisseurs et 
leurs livreurs.. r -

RACKET
SUITE DE LA PAGE A I

vreurs manipulaient les factures en 
les insérant dans les compteurs et 
en déversant dans leurs citernes 
quelques gallons d'huile.
. D'une façon ou d’une "autre, les 
consommateurs ont été facturés 
poür des quantités supérieures à 
celles qu’ils ont eues. Des milliers 
de citoyens ont ainsi été roulés.

Après l’arrestation des 12 11- 
vcotts hier, les inspecteurs du Ser­
vice des poids et mesures du mi­
nistère fédéral de la consommation 
et des corporations ont entrepris 
des vérifications minutieuses de l’é­
quipement des camions citernes 
saisis.

D’ailleurs, durant toute l’opéra­
tion Celcius, les inspecteurs des 
poids et mesures ont accompagné 
les policiers. Chaque équipe de fila­
ture a été secondée par un inspec­
teur de ce service.

L’Unité des crimes économiques 
de la Sûreté du Québec a com­
mencé à enquêter sur ce racket le 
22 janvier dernier. Depuis ce 
temps, les hommes du lieutenant 
Marquis, en particulier l'agent Ger­
main Duguay, ont remonté les dif­
férentes pistes qui s'offraient à 
eux. Au départ, les premiers indi­
ces étaient venus de consomma­
teurs qui s'étalent plaints de certai­
nes anomalies auprès du ministère 
fédéral de la consommation et des 
corporations.

Si l’on considère l’ampleur de ce 
racket, bien peu de personnes ont 
pu être arrêtées hier. Toutefois, in­
capables rapidement d'accumuler 
suffisamment de preuves contre 
tous les coupables, les policiers ont 
choisi de faire m coup d’éclat pour 
alerter tant les consommateurs que 
les compagnies pétrolières. .

Cette stratégie a vite donné des 
résultats. Quelques-unes des gran­
des entreprises affectées par l’ac­
tion des livreurs arrêtés ont fait 
savoir qu’elles procéderaient, sans

OTTAWA (PC) — Un sénateur a 
qualifié d’inacceptables les règle­
ments projetés et qui obligeraient 
les sénateurs à motiver leurs ab­
sences lorsqu'ils affirment s’occu­
per d’affaires publiques.

Le sénateur libéral du Nouveau- 
Brunswick, M. Louis Robichaud a 
déclaré devant le Sénat que ces rè­
glements proposés par un comité 
sénatorial » remettent en question 
l’intégrité des sénateurs.

____ __________________ ___ ■
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Réactions favorables 
au rapport Castonguay UN NOUVEL ART DE VIVREI,

Salon garni avec blocs de mousse de densité variable dont les différents éléments permettent 
de composer des causeuses, des banquettes, des canapés droits bu d'angle, des lits d'appoint.
etc... • ‘
Nous sommes heureux de vous offrir ce salon "très à la page ” à un prix réduit. Profitez de cette 
occasion I. /

Mobilier en toile écru comprenant 7 coussins. 2 dossiers droits, 1 dossier d'angle, au prix de 
1.196.00 ceci représente une économie de 295.00. Livraison immédiate.

Old. 1.490. 
ÉCONOMISEZLe rapport Castonguay a été ac- ■ de l’administration actuelle comme 

cueilli avec satisfaction sur toute celle de réduire le nombre des mu­
nie de Montréal. Pour diverses nicipalltés de Vile et d’inclure cer-
raisons. tablés villes riveraines, au nord et

Les villes de banlieue sont heu- au sud, dans l’agglomération mont­
reuses d’apprendre que k : rapport . réalaise.
fait la promotion de l’autonomie Spontanément, le Rassemblement. 
municipale et dénonce le “gigan- des citoyens de Montréal est égale­

, tlsme urbain”. ment d’accord. Mais pas avec un
A la ville de Montréal, on signale - point du raport qui ne fait pas l’una- 

que l’on a repris certaines idées nimité: celui de l’examen nécessaire
mises de l’avant par les dirigeants des finances de la ville.

295.

5.-9
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I par Madeleine DUBUC
. Il y a des rencontres écri­
tes dans le coeur du ciel.

tissus surtout, un respect que 
Pierre qualifie de “reli­
gieux”.
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C’est peut-être une de cel- Les premières créations de 

les-là qui a amené l’un en pvd, une série de vêtements 
face de l’autre, il y a quel- d’intérieur, pyjamas, kimonos 
que cinq ans, rue Crescent, à longs et courts, ont fait fu- 
Montréal, cette belle fille reur au dernier Salon des 
venue d’Israël via Paris qui Métiers d’art.
S’appelait (et qui s'appelle

- SsæSûSE
tagne. La production faite à 
l’extérieur par des couturiè­
res est presque vendue d’a­
vance".
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Pierre Dupéré et Miriam 
De Vico c’est devenu un cou­
ple en même temps que les 
animateurs d’une maison de 
création-design fonctionnant 
sous l’appellation PVD. Mai­
son qui a pignon sur rue et 
raison sociale rue de la Mon­
tagne en plein centre ville, 
entre Maisonneuve et Ste-Ca- 
therine, là où ça swing, là où 
ça bouge, là où on trouve 
des choses et où on encrée.

nmm HP-mm
La boutique PDV, ouverte 

du jeudi au samedi, on la dé­
montant un esca-

■& i
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couvre en
lier, au fond d’un couloir. 
Tout y est simple. Une chose 
nous frappe en entrant : à 
côté des vêtements d’adultes, 
à côté des édredons et des 
coussins dé satin, des sacs 
de voyage, des bourses peti­
tes et grandes, quelque vête­
ments d’enfants. C’est que, 
dans l’esprit des animateurs 
de la maison un élément 

Le nom de Pierre Dupéré reste primordial : la pré- 
n'est pas inconnu du public sence de leur fils Thomas et 
montréalais. Il y a quelques la présence dans la majorité 
années, il faisait la man- des couples d’enfants qui, 
ctiette des journaux avec un eux qussi, font drôlement 
concept très contemporain de partie du décor... Si Pierre 
design d'appartement ou de et Miriam portent de beaux 
maison où on retrouvait son vêtements conçus pour le 
interprétation personnelle de confort, pourquoi l’enfant se- 
la sculpture habitable, en rait-il privé de ce plaisir 
fibre de verre moulée et tout dans un entourage où domine 
en blanc. • C’est à Cape God l’esthétique ? 
que Pierre avait réalisé le 
projet pilote
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Miriam De Vico porte ici un kimono d'intérieur de tissu souple 
et gracieux, noir à rayures roses, une création de la maison 
PDV.

' y”a BFont aussi partie de l’am­
biance des objets quotidiens

Depuis, il n'a jamais dont les plans sortent, un par il 
changé d’optique. 11 a, tout u n, de l’imagination de 
en continuant à peindre dans Pierre et de Miriam : lam­
pes temps libres, “modelé” à pes-gadgets, porte-journaux, 
Montréal et à Granby, des meubles-éléments pouvant re­
chambres et> quelques appar- grouper la télé, le système 
laments. “Des appartements, de son. etc. 
nous dit-il, qui restent en ac- . 
cord avec ma philosophie : i r 1 a m dira encore :

j celle des maisons conçues à Pierre et moi travaillerons 
i l’échelle de l’homme, simples rarement sur papier. L’inspi- 
i et fonctionnelles, où le net- ration vient a mesure. Cha- 
; toyage est facile, où il n’y a ?.ue rnatiere inspire la crea- 

pas un coin qui soit plus gros *l0n- D® toutes façons, tout 
que le bout du petit doigt, où cf 9ue "ous faisons est sim- 
l’environnement intérieur se P*c se conçoit par 
marie au paysageinstinct... Le temps present 

fait que les gens, ceux qui, il 
• Et Miriam enchaîne ... f a quelques année;, fréquen-

a-jfawa % 3- £*3F2£faitement aux beoins du oraison. C et pas instinct

sts «sjsy fibriété de se ligne n’empê- conviendraient, 
che pas la présence de beaux- 
objets.
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#Mode gaie-pratique 
pour les jolies mamans - 
du printemps

m h\-
:■

Misa

, ' ,Eaton réserve aux futures mamans une 
surprise agréable. Sa mode maternité 76 est 
plus ravissante que jamais.
Ici, un adorable et confortable jumper en pur 
acrylique d’aspect denim très mode. Forme tente et 
encolure carrée, multi-rayures sur fond marine. 
Tailles 7 à 15. 30.00
Eaton centre-ville (3e étage).et à tous les autres 
magasins Eaton ainsi qu’à Sté-Eov. Place Ste-Fov 
(Rayon 341). Sauf n ■
Sherbrooke et à 
Ottawa.
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en personne 
seulement.

MiK
photos Michel Gravel, LA PRESSE

créés pour nous. Nous les ai- Créé d'abord pour une boutique, ce coin design signé Pierre Dupéré fait partie intégrante du salon de coiffure Don Loretta, 
mons. Nous leur offrons”. On l'a voulu simple, fonctionnel, facile à vivre et facile à entretenir. J\.

Nous les avons d’abord

Avant de rencontrer Pierre, 
avoue-t-elle, je n’aimais pas 
vraiment les choses qu’on ap­
pelait modernes, parce que 
je trouvais qu’elles n’allaient 
pas assez loin ..

Les idées et conceptions 
nouvelles (d'aucuns diront fu­
turistes) de Pierre et Miriam 
pe se sont pas arrêtées à des 
designs d’intérieurs. Inhérent 
à l’habitat, il existe pour eux 
tout un monde où ta décora­
tion, l’habillement ne peuvent 
se permettre de détonner.

De là à en arriver à' la 
création de vêtements et 
d’objets d’environnement, il 
n’y a qu’un pas qu'ils ont 
franchi ensemble.

Miriam, fille de dessinateur 
de vêtements de théâtre a 
toujours aimé les vêtements. 
A Paris, où elle est un jour 
arrivée, très jeune, elle avait 
tenté, par esprit d’aventure, 
de s’engager comme fille “au 
pair". Jugeant qu’elle n’était 
pas assez robuste, ? peut-être, 
on avait rejeté ses demandes 
d’emploi. En désespoir de 
cause, elle raconte qu’elle 
s’est présentée dans une 
“boite" de mode et pour 
s’engager comme dessina­
trice de manteaux, en “men­
tant effrontément”. Plus 
tard, venue à Montréal en 

| touriste, elle décidait d’yres- 
! ter et ouvrait sa propre bou- 
j tique, rue Crescent. Pendant 
| quelques saisons, elle a des­

siné des vêtements pour co­
I médiennes et des vêtements 
i du soir. Elle a d’ailleurs 
1 pour les vêtements, pour les

MIEIl
rincer et assécher tout le 
corps.

Le dermatologue pres- 
• crit aussi des onguents et 
crèmes médicamentées 
dont certaines peuvent 
contenir de l’hydrocorti- 
sone. Après avoir déter­
miné. à l’usage, quel on­
guent produit le meilleur 
effet, il fera de fréquentes 
vérifications de manière à 
empêcher que la peau de­
vienne rouge, sèche et 
craquelée, afin d’éviter les 
infections secondaires, 

chevelu, mais peut égale- si ]a dermatite affecte 
ment s etendre aux autres certaines structures, 
endroits pileux du corps. comme les oreilles, il peut 
Certains dermatologues . devenir nécessaire de con­
cilient que certaines per- suiter aussi un spécialiste 
sonnes héritent d’une sen- des oreilleszsf— âasa

On peut esperer contre- malade et de son médecin,
1er cette maladie, mais d’autant plus qu’il ne faut
non la guérir. Cette, der- point négliger l’apport des
matité peut, dans sa ma- problèmes psychosomati- 
nuestation la plus grave, qoes et que l’inquiétude,
s étendre non seulement a l’insomnie, la tension ner-
l'ensembie du système pi­
leux mais aussi dans les 
replis de la peau. L’humi­
dité et la macération de 
la peau invitent ces micro­
organismes. On conseille 
donc de bien laver tout le 
corps, aussi souvent que 
nécessaire, avec un déter­
gent non savonneux que le 
pharmacien peut conseil­
ler. 11 faut ensuite bien

MEDECINE^ D'AUJOURD'HUI !/ )
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Pellicules 
ef complications

z RENOMMÉ 

DEPUIS 
LE 29

NOVEMBRE

' /\i Z \Z I
Z !

1975

ZZ Il arrive parfois qu’une 
personne se plaigne à la 
fols de pellicules et de dé­
mangeaisons, tout en con­
statant que les traitements- 
habituels apportent peu ou 
pas de soulagement. Au 
contraire, dans certains 
cas l’infection se propage 
aux sourcils, aux aisselles, 
à la barbe et au pubis; à 
cela s'ajoutent é v i d em­
inent l’irritabilité et. la 
nervosité.

Il s’agit alors souvent de 
cas de dermatite sébor­
rhée, laquelle est associée 
à une peau huileuse, à des 
pellicules abondantes et à 
une grande vulnérabilité 
aux infections secondaires 
causées par des bactéries 
et 'des organismes de le­
vure.

Cette condition se limite 
habituellement au cuir

filzx L'endroit idéal 
pour les déjeuners 
d’affaires
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A veuse peuvent aggraver 
un état déjà ennuyeux.
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I.Cette chronique quotidienne cat 

préparée par des spécialistes. JIs 
ne répondent pas aux lecteurs 
personnellement mais s'efforcent 
d'aborder le plus vaste éventail 
possible de questions d'intérét 
rénéraî. Le médecin de famille est 
toujours, dans les cas personnels, 
le meilleur conseiller.

V a DALIRestaurant 
Français

1446. rue Crescent 282-1332
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V*HRSH de Montréal à ffC'est ce qu’il vous en de réaliser d'appréciables
coûtera, en dehors des périodes économies.HALIFAX’ S33OO de pointe, pour voyager en tout Demandez le dépliant Rouge, 

1 confort avec le CN. Blanc et Bleu chez voire agent
Les réductions pour per- de voyages ou passez nous 

sonnes de 65 ans et plus ainsi voir au bureau des Ventes
que pour les groupes s’ap- Voyageurs du CN. vous cons-

pllquent toujours et permettent tâterez que nos tarifs sont en
plein dans le mille!

ii TORONTO s1725* 
WINNIPEG s4800* rmm

CN "Tarif Rouge, aller, en voiture coach — *. v/r"* *v /,*/*<'/— •_- <itr.,V„V...... .
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Kûehl et les Expos ont fait connaissance
Frazier-Fo reman: 
autre revancheFoli est déjà de mauvais poil

joueurs semblaient encore maugréer 
au terme du premier exercice qui a 
duré au-delà de trois heures.

Parmi les mécontents, il y avait 
évidemment Tim Foli qui a perdu sa 
moustache et Larry Parrish qui a été 
obligé de rendre visite au barbier et 
qui devra y retourner pour une deu­
xième fois aujourd’hui.

Le tout devrait toutefois rentrer 
dans l’ordre et le prochain projet de 
Kuehl est de forcer Gary Carter-à ré­
duire son poids.

"Gary s’est présenté à l’entraine­
ment à 215 et il ne jouera pas ses 
matches avant qu’il ait réduit son 
poids à 210 livrés. Je veux d’ailleurs 
qu’il pèse 205 livres à l’ouverture de 
la saison’’, a expliqué Kuehl.

Carter, lui, était d’accord avec son 
gérant et il ne prévoyait aucune diffi­
culté à réduire son poids.

“J’ai dix livres à perdre en un 
mois. Cela ne devrait pas être un pro­
blème. H me faudra m’éloigner de la 
table et intensifier mon entrainement. 
Karl voit d’ailleurs à cela puisqu’il 
m'a demandé de faire un mille de 
course au terme de notre exercice qui 
a duré trois heures”; a noté Carter.

Donc, Karl Kuehl n’aura pas tardé 
à s’imposer à ses joueurs et il a dé­
montré dès la première journée qu'il 
avait l’intention d’être le patron.

"Je me suis demandé cet hiver si 
je devais faire confiance aux joueurs 
et leur demander de s’autodiscipliner. 
J’ai toutefois été convaincu que cela 
était impossible en les voyant à l'oeu­
vre pendant le conflit J’ai alors réa­
lisé que les joueurs avaient besoin de 
quelqu'un pour les inciter au travail”, 
a conclu Kuehl.

Ce devrait être une bonne année 
pour les Expos!

•••• g#m gH
round de leur combat du 30 octobre 
1974 à Kinshasa.

Le dernier combat de Frazier a 
opposé ce dernier à Ali le 30 sep­
tembre 1975 à Manille: l’ancien 
champion du monde ne répondit 
pas à l'appel du 15e round au 
terme d’un combat acharné.

Frazier déclare qu'il espère bat­
tre Foreman et conquérir ainsi le 
droit de tenter une quatrième fois 
sa chance face à Ali. Pour son der­
nier combat, Foreman a quant à 
lui battu Ron Lyle par KO au cin­
quième round le 24 janvier à Las 
Vegas.

Le palmarès des deux adversai­
res est le suivant: Frazier a rem­
porté 32 victoires et subi trois dé­
faites, deux face à Ali et une de­
vant Foreman. Celui-ci compte .41 
succès et une seule défaite, celle 
que lui a infligée Ali.

NEW YORK (Reuter) — Les an­
ciens champions de toutes catégo­
ries Jeo Frailer et George Fore­
man s’affronteront en 12 rounds 
dans le courant du mois de mal en 
un lieu qui doit être encore décidé, 
a annoncé jeudi l’organisateur 
Jerry Pcrenehlo.

Les deux boxeurs, qui ont signé 
le contrat, se voient garantir 51 
million chacun pour ce combat qui 
aura liéu à New York, Philadel­
phie, Boston ou Washington.

Il s’agira en l’occurence d’une 
revanche du match disputé le 22 
janvier 1973 à Kingston, en 
Jamaïque, qui avait vu Foreman, 
maintenant âgé de 28 ans, ravir à 
son aîné de quatre ans le titre 
mondial par KO au second round.

— Foreman devait perdre par la 
suite sa couronne face à Mohamed 
Ali. Celui-ci le mit KO au huitième
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i . téliphoto UPI
j Les camps d'entraînement ont ouvert en Floride et celui des Expos aussi. Voici donc, tel que promis,
| la traditionnelle photo de début de saison. "

par Pierre LADOUCEUR
envoyé spécial de LA PRESSE

DAYTONA BEACH — Vous souve­
nez-vous de vos années scolaires? La 
première journée de l’année avait 
alors un cachet particulier. Si vous 
étiez, comme moi, cette première jour­
née donnait le ton à l’année entière.

Tous, nous étions anxieux d’entre­
prendre cette nouvelle année, cela re­
présentait un nouveau défi à surmon­
ter- Par contre, cela signifiait égale­
ment la fin des Vacances.

Nous avions alors raison d’être indé­
cis face à l’avenir. C’est à ce mo­
ment-là que le professeur devait sa- 
vùlr s’imposer à ses élèves. Sa façon 
de; se présenter à ses étudiants per­
plexes allait lui valoir le respect ou le 
mépris.

Les joueurs de baseball ne sont 
guère différents de ces élèves que

■Toutefois, " cette année, les Red 
Sox ont accordé des contrats de 
trois saisons aux artilleurs Bill Lee 
et Rick Wise et ils négocient pré­
sentement des ententes du même 
genre avec Carlton Fisk, Fred 
Lynn et Rick Burleson.

"A moins de recevoir un tel con­
trat, je demeurerai chez moi”, de 
dire Tiant dont le salaire s’élève à 
5100,000.

L’an dernier, Tiant a remporté 18 
victoires en plus d’inscrire- un 
triomphe dans la série finale delà 
ligue Américaine et deux durant la 
série Mondiale.

BOSTON (PA) — Le brillant lan­
ceur des Red Sox de Boston, Luis 
Tiant, a déclaré qu’il refusera de 
se rapporter au camp d’entraine­
ment des champions de la ligue 
Américaine de baseball tant et 
aussi longtemps qu’il n’aura pas 
signé un contrat de trois ans.

Tiant, qui avait demandé un tel 
contrat l’an dernier, a paraphé line 
entente de deux ans avant le début 
de la saison dernière lorsque les 
dirigeants des Red Sox lui ont pré­
cisé que les contrats d’une telle 
durée n'étaient pas dans la politi­
que de l'équipe.

“J’ai d’ailleurs considéré de leur 
laisser une entière liberté cet hiver et 
j’en suis venu à la conclusion que ce 
serait une erreur. Les Expos doivent 
présenter une équipe disciplinée s’ils 
espèrent améliorer leur rendement. Et 
aussi étrange que cela puisse paraître 
pour certaines gens, la discipline com­
mence par les petites choses comme 
les cheveux courts et la tenue vesti­
mentaire correcte", a ajouté Kuehl.

“Mais le mécontentement de cer­
tains sera vite oublié. Ce n’est pas un 
point majeur. J’espère d’ailleurs que 
mes problèmes ne seront jamais plus 
sérieux que cela.-Je sais toutefois fort 
bien que c'est un souhait impossible”, 
a-t-il mentionné.

De fait, la question des cheveux et 
des moustaches a vite été réglée dans 
la majorité des cas. Seuls certains

nous étions. La première impression 
faite par leur gérant lors de la pre­
mière journée, à l'entrainement ne dif­
fère pas de celle que vous éprouviez 
il y a cinq, dix, vingt ans sur ce banc 
d’école.

Karl Kuehl aura dont été semblable 
à ce professeur autoritaire qui, dès la 
première journée, établissait qu’il 
était le patron pour ne plus avoir à se 
soucier de cet aspect par la suite.

La première fonction de Kuehl 
comme gérant des Expos aura donc 
été d’ordonner à plusieurs de ses 
joueurs de rendre visite au barbier et 
d’effacer de leur visage ces mousta­
ches.

“Je sais que les joueurs auraient 
préféré garder leurs poils. Ils se sont 
présentés à l’entrainement avec des 
moustaches, c'est sûrement un signe 
qu’ils les appréciaient”, a-t-il noté.

POUSSIERES DE LOSANGE... John 
McHalo espère que les matches hors- 
concours pourront commencer dès le 
25 mars... H semble toutefois que 
l’Association des joueurs exigera dix 
jours d’entraînement avant le début 
de ces matches... Il y avait 22 joueurs 
inscrits sur la formation d'hiver des 

/ Expos à l’entrainement hier au City 
Island Park de Daytona Beach... 
Chuck Taylor, Wayne Granger, Larry 
Doby et Bob Reece étaient également 
sur les lieux...

Les joueurs originaires de pays au­
tres que les Etats-Unis, devront atten­
dre que la question des visas soit ré­
glée avant d’entreprendre l’entraîne- . 
ment... Barry Foot# travaille réguliè­
rement au poste de troisième but... - 
"Je veux savoir s'il peut seconder 
Larry Parrish en saison régulière", a 
expliqué Kuehl...

Championnafs canadiens de badminton

Tmas @aaébée@og 
en belle forme

La politique et le sport »

Meowes mar Du €®aap® Pavh
Johanne Falardeau et Linda La- 

jeunesse de Québec ainsi que Mike 
Folinsbee de Montréal ont survécu 
aux rondes éliminatoires des cham­
pionnats juniors canadiens de bad­
minton qui avaient lieu, hier," au 
Vancouver Lawn Tennis and Bad­
minton Club et au Vancouver Rac­
ket Club. Ces trois athlètes québé­
cois ont mérité par leurs perfor­
mances le droit d’accéder aux 
quarts-de-f inale qui se dérouleront 
Ce soir, suite aux préliminaires des 
doubles masculins, féminins et mix-

McDougall a défait le favori du 
tournoi Van Johnson, de Oakville.

Johanne Falardeau jouera contre 
Jennifer Oakes, de Çalgary, alors 
que Linda Lajeunesse se mesurera 
à Hélène Binns, de Winnipeg. _

Denis Trudelle, François Landry 
et Réjean Bourgouin ont dû s’a­
vouer vaincus après deux rondes, 
Michel Beausoleil baissant pavillon 
à la troisième.

Chez les juvéniles les porte-cou­
leurs du Québec n’ont pas eu de 
veine subissant les affres’de la dé­
faite en rondes éliminatoires. Elise 
Lévesque s’est signalée perdant en 
deuxième ronde contre la favorite 
Beb Suite, Jocelyne Bouchard et 
Yves Baribeau étant éliminés dès 
la première étape.

ou trois ans le Mexique, le sanction­
nant-ainsi de n'avoir pas respecté les 
règles définies l’an dernier à Londres 
lors de la dernière assemblée géné­
rale.

Cette exclusion du Mexique est ce­
pendant loin d’être acquise. 11 faudra 
d’abord que cinq des sept membres 
du comité directeur demandent à l’oc­
casion de la prochaine réunion, le 11 
avril, à Palma de Majorque, que cette . 
question soit inscrite à l’ordre du jour 
de l’assemblée générale des Nations 
de la Coupe Davis, le 1er juillet à 
Londres. H faudra ensuite que l’as­
semblée décide, a une majorité des 
trois quarts, l’exclusion du Mexique et 
de tous les pays qui auraient refusé 
de rencontrer un adversaire pour des 
raisons politiques. Il sera difficile aux 
partisans de l’exclusion du Mexique 
de réunir cinq des sept voix du co­
mité directeur: 11 leur sera plus diffi­
cile encore d’obtenir une majorité des 
trois quarts de l'assemblée'générale.

L’an dernier lors de la dernière as­
semblée générale de la Coupe Davis 
quelques pays, dont la Grande-Breta­
gne, et la France, emboîtant le pas 
des Etats-Unis, avaient affirmé leur 
intention de se'retirer, de la coupe si 
les règlements n’étalent pas appliqués. 
S’ils mettent leur menace à exécution 
et se retirent de la Coupe Davis, l’a­
venir de cette épreuve sera alors bien - 
compromis.

lemagne fédérale — se retireront vrai­
semblablement de la célèbre compéti­
tion si l’assemblée des Nations de la 
Coupe Davis n’exclue pas pour deux <

l’existence de la Coupe Davis. En effet, 
un certain nombre de pays — notam­
ment les Etats-Unis, la Grande-Breta­
gne, la France, l’Italie, l’Espagne, l’Al-

PARIS, (AFP) — Le forfait du Mexi­
que devant l’Afrique du Sud il y a 
quelques semaines pour des raisons 
politiques risque de mettre eh péril

[^©nor mou "©gprofî région©fl"
MOD fîDGDfrOBÎKgfr ©DU V®oflfl@Mg©

tes.
déshéritées. A partir du moment où 
clubs et régions sauront qu'ils doi­
vent présenter leurs titulaires dans 
chacune de ces disciplines pour les 
championnats par équipes, ils s’or­
ganiseront en conséquence afin de 
ne pas être pénalisés par rapport 
aux autres. Le remarquable travail 
de promotion effectué par l’Est du 
Québec (qui est allé chércher des 
fonds à travers l’auto-financement), 
est à signaler à ce propos.

Attitude autrement réconfortante 
que celle de régions sûrement plus 
favorisées, dont les comités renon­
cent sous prétexte qu'il y a un 
manque de disponibilité du bénévo­
lat. A Québec, entre autres, où, 
fait curieux, on prônait à grands 

~ cris il n’y a pas si longtemps le 
développement poussé de la régio­
nalisation, avec un grand R, ou un 
grand air, à votre ' convenance. 
Mais il faut croire qu’il y a tout un 
monde entre les idées émises et les 
réalisations..:?

Dommage !
Quoi qu’il en soit, ce qui va être 

tenté demain mérite d'être soutenu, 
:! encouragé, et répété... pourquoi pas 

dès l’été prochain, apres la grande 
farandole olympique? .

D’autant plus qu’il n’y aura pas 
de Jeux du Québec cette année, ce 
qui permettrait de maintenir l’inté­
rêt au niveau dés benjamins et des 
dhdets, tout en intéressant les caté­
gories plus âgées (selon une for­
mule à définir). Car, à ce niveau, 
il y a belle lurette que l’émulation 
est en perdition...

tains clubs dont les palmarès con­
stituent les plus beaux cimetières 
de jeunes talents brûlés prématuré­
ment; personne, d’ailleurs, ne sem­
ble s’en inquiéter, ce qui est aussi 
écoeurant que le fait de saccager 
la carrière d’un espoir.

L’attribution des points, d’après 
le classement obtenu (20 au 1er, 17 
au 2ème, 15 au Sème, 13 au 4ème, 
et de point en point ensuite jusqu’à 
la lüème place), favorisera sans 
doute les régions “à vedettes" qui 
n’ont pas forcément de quoi les 
soutenir derrière.

Quoi qu'il en soit, c’est une ini­
tiative très valable qui a été prise 
là. D’abord, parce qu’elle ouvre 
enfin la voie à une formule que les 
plus éclairés défenseurs de la 
cause athlétique au Québec préco­
nisent depuis longtemps. Elle peut, 
à l’image de ce qui a été réalisé 
aux Jeux du Québec (où les va­
leurs collectives passent avant les 
exploits individuels), contribuer à 
relancer l'intérêt au niveau de la 
participation régionale, un tantinet 
en veilleuse pour l'heure.

Mike Folinsbee, qui a eu raison 
de Bob McDougall, de Winnipeg, en 
troisième ronde, affrontera en 
quart-de-finale Terry McDougall, 
également de Winnipeg.fia

à Jacksonville
par
JOMAUEJAC

Certes, il ne s’agira que d’une 
ébauche du projet, déjà vieux, de . 
création d’un championnat provin­
cial par équipes en athlétisme. La, 

"région des Laurcntides organise en 
’effet, au CENA, demain, à partir 
-de 9 heures, une rencontre qu'on 
pourrait qualifier d’expérimentale, 
groupant 10 des 18 associations ré­
gionales de- la Fédération d’athlé­
tisme du Québec- •

Les 10 régions ayant fait parve­
nir leurs inscriptions sont: Bou- 
rassa, Est du Québec (la plus mé­
ritante, parce que la plus éloi­
gnée), Estrie, Lac Saint-Louis, Lau- 
rentides, Laval, Montréal-Concor- 
dia, Richelieu-Yamaska, Rive-Sud- 
Métro et Sud-Ouest.

Pour les trois catégories concer­
nées, à savoir benjamins, cadets et 
juvéniles des deux sexes, cela re­
présentera quelque 500 jeunes, 
étant entendu qu’une région pourra *

' aligner deux athlètes par épreuve, 
chacun d'eux ne pouvant participer 
qu'à trois compétitions individuelles 
et au relais. Ce qui évitera une 
surcharge d’efforts souvent dange­
reuse pour de jeunes organismes, 
détail qu’on s’obstine bêtement à 
ne pas vouloir considérer dans cer-

JACKSONVILLE — Les corbeaux 
ne se couchent jamais en Floride 
alors on ne se surprend pas telle­

' ment d'apprendre qus le golf y est 
installé depuis quelques semaines.
Les tournois battent leur ronde et 
le premier important est bien celui 
de Jacksonville qui dans bien des 
cas donne souvent le ton à ce que - 
sera la saison.

Les faits, les faits direz-vous?1 
Les voici avec une triple égalité : 
Floyd, Edwards et Wadkln», tous 
trois à 68, quatre sous la normale. 
Viennent ensuite Starks, Oeiterhuls, 
Hllt, Thompson et Allin à 69.

Toujours est-il qu’il y a trois ans 
la première sortie de Floyd en sai­
son ' avait été Jacksonville et son 
tournoi où il y avait été cherché 
quelques honneurs. Il devait par la 
suite connaître une saison remar­
quable, au fait la meilleure de sa " 
carrière.
“A l’époque, rappelle Floyd, cela , 

faisait cinq ans que je pataugàis

sur ce , circuit sans grand dessein. 
Je me contentais de glaner les / 
bourses du 12e, quelquefois du 7e. 
Puis, je me suis inscrit à Jackson­
ville après une conversation avec 
femme qui m’a sermonné sur les 
demi-mesures que je fournissais. 
Ça -m'a soudainement réveillé et 
j’ai connu dès Jacksonville 
splendide année." Il n'avait alors 
pas gagné depuis 1959. En 73, il 
amassait $119,385. En 1974, les af­
faires allèrent coud couça, mai* u 
s’attend cette année à connaître 
une meilleure fore,lui qui a vécu, 
jusqu’à présent, une carrière pour 
le moins erratique.

Des noms connus sont à 70 dont 
Crenshaw. Knudson se promène 
évidemment dans la moyenne avec 
son 76.

Revenons à Floyd pour vous con­
ter qu’il n’a pas subi de bogey. Sur 

■ le dernier neuf, il réussisalt trois 
birdies consécutifs.

Dorothy Hamill 
va réaliser 
ses rêves

NEW YORK (AFP) - L’Améri­
caine Dorothy Hamill, double 
championne du monde et olympi­
que de patinage artistique, compte 
passer professionnelle dans peu dé 
temps.

La grpeieusé championne dé 19 
ans, rentrée d’Europe jeudi a été 
accueillie par une centaine de sup­
porters à sa descente d'avion, à 
New York. Elle a révélé qu’elle ne 
comptait plus disputer aucune com­
pétition amateur et qu’elje devien­
drait professionnelle cette année.

“J’ai mis un terme à mes rêves 
d’enfance et je vais bientôt enta­
mer mes rêves de personne adulte", 
a déclaré Dorothy Hamill. Çlle a 
ajouté qu’elle avait reçu de'nom­
breuses offres émanant, de groupe­
ments professionnels de patinage 
artistique. La championne a indi­
qué que pour le moment elle aspi­
rait surtout à prendre un repos . 
bien gagné, de; trois à quatre 
mois,” a-t-elle précisé.

une.
Il devenait urgent de relancer 

“l’esprit régional" sur d’autres 
bases que celles qui découlent de 
la rencontre banale, souvent conçue 
en fonction des forces du club or­
ganisateur, ce qui ne favoriserait 
plus l'éclosion de vocations nouvel­
les en quantité suffisante. Pas plus 
qu’elle ne favoriserait la recherche 
de l’amélioration dans tous les 
compartiments de l’activité athléti-

>que.

Si nous sommes exagérément, 
pour ne pas dire ridiculement 'fai­
bles dans des spécialités comme le 
4ÔO-haies, le "steeple", le triple • 
saut ou le marteau, c'est précisé­
ment parce que rien n’obligeait nos 
cellules d’accueil' à “faire des ef­
forts" en faveur de ces épreuves '

XXX

Nos deux coureurs de haies Da­
niel Taillon et Pat Fogarty effec­
tueront leurs débuts en plein air 
demain à Tolascusa, en Alabama.

■ En dehors du llWiales, ils dispute­
ront le 100 et le 200.

T s"
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Un Hamlet superbe

f «© LE PLUS GRAND SUCCÈS DE L’HEURE!

Id

BT»
i ;|

Î »
Meilleur que le premier EmmanuellB... Tourne avec savoir-faire... Oiaco- 
betti a une façon de montre! les choses qui permet » tout le monde, pas­
sé 18 ans. d'aller sans rougir voir ce film et d'y retrouver ta superbe Syl­
via Kristal. StrÿtOtsstah— LA ntlSSC

Ceux qui ont aimé le premier Emmanuelle vont adorer L'Antivierge, net­
tement mieux fait et plus beau.

! J?niei GIRARDOT£èspar Martial DASSYLVA B
Ce qui n'aurait pu être I 

.qu'une coquetterie de I 
créateurs blasés s’avère, I 
dans les faits, une expé- I 
rienœ théâtrale extrême- I 

; ment valable et même I 
passionnante. En effet, I 

' Vidée de présenter une 
; production ^ de “Hamlet" $jK$, 

avec deux' comédiens dif- &,<£ 
i férents dans les rôles de jB&H 
; Hamlet et de Gertrude B 
i prouve qu’au théâtre le I 

comédien est un matériau 1 
capital, à partir duquel

■ tout est permis et tout est |S| 
possible.
- Mercredi soir, au théâ-

■ tre Maisonneuve de la ,
; Placé des Arts, nous j^H 

’ avons vu à l’oeuvre Path- S
■ --cia Bentley-Fisher (Ge’r- I 
^ trude) et Richard Monette I 
j-(Hainlet). Hier soir, le I 
s rôle de Gertrude était in- [H|
1 terprélé par Pat Galloway Bg 
« et celui de Hamlet par Ni-
2 cholas Pennell. Il y aura I 
2 d’ailleurs pareille alter- I
1 nance tout au long des re- I
2 présentations montréalai- HH 
j ses de la Compagnie du -FT:

Festival de Stratford. •
Disons tout de suite que I

1 le tandem Galoway-Pen- *339 
« jiell ' apporte à • cette pro- ■ 
ihùction de “Hamlet”
5,toute autre densité et une HH 
«toute autre profondeur Hgsg
2 que le tandem Bcntley-Fi- H 

^sher-Monette.
Galloway et Pennell ont Nicolas Pennell, le deuxiè- 

•-evidemment plus de me­
t tier et d’assurance que 
2 Bentley-Fisher et Monette. 
t.Mais ils ont aussi une pré- . . . . .
t-sence scénique plus envoù- sienne .et plus lyrique. Et 
" tante et plus rayonnante. egalement plus inquiétant

pus mêü
tmwÈ

Dans son mteiprélation, Ceux-ci s’expriment dans 
; Monette tend a faire res- des jeux de scène osés et 
^sortir le cynisme et la lorsque Gertrude reçoit 
-droideur du personnage, son fils dans sa chambre 
: qu'il garde a peu près après l’incident de la 
-continuellement a bout de présentation théâtrale et 
„ nerfs. Dans la sienne, lorsque Hamlet prend 
^Pennell suggéré plutôt les congé de son beau-père 
déchirements internes du (Shakespeare fait dire à 

“personnage, ses contradic- Hamlet que Claudius est 
é tions. Et à travers cette aussi sa mère).
.derniere interpretation, on est une avenue que 
: comprend mieux que plusieurs commentateurs
• Hamlet soit, au fond, un ont examiné mais que peu 
çêlre doux qui doit faire de metteurs en scène et 
-violence à autrui et se de directeurs de troupe 
:faire violence lui-même. ont pris la chance d’explo-
* Le Hamlet de Monette rer. C’est une avenue que 
-est un tantinet raide et su- Pennell et Gallowaÿ em- 
rperficiel. Celui de Pennell pruntent et approfondis- 
>tne semble plus humain, sent avec éclat et maes- 
Lpliis chaleureux, plus pas- tria.

zx\I benaventure 2\ AU1:00-3:00-5:00-100-
6EQ

AW tfomkr-ttar — WW C/AfS 
L'aventure la plus osée de Vannée... Un film qui va beaucoup plus loin 
que le premier Emmanuelle ou qu’Histoire d*0. SECRETS DES ARTISTES
"Le film plaît... "Emmanuelle UAntmerge"" la qualité du premier "Em- 
manuoiio"! ■■ — Pisrra lut. JOURNAL OCMONTRÊAl

■

£
Ne le laisser jamais pénétrer dans votre maison !

Aucune femme 
ne peut lui échapper 

car il est

i

18ansPIERRE DAVID présente
UNE SELECTION DES FILMS MUTUELS Adultes

mmttiajiuelle
Mutivierge

;
V

m

» .1 '

\: 1

Un film rie 
Francis Giacobclti
avecL’ENFER Emmanuelle l'Antivierge, 

a la recherche totale du plaisir...
y

m Un Enfer d ANGOISSE.de PEUR 
et de VIOLENCE!
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interprète du rôleme
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"De loin supérieur 
au "Parrain" à 
tous points de vue"

avec Umberto Orsini. Catherine Rivet et Caroline Laurence 
lire du roman d Emmanuelle Arsan. Emmanuelle. I Antivierge' 

musique de Francis Lai
une co-produclion Trmacra Films - Orphee Arts - Paralrance Films

2e GRAND FILM D'ACTION AUX
CHÂTEAU, LAVAL, GRANADA, GREENFIELD PARK

UIAJ4I MEWS

ALAIN DELON

wNOWTOf tffiWBRPARISIEN 1:1:30. 3:30.5:30.7:30.930; LAVAL ET GRANADA: SEMAINE DES # 00. SAMEDI ET 
DIMANCHE: 12:40.4:10. 7:40; CHATEAU: 12:50. 420. 7:55: GREENFIELD: SEMAINE DES 6:00; 
SAMEDI ET DIMANCHE: 1:00.420. 7:40: SAMEDI: DERNIER SPECTACLE PARISIEN: 1130: LA­
VAL: 935.

RIVOLI t4OUT 5e Si Denis 1 Belanger 277 3125«SU SitCATHEFINt 0. «66-3856

CHATEAU O2e tŒB. bonaventure 7
f\*Cf BOnviNfuai w hh' : VERSAILLESSEMAINESEMAINE! St.Oenis&Belanger 271-1103«HQStiCATHERMEO «66-3856 7Z6S Sherbrooke E. 35378801:00-3:00-5:00 

7:00-9:00
1:00-3:00-5:00 

7:00-9:00 cuire uvu ni rm
RIVOU: 1h30. 3530. 5530. 7530. 9530. PARISIENS: 15. 35. 55. 75. 95. LAVAL-2: sur 
semaine.75 et 95: samedi et dlmanc5e. ih. 35.55.75.95. VERSAILLES: sur semaine. 7530 
et 9530; samedi et dimanc5e. 1530.3530. 5530.7530.9530. PARISIEN et LAVAL: samedi, 
dernier spectacle 115.

fffSWHGRANADA I GREENFIELDPk.
Pl.Grttrrfield Park 67161294353 Sta-Catkarraa ast 

255- 2428
À CENTRE LAVAI 688-71Ï5POUR

TOUS
DES RIRES PAR DOUZAINES!!! AUSSI LE PAhlStVALLEŸFIELD)

UCHABLÔT DOTAL ET-LU STACKS VADtNHSS LAUBEMTtXtl CHAUBLT
(LONGUEUR) (LAPRAIRIE) IST-EUSTACME) (VARENNESI (GRENVILLE) (CHAMBLVI

le film de Mel Brooks est très drôle, on passe de ioyeux moments

itne foute de gags, de gesticulations et de mimiques irrésistibles, 

%Mel Brooks a mis les rieurs de-son côte.
• : « t iovH

On peut parler de chef-d'oeuvre
Jack Kroll. Newsweek

f
Irdoks o mille trouvailles

,-*Ce film est aussi drôle que les autres, l'humour de MelBrooks 

. ^appartient qu'à lui.

:AÏ ......
r d«i douze chaises les odeurs sent tout à .fait extraordinaires 

jOuelle satire !

vraiment envie de rire, il faut aller voir " le mystère ' '18 ANSvous avez
Le chef de 
l'organisa­
tion... - 
même la 
strip - 
teàseuse 
lui était. 
soumise

rr**
V. "14 [trine...
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ctaitaiL. 
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lU4l4WittâJ^J §•<
FREDERICK STAFFORD-MICHEL CONSTANTIN V#V i> u.M -
‘FEM1 BENI?SSI*PATTY SIIFMKD»CLAI.'IÎF. MOF >—COguSl t

ARlEUUm: IE CRIME...”: » 12:4a 3:3a 6:3a 9 JO — *IE POLYGAME^# 2Æ5.5:05.8 05.
PLACE VICTORIA: IE CRIME...”: * 2:15.5.15.8:15 — IE POIYGA^T: » 12:5a 3:5a 6.50.9 50

K4I! :

IE CRIME ÏI
Vm CONDOTTI”

iiiiiiB
-2» 3E2;

gam
« >j
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RON MOODY1

Sewn. ' 

Eem&es

£?

S&Z de Lina Wertmuller

f .^MYSTERE 
1 oes|2 CHAISES
\FRANK LANGELLA * DOM De LUISE

EBOOKS: tAtmAMctMom

RITZ
IUN. à VEN. dès 635: SAM et DIM. A 12:55. 3:50.6:45.8:1:

DES muRRlEQlilNDÉSC'est le nom qu'on lui donne
en vedette Giancarlo Giannini

DISTRIBUTION ASTROL FILMS

________________ AVEC SmJlTBES ANGLAIS
12:40.2:5(4^00.7:10.920.

SAMEDI. DERNIER SPECTACLE COMPLET: 1125.

AUJOURD'HUI! 1004 Sir CATHLRINt 1ST .'94 3

Fi «PLACE 878-1451
”*V ICTORIALE PARADIS i

I 8215 rue Hochetoga
5 cinémas

[£ pARisiEN® EN ITALIEN 353 «623 j •»« *iac« *<to«ia sown*

FLEUR DE LYS 480 Ste.CATHERINE 0, 8SS-3855
858 est. Ste Catherine 288-3303

I : À i*o *r T I
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Patricia Hearst. 
le jury délibère

8
■î

‘ ' v
^aie

D’HUDSON

la î>?\

friche héritière lors de son 
arrestation : en septembre

plaidoirie qui j 
q’ a duré qu’une quaran­
taine de minutes. Me F. 
Lee Bailey, le défenseur 
de Patty Hearst, s’est en 
revanche attaché ù semer 
le doute^dans l’ésprit des 
douze jurés. Selon Me Bai- 

• ley, l’un des plus célèbres 
avocats américains, les 
auteurs du rapt avaient 

, r, i _ _ -j...... . convaincu leur victime
James Browning a déclaré qU>elle serait emprisonnée
qu’il était tout simplement J elle était  ̂trouvée par

• impossible de croire que ja pguce “Elle a attaqué
l’accusee n’ait pas «ente ^e b a n q u e, bien sûr.
de fuir ses ravisseurs par Mais devait - elle mourir

. crainte pour sa vie. il plutôt que de commettre
s’est particulièrement atta- un déIit? Et comment au-
qué aux afürmations de riez-vous • agi à sa place?
Patricia Hearstconcernant c,e3t ]à ,e fond df Vaf.
le viol dont elle prétend 
avoir été victime de la 
part de l’un de ses ravis­
seurs, William Wolfe, 
jeune homme de 22 ans,

- tué par la police depuis.
M. Browning affirme à 

ce sujet que. le compte avec la justice n’en seront
rendu fourni par la jeune pas terminés pour autant,
femme est une pilule im- Elle devra encore, répon-
,possible à avaler. Il en dre de onze autres chefs
Veut pour preuve un pen- d’inculpation, allant de
dentif donne par Wolfe qui l’enlèvement au dambrio-
devait être retrouvé dans Tage ne passant par l’a­
le porte-monnaie dè la gression.

SAN FRANCISCO (AFP,
Reuter, UPI) — Les jurés 
au procès de Patricia dernier. 
Hearst commencent à déli­
bérer aujourd'hui pour dé­
cider si la jeune femme, 
inculpée pour vol à main 
armée, s'est rendue com­
plice ou non dé ses ravis­

- seurs de l’Armée de libé­
ration symbionèse.

•Présentant ses conclu- 
siens hier dans un réqui- 

- isitoire qui a duré deux 
heurès trente, le procureur

;
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Les jurés devront répon­
dre à cette question. Mais 
quelle que soit l’issue de 
leurs délibérations, les en­
nuis de Patricia Hearst
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Des aviculteurs 
manifestent, rue 
Sainte-Catherine
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iUne trentaine de produc- de la . production d’oeufs au 
leurs d’oeufs ont tenu, en fin Québec, 
d’après-midi, hier, une mani- aviculteurs en colère

pacifique dans un ont vouju aussi, par leur ma- 
supermarché Sternberg situe nifestation, s’élever contre 
au 1955, rue Ste-Catherine. jes saisis d'oeufs effectuées,
dans l’est de la métropole. ja semaine dernière, dans

Le but de cette manifesta- des épiceries de la région de 
tion était d’attirer l’attention Montréal, par la Régie des 
des consommateurs sur les .marchés agricoles, 
problèmes ; qu’affrontent, de- ,|B ont protesté en outre 
puis longtemps déjà, les pro- contre l’envoi de subpoena, 
ducteurs indépendants. par ,Ia Régie agricole, à ces

Un porte-parole du groupe., commerçants, leur interdi- 
M. Jean-Pierre Barret, de sant d’acheter des oeuf ail- 
Famham, a indiqué que lui leurs que par l'intermédiaire
et ses confrères ont posé ce de la Fédération des produc-
geste afin/de revendiquer le leurs d’oeufs de consomma- 
droit de leurs oeufs, ce qui tion • du Québec, mieux cou­
leur est interdit présentement nue sous le nom de FEDCO. 
par la Régie des marchés 
agricoles du Québec.

T* 9
n -

Ü3y: •/testation
/

mmt D&
Ep< xrUu. i- *ü?i %E n; i HtV &asw \ $■â %VL*:> j i

0V;-B
Les producteurs indépen­

dants' s’élèvent aussi contre 
Les manifestants appartien- le fait que la Régie des mar­

nent à l'Association des pro- chés et la-FEDCO n’aient 
docteurs d'oeufs québécois, pas respecté des ententes, si- 
qui compte 150 membres gnées le mois dernier, qui 
dont les fermes avicoles permettaient à ces avicul- 
comptent globalement envi- leurs de classifier librement 

2 millions de pondeuses, leurs oeufs, en plus d’autori- 
rendement qui at- ser la remise en vigueur de 

teint 50 p. cent de l’ensemble tous les contingentements.
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IXaviera Hollander doit 
être déportée du 
Canada avant le 5 avril
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TORONTO (PC) — Xa- perdu son appel devant les 

viera Hollander, qui nous services d’immigration et. 
a raconté ses exploits doit quitter le pays avant 
dans plusieurs .livres ainsi le 5 avril. ’ ,y-
que dans le : film “The Entre-temps, dit-elle, 
Happy Hooker , a mis en ege veut se débarrasser
vente tout ce qu elle pos- de routes ses possessions,
sède sur cette, terre afin quitte à partir toute nue. 
de sen défaire avant. "Je n’ai pas besoin de 
d'être déportée du . Ca- l’argent, mais pourquoi en 
fada. ferais-je cadeau à qui que

. L’ex-prostituée et tenon-, ce soit?” a ajouté sou- 
cière de maison-close a riante Mlle Hollander.
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Pour fillettes, tailles 7-14
Nous avons une vaste collection de jolies tenues de nuit 
pour le printemps et l'été. Chemises de nuit et ''Baby 

•: Dolls". 65% polyester,'35% coton d'entretien facile. Enco­
lures et garnitures Variées. Choix d'imprimés et de cou­
leurs: rose, bleu, jauge, etc— Deux modèles de notre cok 
lection sont représentés:. <■'.

• •.; - - •< .. ■ - =•- • ; - • ,.y
A. Chemises de nuit, sans manches, garniture 
d'oeillets dé dentelle â l'encolUre.

B; "Baby Dolls" liséré dé couleur contrastante à l'eh- 
colure, manches eapi garnies de dentelle. -,

CS. Pyjamas Haut à manches courtes, garniture de den­
telle sur le devant. Pantalon avec bande de taille élastique.

Potir fillettes, tailles 4-6x
Pour les toutes petites, des tenues de nuit fraîches et con­
fortables. 65% polyester,'35% coton d’entretien facile. 
Chemises de nuit ou pyjamas aux-imprimés et couleurs 
variés: rose, bleu, jaune, etc..; Choix d’encolures et de 

v - y ' manches de fantaisie. Deux modèles de notre collection
: sont'représentés:

, D. Chemises de nuit, encolure froncée contrastante
ayec garniture "ric-rac", manches cape.
H. Pour garçons, tailles 4-6x

—Polojamàs_pux couleurs contrastantes. Motif de bande 
dessinée. Coton"Iâvabl®~àj3 machine. Turquoise,'marine,

• ton or,'brun.
Pour vos commandes par téléphone, veuillez Mentionner la é : 
taille, la couleur ainsi qu'un second choix de couleur.

...... ■ .... ... : .•'Si ' .
Téléphoner-à 842-6261. Vêtements pour entants, rayons 420.413 : et 430, au troisième.' centre-ville.' Place Vertu. Versailles,

• ' Laval, DtirvaLRockland et Boulevard. '••• ' . ■ • , ,,

49? 349.Messina : acquitté 
(post mortem) a'une 
accusation de fraude
; f

Sebastino Messina, un :te- ment qu’ayant vu témoigner 
nancier de bar expresse qui l’accuse, observé:son compor- 
a été tué daps son établisse- tement et son regard fuyant 
ment du nord de la ville, ily lorsqu’il a donné, ses explica- 
a- huit jours, aurait été fort tiens, U ne. pouvait accepter 
heureux,'' hier... " s’il avait celles-ci.- '"C 
vécù. • • ! La Cour d’appel, tout eu

*‘Dino”, comme on l’appe- convenant qu’elle n’a pas eu 
lait plus ou moins affectueu- l’occasion de faire les mêmes 
semant dans son entourage, a constatations (Je prévenu n'é- 
en effet été acquitté post tant aucunement en cour au 
mortel - d’une accusation de moment de, l'instruction d’un 
fraude qui avait été portée appel), soutient' que sa: ver- 
contre lui en février 1971. ston n’est pas aussi Invrai- :

A ce moment-ià, en effet, semblable que celà. 
on l’avait accusé d’àvoîr Et elle ajoute: ;.-• / 
conspiré avec deux autres in- "Même si le premier jugé 
dividus pour échanger frau- était mieux placé pour faire

«.VSÏ
.rasriya-js : »
(Orégoire-le-Grand. certitude hora.de tçut doute

La juge de première in- i raisonnable,;. lorsqu’aucun 
stance avait maintenu l’accu^ autr<4 ,élément de preuve ne 
sa tion en soulignant notnm- condamne l’accusé”.
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TousVenez à la Baie faire faire 
vos déclarations d'impôts par 

H & R BLOCK 
e. PERSONNEL QUAIIRÉ • TRAVAIL CONFIDENTIEL 
• SERVICE TOUTE L’ANNÉE • PAS DE RENDEZ-VOUS EXIGÉ
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les devises MONTREAL —S5.TÎM hVKWs'E

4t*lt on haiwo de 3-50 & fl.0134 «t la 
Herlina en balue de 3-2» *

PAU
LA BANQUE CANADIENNE NATIONALS 
Afrique du Sud Rand SU 371
Allemagne Oeuf. Marte S0.38S4
Angleterre Livre S1J957
Argentine Peso SO. 0153
Australie Dollar si .2337
Autriche Schilling $0.0541
Belgique Franc 3032252 •
Brésil Cruz. Novo $0.1
Danemark Couronne
Espagne Peseta
France Fra
Hollande I
Halle 
Japon 
Mexique 
Etats-Unis

/«argentæW.Ô0149
2093étr. so.

SOJ657 
. S0.001I24 

S0.00328S 
SOjOTIS 
S0.9M 

Couronne S0.1783
Dollar S1.0134
Couronne to .22 <2
Franc 3 SOJSM

Ftorin
filers londoniens ont 
rlx de l'argent 

par rapport

EUDI : $4.769 
MONTREAL — Hand/ & 

évaluait le prix de l'argent 
* S4.I5S l'once de Troyes.
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Les Québécois se sont laissé charmer par la 
I vogue de la piscine hors terre depuis 5 ans
2- 2
:;:::.por Km GRAVE

Entre douze et quinze mille Québé- 
% cois se procureront cette année une 
i'i- piscine hors terre qt scs accessoires 
T-:.'habituels (GItre, échelle,, aspirateur, 
52:etc.).

: L’acheteur moyen préférera uno pis- 
;J; : dne ronde, en acier, de vingt-quatre 

pieds de diamètre qu’il paiera $1,200

au moins 60 pour cent du marché de demande: 30 pour cent du total, à un Employant une cinquantaine d’ou-
la piscine hors terre. H faut noter que prix moyen de $1,100. Les modèles de vriers à son usine de Verdun, Vogue
Coleco réalise une bonne partie do scs 18 pieds, à $800, représentent 25 pour connaît depuis cinq ans un accroisse-
ventes dans le commerce des accessoi- cent des ventes; ceux de 21 pieds, à ment de ^ ventes de vordre de 40
res do toutes sortes et dans celui des $950, 15 pour cent; les formats de 15
multiples formes de pataugeusçs pour et 27 pieds se partagent la différence,
enfant. Les piscines Muakin, sont partielle-

Coleco, qui emploie approximati- ment faites au Canada: la toile et les 
vement 1,000 travailleurs, fabrique des parois viennent de Toronto, alors que

liale de Irwin Toys, de Toronto, distri­
bué au Québec par Les Agences 
Claude Marchand Inc., on prétend oc­
cuper le deuxième rang sur le marché, 
après Coleco. - :

M. Claude Marchand affirme réaliser 
un chiffre d’affaires annuel de $2.5 
millions auf détail, avec 4,000 piscines 
vendues à un prix moyen do $1,050.

fiant que le prix inférieur de ce mo­
dèle, d’une qualité qu'il estime compa­
rable à celle des piscines américaines, 
suscitera un très vif intérêt chez les 
consommateurs. •.
Val-Mar) un <ai particulier

Dans une catégorie à part du mar­
ché do la piscine hors terre, on re­
trouve Val-Mar, producteur des pisci­
nes en fibre de verre, les plus coûteu­
ses et, de ce fait, les moins populaires 
en terme d’unités vendues.

M. KenValois, président de Val-Mar, 
est bien conscient du caractère parti­
culier de son produit qui totalise, avec 
seulement 1.000 piscines vendues par 
année, un volume d’affaires au détail 

-- Vqui dépasse les $2 millions.
Deux formats de piscines en fibre de 

verre sont disponibles: la 21 pieds, à 
$1,700, et celle de 24 pieds, à $2,200, 
qui représente 80 pour cent des ventes.

Val-Mar qui ee spécialisait aupara­
vant dans la fabrication de piscines 
creusées, a commencé la production 
des modèles hors terre il y a six ans. 
Depuis cette date, malgré le prix élevé 
qui s’est augmenté de 3 à 4 pour cent 
par année, les ventes se sont accrues 
de 15 à 20 pour cent annuellement de­
puis 1972.
Un mardi* qui n’a pas fini 
de se développer

Toutes les personnes interrogées par 
LA PRESSE au sujet des piscines hors 
terre reconnaissent que les ventes se 
sont accrues considérablement depuis 
cinq ans, et surtout que ce mouvement 
ascendant n’est pas près de ralentir.

pour cent. Les prix, de leur côté, se 
sont accrus d’environ 10 pour cent an­
nuellement au cours de la même pé­
riode alors qu’en 1976, l'augmentation

profil <2© tmaarehé «fw-rrrr

mu ill Mil 4&*. :###
tout compris. 11 aura eu auparavant à 
choisir entre un modèle rond ou oval,

1, entre trois matériaux: l’acier, l’alumi-
- nium et le fibre de verre, et six di­

* mansions de piscines ovales et cinq de
' - 'piscinesrondes.

Tous les fabricants et les vendeurs 
interrogés récemment par LA PRESSE 
estiment que les piscines ovales repré­
sentent une part infime du marché de 
la piscine hors terre: entre quinze et 
vingt-cinq pour cent, selon les diverses 
estimations.

Parmi cette majorité de clients qui 
optent pour la piscine ronde, M. Bobby 

.Hatten, acheteur chez Sports-Experts, 
estime que 75 pour cent porteront leur 

‘ choix sur l’acier, 20 pour cent sur l’a-
• ; luminium et 5 pour cent sur le fibre 

do verre.
", - Dans l’ensemble, selon lui, les pisci­

nes en acier coûtent de 40 à 50 pour 
cent moins cher que les modèles en 
aluminium ou en fibre de verre.

- •" ■ Outre un choix do modèles, de maté­
riaux et de dimensions, l’acheteur 
devra aussi tenir compte d’une multi­
plicité de fabricants et d’un nombre 
encore plus considérable do marques 
commerciales mises sur le marché par 
-ces derniers.

Le gérant général de Piscines Cita­
delle Inc., M. Germain Harvey, prévoit 
que sa société, avec neuf points de 

1 vente, atteindra un total de 6,000 à 
7,000 piscines vendues au cours de la 
saison 1976, à un prix moyen de $1,000.
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Au nombre des causes les plus fré- 

photo p.uî-H, Tsibot. la PRESSE quemment invoquées pour expliquer
cette montée des ventes et justifier 

Ces chiffres englobent l’ensemble des l’optimisme des ■fabricants et des ven-
produits Ideal, y compris le modèle deurs de piscines hors terre, on note

Dans l'ensemble des produits Vogue, Duval qui, quoique le nom puisse lais- plus particulièrement: la multiplication
c’est la piscine ronde de 24 pieds, d’un ser croire, est importé du Japon. des ensembles domiciliaires; l’augmen-
prix moyen de $1,200 au détail, qui re- Fabriquée en sous-traitance, à partir talion générale des coûts dans les
tient l'attention de 45 pour cent des Z des spécifications de Ideal Pool et sous très de villégiature; la popularité
acheteurs. La 18 pieds, à $900, repré-[ la surveillance des ingénieurs de cette croissante du camping, qui provoque
sente 20 pour cent des ventes, et celle X compagnie, d’après M. Marchand, la l'encombrement des terrains; et sur-
de 21 pieds, à $1,000, correspond à 10. Duval se vend au détail à un prix tout, la hausse du prix de l’essence,

moyen de $950, et est sujette à la qui incite les gens à limiter leurs dé­
même garantie que les autres piscines placements,
de cette firme. Dans la perspective prochaine du gal-

Manifestant une certaine réticence à Ion d’essence à $1, on comprend facile, 
faire connaître l’origine japonaise de ment l’enthousiasme des promoteurs

des vacances à la maison...

piscines en acier et en aluminium, les 
premières représentant 80 pour cent de 
l'ensemble de la production. L’impor­
tant conflit de travail qui a paralysé 
l’entreprise en avril et mai derniers n’a 
pas, selon M. Clark, affecté sensible­
ment la livraison des stocks requis 

Ce dernier estime que les six fabri- pour la saison 1976. 
cants les plus connus sont: Coleco, au- Les piscines en aluminium vendues 
quel tout le monde reconnaît la pre- P&r Colëco sont fabriquées à l’étran-
mièro place en importance, puis un 8er» alors que les modèles en acier
bloc de deuxième position dans lequel sont produits à Montréal en majeure Trois fabricants québécois 
on retrouve Muskin, Vogue, Dauphin, partie: seule la toile est importée do Les Industries Vogue Liée représen-

* Ideal, sans pouvoir déterminer à coup New York, alors que les parois et la tent, avec Dauphin et Val-Mar, l’essen­
. sûr l'importance relative de chacun, et structure métallique sont une produc- . tiel de la présence québécoise franco-

enfin Val-Mar qui entre dans une esté- ti°n locale. phone dans le secteur de la fabrication
gorie à part en raison de sa spécialisa- M- Clark affirme que les ventes ont de piscines hors terre, 
tion dans le fibre de verre. augmenté de 20 à 25 pour cent par Selon le vice-président de Vogue, M.

année, depuis cinq ans, alors que les pierre Leduc, cette entreprise qui se
prix, eux, sa sont accrus de 10 pour limite à la production de piscines en
cent par année pendant la même pé- acier, contrôle approximativement 20

pour cent du marché québécois avec 
Chez Coleco, ce sont les piscines ron- une livraison annuelle de 3,000 pisci-

les autres pièces sont importées des 
Etats-Unis. Les piscines Muskin en 
acier représentent 90 pour cent de la 
production, en comparaison de 10 pour 
cent pour l’aluminium.

Vendues au Québec par E.W. Reid, 
un agent manufacturier, les piscines 
Muskin, selon M. André Laliberté, se 
vendent en moyenne entre $900 et 
$1,000 et constituent un volume d'affai­
res annuel de près de $3 millions.

par rapport à l’an passé ne sera que 
de l’ordre de 6 pour cent

cen-

pour cent du total
Les piscines Dauphin, fabriquées ex­

clusivement en aluminium, sont en 
vente dans 28 magasins sous le nom 
commercial de Flipper. Un porte-pa­
role de l’entreprisç, M. Richard La- la Duval, M. Marchand se dit très con- 
londe, estime que les ventes ont aug­
menté de 60 pour cent par année de­
puis 1971 alors que les prix, au cours 
de la même période, ont connu une 
majoration totale de 30 pour cent

Dauphin produit approximativement 
2,000 piscines par année, qui sa ven­
dent en moyenne $1000chacune.

Du côté de chez Ideal Pool, une fi-

Les hommes d'affaires 
se défendent mol

Chez Coleco, la grève 
n'a pas affecté les livraison»

M. Brian Clark, vice-président exécu­
tif de Coleco, affirme qu'avec un chif­
fre d’affaires total, au prix de détail, 
de $25 millions, sa compagnie contrôle des, de 24 pieds, qui sont les plus en

node.

nés.
par Jean POULAIN majorité, les politiciens n'ont au-

En concentrantrleurs efforts dans cune raison d’avoir droit à une mo­
des attitudes négatives pour s'atta- ralité qui leur serait particulière,
quer aux incursions et aux menaces leur permettant de prendre libre-
d’intervention du gouvernement ment dans la poche de Paul pour
dans L'économie, les partisans de la donner à Pierre: le septième amen-
libre entreprise ont négligé de faire dement, a relevé M. Langenberg,
valoir les aspects positifs du sys- n’a jamais dit: “Tu ne voleras pas
tèmo économique qu’ils veulent dé- sauf si tu détiens 51 pour cent des
fendre. votes.’’

B en est résulté bien des pertes L’éducation économique 
de temps au cours desquelles ses Ha exprimé l'avis que des pro­
adversaires idéologiques ont profité grammes massifs d’éducation écono-
de cette attitude négative pour l’ac- mique, en particulier pour les jeu-
cuser de s’opposer aux mesures nés, ne représentent pas nécessaire-
dites progressives. ment la solution: ce n’est pas tant

C’est ce qu’a expliqué hier M. H. la quantité que la qualité des 
Langenberg, associé senior de lions économiques qui compte, a-t-il 

Reinholt and Gardner, banque d’af- déclaré.
faires de SL Louis, Missouri. . M. Langenberg a montré sa satis-

Le banquier américain, qui s’a- faction, après 20 années de “déclin
dressait aux membres de la Cham- do la liberté’’ — la liberté de choix
bre de commerce canado-suisse, a individuelle, s’entend — de consta-
soaligné que la cause majeure de ter que depuis 18 mois un renou-
l’intervention croissante du gouver- veau d’intérêt s’est fait jour,
nement — "la plus grande crise de B a expliqué qu’il partageait les
notre époque” — est la croyance de vues de “l’école autrichienne” (avec
plus en plus répandue en la caps- le Dr Hayek, prix Nobel d'économi-
cité du gouvernement de résoudre que) dont le credo est de limiter au
les problèmes. minimum l’intervention des gouver-

B a cité l’économiste K. von nements): il s’agit des partisans les 
Hayek, prix Nobel d’économique, plus convaincus “car leur approche
qui a affirmé que la cause de la est conceptuelle et basée sur la rai-
pagaille actuelle était due à l’erreur son" par opposition aux autres
intellectuelle de gens de bonne vo- groupes qui sont "empiriques”, ne
lonté, mais qui s’appuyaient sur des j ugeant qu’après les faits,
idées fausses. L’on pourrait rapprocher cette op-

La Dr Hayek, a-t-il poursuivi, a position irréductible de l’école autri- 
re tracé la naissance du socialisme chienne au socialisme, à l’expli ea­
rn Amérique au sein des in tell ec- tien très colorée qu’avait donnée de
tuela des universités, dont les idées ce système étatique Patrick Mony- 
se sont répandues après la crise de han, ancien ambassadeur des 
1929 dans les facultés, le clergé, les Etats-UniaauxNations-Unies. 
journaux, les milieux syndicaux, Le diplomatique américain, célè­

bre par ses réparties, avait en effet 
déclaré: “Si l'on instaurait le socia­
lisme au milieu du Sahara, ce ne 
serait pas long avant qu’on s'aper­
çoive qu’on y est à court de sable".

CP Air aura mal à boucler le budget
par Denis MASSE

II manquera environ $3 millions aux 
revenus bruts de CP Air à la fin de 
l’année à cause de la suspension du 
service vers Mexico.

Par ailleurs, la clientèle qui s’était

\
ximiim, l'administrateur de CP Air 
doit donc chercher à augmenter les re­
venus le pins possible.

Il n’y a donc rien d’étonnant à ce 
qu’il propose au nouveau président 
d’Air Canada, M. Claude Taylor, une 
rencontre pouvant aboutir à une ex­
ploitation en commun de certaines li­
gnes au Canada ou encore à un par- • 
tage de services communs.

M. Gray aimerait bien aussi obtenir 
une plus grande part de l’achemine­
ment de courrier air pays. Dans le mo­
ment, CP Air traite seulement les ob­
jets de correspondance dont Air Ca- ggg 
nada no veut pas. j

I tien de cette route est prioritaire pour 
i la ville de Gagnon, dont la vocation 
I traditionnellement minière tend à se 

B transformer au profit de Fire Lake.

I La traversa Matana-Godbovt 
jS maintenant étatisée

Les ministères des Transports et 
I des finances du Québec sont devenus 

|!j| propriétaires de "La traverse Ma tan e- 
IÜI Godbout Limitée" pour une somme de 
HH $2.6 millions, le conseil des ministres 
HÉ ayant décidé l’acquisition de toutes les 
Ë8| ' actions de la compagnie.

-i A Godbout, les travaux de construc- 
] tien d’un nouveau débarcadère seront 
I complétés au cours de l’été au coût de 

I $7.1 millions, et permettront un accès 
plus facile aux travers! ers.

Navigation paralysée 
à Saint-Jean

■vÜSS
letraiBspsir’ti

abstenue de voyager l’année dernière, 
revient mais lentement: le trafic géné­
ral montre des signes d’amélioration 
tout en n’étant 'pas aussi fort qu’en 
1974.

F.

serai
Toutefois, si les prix du carburant 

se stabilisent, ils le seront à un niveau 
très élevé et les hausses de tards de­
mandées ne surviendront pas à temps 
pour éponger totalement l'augmenta­
tion du coût d’exploitation.

C’est donc dire que le nouveau pré­
sident de CP Air, M. Ian Gray, n’anti­
cipe pas de profits pour 1976, mais il 
souhaiterait au moins atteindre l’équili­
bre. Il y croit cependant de moins en 
moins.

V

Ce qui retarde principalement la 
mise en service par CP Air d’une liai­
son entre Vancouver et Pékin, c’est la I AN GRAY, president de CP Air 
demande des Chinois d’exercer un 
droit de Sème liberté au-delà de Ven­ tes débardeurs du port de Saint- 

Jean, au Nouveau-Brunswick, font la 
bec, M. Raymond Mailloux, vient d’af- grève depuis mardi pour protester con­
firmer à Baie-Comeau que le volume tre la suspension d’un mois infligée à 
actuel de circulation entre Québec à un contremaître pour avoir brutalisé 
Baie-Comeau çu même Sept-ües ne un surintendant 
commande pas pour le moment la né-

couver, par exemple jusqu’à San Fran­
cisco.

H faudra que l’entente bilatérale 
conclue entre les deux gouvernements 
soit revisée, a indiqué hier le président 
de CP Air, M. Ian Gray, au cours 
d’une interview.

Un autre problème se dessine au ni­
veau des revenus. Ce problème pro­
vient de l’Alberta où le gouvernement 
de Calgary se propose de rapatrier le 
siège soêial de la Pacific Western Air­
lines, qui se trouve actuellement à 
Vancouver. Or, CP Air tire; environ 
$1.5 million par an de l’entretien des 
avions de la PWA et perdrait cette 
source si le transporteur régional dé­
ménageait en Alberta. 1

En plus do sabrer dans le personnel 
et de comprimer les dépenses au ma-

L’Association des employeurs mari- 
cessité de construire une autoroute times a demandé à un juge de la Cour 
entre Québec et ces deux villes de la du banc de la Reine d’émettre une in­
Côte-Nord. Ni à brève, ni à moyenne jonction obligeant les débardeurs à.re­
échéance. prendre le travail

Par contre, la route 389 reliant Entre-temps, le syndicat des débar- 
Baie-Comeau à Manie 5 sera prolongée deurs a élu de nouveaux directeurs et 
dès cet été jusqu’à Fire Lake, sur une ceux-ci ont recommandé à leurs ir.em- 
dis tance de 31 milles et au coût de $17 b res de ne pas retourner au travail

tant que la suspension ne serait pas

A cette question fondamentale se 
greffe aussi celle des tarifs sur la­
quelle la compagnie canadienne n’est - 
pas venue à un accord avec les Chi­
nois. etc.

"Les politiciens se sont ensuite 
emparés de ces concepts pour se 
faire élire.’’

Même s'ils ont été élus par la

Pas d'autoroute 
jusqu’à SepMIes

Le ministre des Transports du Que-
millions.

M. Mailloux a noté que l’implantà- levée.
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Fortl CE 
Fret Cmilia

Singer 260 17% 17% 17% ♦ % TW Air 734 11% 11

201 10 9% 9%— %
Tl?? 12%* 12% lSw%
1574 23% 22% 23% ♦ % 

*<2%

«%- %

ra, ”si r-74% %-r
79% 10% ♦ 1%

%

s12 62 13% 

1V/4— % Total sales: 20330,000.

y* 13»

37%ComEd0 10 372 2S% 2f%

s&g" éî» T %
Con ECUs 4 260 
Con Rts 44 241

B
%% JK y %con,°" "s r g

286 44% 43% 3%* % 

; «5 64% 66% 47 —%
I? 1S1ÛS 2% 45% 46% ♦ %

|% *■"

16% 16% 
20% 20%

Coot Dât 10 
Coop ind 11 
CPC Inf 9;
Crane C 5
Crown
Crw 2* . .

9 14

Curtis Wr • 112 13% 12% 13+% 
Cyprus M 10 20 291/4 29% 29%- % 
Dan Rlv • 99 10% 10 10%— % 
Dart Ind 11 137 36% 36 36%—% 
Data Gen 33 412 51 49% 49%-l

8S?mi wrusss-*
Dexter C 12 10 17% 17% 17%-%

g!!l?.fhE,2g?iS if iM' 
Disney w 27 244 5a% 57% 51 
Divers In 2 2%
Dow Ch

ft

2% 2%

or.„n

EL
Ea$ Kod 29 1008 112% 111 111%- % 
I!p:NG$C 71» 13% 13% 13%-%

isarf ss sk ata
Equifax 11 10 28% 
E smirk 8 8 39%
iïS„? '.&%%
Exxon «986 89% 18% 88%+ % 
Falrch 21 127 41% 40%
Flreston 1*S T SS 

FstChrt 8214 15% .15 
Fllntkote 11 67 
Fla Pw 7472 
FM Cp 81»sas1 sa#
GAF Cp

::40'/»- V*
14%+ %
23%
15V* 
20% -20% 20%

27% 26% 26%— 
25% 25% 25%— 

55% 55%- 
24% 24%+

Ovn
Elec 16 1237 51% 51% 51%—% 

On Food 12 369 29% 29 29%-%
Gen Mot 16 1744 69% 64% 68%— % 
G Pub Ut #308 17 15% 16%+ %

subs- &g fiü «r*
26% 25% 2S%—% 
22V* 21%
29% 29%

8
8

Gen
Gen

Goodrich 
Goodyr
Gould Inc a 92 
Grace 6 520 30%
Grand Un 9 ^2 14%

GtWFIn 114» 17% 16% 16%+ % 
GrenGInt 11 29 17% 16% 16%-%

9 225 16% 16% 16%—%

^:8

8% B8=8
29% 29%-1%

ir %
GtW

sag
Gcvmin 5 35 16* 16%
Gulf 011 6 3171 23% 22% 22*—
Gulf Wn 5 438 25% 24% 24*— % 
GulfOO 13 24 5% 5% 5%
Harris C 13 49 47% 46% 47 ♦ %
Heinz HJ ll 96 47* 47 47%+ %
Helen Crt 8 67 9 6 8* 9 + *
Hercules 46 166 36 35 35%-%
Hersh Fd 9 17 22% 22% 22%+ %
Hew PCk 25 x348 106 105% 105%- % 
Hobart M 14 57 24% 24% 24’/*— %
Homestk 20 336 44% 43% 43%

. va i2% i5% «at

Househ F 7375 11% 17% 17%
Hunt Ch 21 14 13% 13 13%+ %
1C inds 7102 18% 17* 17*- %

Phar 55 4% 4% 4%
CP 15234 37% 36% 36%-%

Inoer Rd 14 256 88 86% 87 —%% 
Inland St 11 171 48* 47% 48 —%

10 53 45* 44* 45 
IBM 19 587 259% 257 258 —%
IntFlaF 38 402 26 25 25%—%
IntHarv II130 27 26% 26%-%
Int MlnC 4 397 40% 38% 39 —% 
Int Multlf 7 16 31% 30* 30*- %
Int Nlckl 14 987 35 33% 34*+ %
13 fr
I PCD HSO 12 59 4% 4% 4%— %
ITE Imp H 4 23% 23% 23'%—% 
John Man 15 258 30% 29% 30%+ % 
John Jn 27168 86% 85% 85%-%

1

5 438 25% 
13 24 5%

1%

Joy MfO 10137 40% 40 40%+.%
Kels A1U 8 37 32% 31% 32 —%

BUT. BSI 8*88 98:8
Klmb Cl 9176 39% 39% 39%—%
KLM Alrl 1 43V, 43% 43*-%æ
KrsgeSS 23 1136 38% 37% 38%+% 
Leh PC 17 45 15% 14* 14%-%

fc&ft l’SSZ&îS -*
Litton 17 545 14% 14% 14%-% 
Lockhd Air 3 276 10% 10% 10%- % 
Loew Co 7117 30% 29% 30 -% 
LTV Cp 13 803 14% 13% 13*-*
Luken Stl 7 18 27* 27 27*+ %
M4CV RH 9 124 37Vi 37% 37%— %
Marathn O lUl? 47%* 46% 47° + % 

Marcor 8737 32 30 30%—1%
Marsh MC 19 264 54 .52* 52*-1
Martn M 8 99 20 19* 19*— %
Masco Co 20 51 26* 26% 26%-%
Mass Fer 6 568 30* 29% 29%—%
Mas Cp 24 16% 16% 16*— %
McDorld 21609 61% 60% 6O%-l%

Dow Jones ce matin à 10 h 30: vsm - 4
ch.VsWure ch.Vente» H eut la» F «cm. net Vente» Meut le» Fecm. net Ventes Meut See Fetm. met 'Velews Ventes Meut ■•• Ferm.net

1 " th.
Ventes Meut ■## ferm. net Ventes Meut Bee Ferm. net

20 662 * 39* 38% 39%

McDn D 1104 
McG Ed 11701 
McGrH 1016 
Mclntyr 10x10
Merck '23 593 70% 69% 69%— % 
Merr Lvn 11 1099 31 30% 30%+ %
MGM 7129 14* 13* 14%+ %

mI?a5s? êü-m as:a

sn
Monsant 10 737 
Moor Mc 5 116 
Motorola 
Nabisco

N!î DhSn to §5
NetSniai 34 759 49% 48% 48%~l% 

Nt Steel 15 . 96 48% 47% 47%-% 
Nat Tea 1 4* 4* 4*— %
Natomas 10 362 25* 25% 25^/t + % 
NCR CO 10 119 26% 25% 2S%- %

s *5» r rm
,ij5 "* ** "»* " 

HOrthî,r, 3,2
Nor Sim 11668 
Occ pet 6 446
8l)i?dd
oils Etv S 16 
Out Mar 76 26 
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pSc lÏÏ

m47* + 1*

O 7 451 55% 54% 54?%+ % 
D 77 6 5% - SH- H

90* 19 «9%-l%
44% 43% 43%
46% 45% 45*— %

13* m#- % 
25% 24% 24%— %

les métaux
loin ncn£ de i o,voues, prix ev

•SrpPUVG.PA» TONNE MÉTRIQUE
37V,
14 V,

N

FERMETURE 
CUIVRE (tils el birreti 

comptent 709.50-710.50
^ à term# 730.00-731.00

ventes 14,500 tonnes
STAIN (qualité erdlnelre)

3623-3630 
3673-36

38* 37% 31 
5% $ 53% %

32% 32 32%+ '/«
Cn 19112 54% 54 54 —%
RE 8 412 20% 20% 20%+ % 
J 8 339 ir% 17% 17%

Pin Air 1230 6% 6% é%— %
Penn Cen 489 2% 2% 2%
Pcnoev 19 259 58* 58 58%-*
Pennzoll 9 487 29 28 28?%— %
PepsiCo 15178 72% 71* 72 —% 
Pfizer 13 531 28 27% 27%— %

Raws- ass & »♦*

♦ *
comptent 
8 ferme 
ventes

NWlt ST’S ”i.«$

STAIN (qualité supérieure) 
comptant 3450-3470
à terme 3700-3710
ventes

PLOMB
204JO-235.C0 
212.00-212J0

comptent

2,725 tonnes
ZINC

333.00-384.00
395.50-396.00

comptent
à terme

itK Î.77S tonnes

TÉLÉPHOTO UPI

COMME DANS 
UNE BOULE DE CRISTAL

"Vous aurez un brillant avenir", pourrait dire Gladys Lingfel- 
ter alors qu'elle semble percer les secrets d’une boule de 
cristal. En fait, elle se prépare à retirer de son bec une am­
poule â réflecteur de vapeur de mercure d'une puissance de 
1.000 watts à l'usina de la société Westinghouse, à Bath, 
New York. Chaque ampoule est ainsi vériliée avant l'empa­
quetage. Westinghouse fabrique plus de 140 types d’am­
poules électriques dans cette seule usine.
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par AFP
NEW YORK — Le marché s'est replié jeudi à Wall Street, au 
cours d'une séance relativement peu active. L'indice des indus­
trielles a cédé six points environ. En baisse sensible dés le matin, 
les cours ont ensuite fegagné une partie du terrain perdu avant de 
redescendre au cours de la dernière heure. Les baisses ont été 
provoquées par l'incertitude que cause la crise monétaire interna­
tionale. Par ailleurs, les investisseurs ont parfois tendance main­
tenant â préférer le marché des obligations, devenu relativement 
plus rémunérateur en raison du niveau élevé des actions. La gran­
de majorité des compartiments clôture en baisse. C'est surtout le 

• cas des chimiques, où les baisses vont jusqu'à 2’4 pour Dow 
.Chemical, des automobiles, où Ford cède 74, des pneumatiques, 
avec Goodyear en recul de 1V», des aciers, où US Steel a perdu 
plus de un point des ordinateurs, avec Honeywell en baisse de 
2’4, et des papiers, où International Paper a reculé de 1V*. De 
môme, les compagnies aériennes, les pharmaceutiques, les ma­
chines-outils et les aluminiums se sont effrités. Les alimentaires, 
cinémas, tabacs, pétroles et mines d'or ont été irréguliers. Les 
cuprifères enfin ont été fermes. L'indice Dow Jones, qui avait 
monté durant les deux séances précédentes, a perdu 6.14 points 
à 979.85, jeudi. Le volume des échanges a atteint 20.33 millions 
d'actions, à comparer à 26.19 millions la veille. Le comportement 
des valeurs a donné les résultats suivants: jeudi, 499 hausses, 
935 baisses et 420 titres inchangés. Mercredi, 786 hausses, 639 
baisses et 452 titres inchangés. Au nombre des titres canadiens 

. transigés à la Bourse de New York. McIntyre a gagné 1*4 pour 
fermer à $47*4. Dome Mines V« A 43* # Campbell Red Lake est 
resté stationnaire A $25*4. Au compartiment des distilleries, 
Seagram a perdu Vi à $29*4, mais Hiram Walker a gagné */# A 
$32 4. tnco a fait une avance de *4 à $34*4 mais Alcan a perdu1/* 
A 527*4.

Ventes Meut Bas Ferm. net Ventes Haut Bsa Ferm. net

AbWLb 17121 43% 42% 42%-l%
ACF In 9 15 48% 47* 47*— %
AddrtsoV 16120 10% 10% 1 Ovfc %

Alrco 7104 25% 24% 24*— %
Alcan Al 43182 27% 27% 27*- %
AllegCp 24 13 10% 10% ÎO%— %
Allô Lud 8 65 39% 39 39%+ %
AIIO Pw 7156 17% 17% 17%
AMnGP 11 19 13% 13 13

% a ’?2s
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AAlr Filt 10 52 17% 16% 17%—%
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A Brnd 7 159 40% 40% 40%
ABC 29 188 28% 27% 28
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A Cyan 8 369 26% 25% 26%+ %
Am EIP 12051 21% 20% 21 ♦ % 
A Home 21 1262 35% 33 33*
Am H05 23 288 34% 34% 34%- %
A/n Mot 388 6% 6% 6'%- %
Am Stand 10271 25% 24* 25% ♦ %
Am TT 11 1565 57 56% 56*+ %
AmpX CO 20 268 6 7* 7*—%
An*con 4099 26 25V, 26
Apache 7 34 14 13% 14* + %
ApecoCo 108 72 3% 3% 3%
Armcost 9 226 33 31* 32 —%
ArmstCk 25156 31 30% 30%

!U 8 13 17% 17% 17%—%
______ J 257 29 28% 28%- V,.
Asarco 24 839 20 18% 20 +1%1
îïœR,£
Avon Pd 17611 41% 40% 40*+ %

58*- % 
21%

43* 44 —% 
23V, 23% 23%— % 

aug 6 40 17% 16% 17 —% 
HR 10 59 15% 15% 15* 

ring 7 160 26% 25% 2SH- % 
se Cas 13 745 28% 27* 28 —% 
den 10153 28% 28% 28V*— Ve 

Borg war 12 116 26% 26% 26*— % 
Bran Int 11616 12% 11% il*— % 
Br 1st MV 16 140 71* 702 70V*- Ve 
Brwn Co 5 44 13* 13 13%+ %
Brunsok 16114 15% 15* 15*-% 
Buev Er 17 283 26% 26 26V*~ %
Budd CO 9 41 14V* 14 14Ve

16 56 30% * 29% 29%— % 
9 11 37% 37% 37*

; 105% 105%—!

% ïis as sa
SD 28*93Beth 569 44%
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%— * saw
Burl nor 
Burr Ohs 26 486 106% 
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Cdn Pac 7 43 
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Cart Wa 16
CBS' Tf 12 299 54% 

Cetanes# 15 356 50% 
Cessna 10 
Chmp Int
Choc^FN 

ChrsCrtt

CTTFIn 
Giles _

32%
16%6'*6%+ % 

25 —%
15 210 27% 26% 27*— %

• f % %
,n
Sv 8 128 4Z?% 42% 42%—* 

Clorcx Co 12 534 13% 13% 13%— % 
Cluet Pea 9 l&S 10% 10% 10%— %
Coca Col 22 290 86% 85% 86 —% 
Coleco In 575 77 5* 5% $%♦"%

al 16 595 27% 2f% 27%— *
S3 14% 14% 14%—

115 25% 24% 25% +

32 7V»
1082 17%

Is
!" 25V,

& 28% 27% 28 
40 40%
25 25

20* 20*-'/. 
24* 24%

♦1579 40*sBecJcmn 17 35 25% 
Beech A 8 108 21* 
Bel H CW 227 24% s.*8

les capitaux

Les exportations d'acier grimperont dès le 2e semestre
cipe une augmentation des nouvelle augmentation de 20 1976, et cet impact se fera
expéditions de 8 à 9 pour à 25 pour cent en 1977. particulièrement sentir dans
cent cette année, et de 6 à 7 Quant à l'autre grand pro- les dépenses d'immobüisa-

nomie canadienne et de pour cent l’année prochaine. ducteur canadien, Algoma, tiens. "Nous prévoyons une
bonnes occasions d’exporta- Ce contexte favorable, joint ses profits ne rejoindront le croissance du Produit natio-
tions aux Etats-Unis, de- à des augmentations de prix niveau de ceux de l’industrie nal brut (PNB) de 4 pour

de 7 pour cent par année, qu’en 1977. cent cette; année, et les sec-
Selon Baker Weeks, les , leurs qui démontreront le

Une liquidation des inven- 
. taires, conjuguées une 
croissance modérée de l’éco-

que les immobilisations se- Weeks estiment, par ailleurs, ouvriront la porte aux expor- ment des profits de 32 pour
ront. fortes, de sorte que la compte tenu de la structure tâtions canadiennes.” cent, ou $4.70 par action,
consommation d’a c i e r en de prix plus basse du métal Pour 1977, les projections Chez 8telco, les prévisions
1976 ne s'accroîtra que de 1 canadien, que les hausses de de la firme torontoise font de profits sont de $4.25 par
à 2 pour cent.” prix à l’étranger renforce- état d’une croissance de l’é- action, soit une hausse de 15

Par contre, dans la deu- ront la position concurren- conomie canadienne de 5 à 20 pour cent. La tendance
xième partie de l’année, la tielle de l’industrie cana- pour cent, et d’un accroisse- devrait se poursuivre en 1977
reprise économique et des dienne sur les marchés in- ment de la consommation et permettre des profits re­

hausse des profits par ac- mesures de contrôle des prix plus de vitalité seront l’habi- exportations plus importan- tcmationaux. fis prévoient réelle d’acier de 3 à 4 pour cords de $5 et plus par ac­
tion de l’ordre de 15 à 20 et des salaires auront une tation, les dépenses de con- tes feront possiblement grim- que les Etats-Unis seront cent tion.
pour cent chez S telco et Do- influence négative sur la sommation et les exporta- per le taux de la consomma- une cible pour les produits

vraient entraîner une hausse 
importante des expéditions pourraitprovoquerune 
d'acier durant le dernier se­
mestre de 1976 et en 1977.

La firme de courtage
Baker Weeks of Canada anti- fasco dès cette année, et une consommation d'acier en dons. Nous n'anticipons pas

.Les experts n’osent pas La croissance des ventes 
tion apparente à 10 pour canadiens vers la : fin de prévoir l’impact qu’auront de la compagnie sera proba- 
cent sur une base annuelle. 1976.
l’Industrie canadienne

les mesures de contrôle en blement de 15 pour cent par 
1977. C’est qu'ils ne croient année en 1976 et en 1977. 

“Malgré les hausses de pas qu’il soit possible de se Enfin, en ce qui a trait à

Les spécialistes de Baker prix de la fin de 1975 et les livrer à une telle évaluation Dofasco, Baker Weeks pré­
augmentations sélectives qui avant six ou même neuf voit qu’au cours du premier
s’amèneront ce printemps, la mois. semestre la compagnie affi­
liate de prix canadienne est ch era une performance net-
toujours plus favorable que Profils tement supérieure à celle de
celle des producteurs améri- Les profits ne seront.pas s e s "concurrents. Par la
cains et ce, pour la plus très bons chez Algoma avant suite, S telco et Algoma se 
grande partie des produits, le troisième trimestre, mais rapprocheront
Jusqu’à présent, nos produits la situation devrait par la

MURRAY n’étaient pas spécialement suite s’améliorer, 
attrayants à cause des ré-

Les gouvernements européens réagissent 
pour éviter la désintégration du serpent

en bonne posture

È Qfrr©
BAKER WEEKS À CO.
(Montréal)
• Perspectives aériennes, 16 mars 

1976
• Industrie de l'acier canadien, mars 

1976
COCHRAN 
AW1SEKER 
(Montréal)
• Revue bi mensuelle, mars-avril 

1976
DOMINION SECURITIES KAR-

italien a décrété d'importan-- allemande n’a pas eu à in- 
tes hausses fiscales et pris tervenir au fixing alors 
des mesures boursières vi- . qu’elle avait annoncé un 

achat total de 723 millions 
de FB dans les trois pre­
miers jours de la semaine.

Il en a résulté que le sys­
tème de flottement conjoint 
européen, qui était la veille 
au bord de la désintégration, 
est demeuré toute la journée 
l’objet de vives tensions.

par Router
Londres — Les gouverne­

ments européens ont livré
bataille à l’hydre de la spé- saut à, décourager les spécu- 
culation, hier, sur les mar­
chés des changes, et certains 
indices signalent un début de Belgique et le Danemark — Elle a procédé de plus à des 

deux autres pays dont les achats bien plus importants 
monnaies sont en difficulté
— ont relevé mercredi leurs lions normales, et on pense 
taux d’escompte d'un point. qu’elle à acheté ries francs

La Belgique, qui a pour sa belges de cette manière du­
pait fait passer son taux rant la matinée, 
d’escompte de six à sept Toujours à Francfort, le 
pour cent, est revenue à la florin néerlandais, autre 
charge hier, notamment en monnaie en difficulté dans le 
obligeant les-banques à dé- serpent européen, a grimpé

Les prévisions de profits 
pour Dofasco indiquent un 

En tenant compte d’une bénéfice de $4 par action 
décrions effectuées sur le hausse des profits de 15 pour 1976, une hausse de 16 pour
marché américain. Toutefois, cent dans sa filiale Dominion cent par rapport à 1975.
ces réductions seront moins Bridge, les profits par action Pour 1977, on prévoit
importantes, et les hausses devraient atteindre $3.55, une croissement des profits co­
de prix qui seront vraisem- augmentation de 11 pour core plus important (25 pour
blablement décrétées au cent par rapport à 1975. En cent), soit d’environ $5 par
cours du deuxième semestre 1977, on prévoit un accroisse- action.

lateurs qui jouent sur une 
nouvelle baisse de la lire. La

en

renversement de la vapeur. 
Outre de vigoureuses inter­
ventions des banques centra­
les, on a fait appel à une 
panoplie de mesures, dont le 
relèvement du taux d’es­
compte et les restrictions 
aux mouvements des devi-

un ac-Le ministre français des 
Finances, M. Jean-Pierre 
Fourcade, qui était l’hôte 
d’un déjeuner de la presse, 
a estimé cependant que le 
“serpent" survivrait à la 
crise. Il a souhaité que le 
système régissant le flotte­
nt e n t conjoint, abandonné 
lundi par son pays, soit as­
soupli et que là solidarité 
entre les participants soit 

.accrue. Un porte-parole de. 
l’Elysée avait auparavant 
justifié la décision française 
par les “vils remous qui 
ébranlent les marchés dea 
changes".

RISdans le cadre des transac- (Mootrtal)
• Stratégies de mise en marché, mars 

1976
• Dominco Ltd.

- • Dominion Textiles Ltd.
• Inventaire des magasins 6 rayons
• L'industrie du commerce de détail, 

11 mars 1976
• British Columbia Forest Products 

Ltd.
• Doman Industries Ltd., 15 mars 

1976
GORDON SECURITIES LTD. 
(Montréal)
• Banque Canadienne Impériale de 

Commerce
• Rapport sur le forage
• McIntyre Mines Ltd.
• Moore Corporation 

.•Banque Toronto-Dominion, 15
mars 1976 

WOODGUNDY 
(Montréal)
• Les prix des produits pharmaceuti­

ques continuent à monter, février
. 1976 . ,
• Indice de la confiance des consom­

mateurs du "Conference Board", 12 
mars 1976

• Crumb International Limited, 15 
mars 1976

FINANCIAL COUNSEL 
(Montréal)
• Reprise de la production de Fader 

en février, 18 mars 1976
NOTE •• ‘ ' ‘
Ces études sont publiées en anglais; 
elles sont disponibles pour les clients 
des maisons de courtage.

ses.
L'Italie, dont la monnaie a 

plongé plus que toute autre . poser un pourcentage fixe — à 94.15 marks pour 100 flo-
devise européenne, a pris les qui sera précisé lundi — de rins. Au fixing, la banque in­
décisions les plus draconien. leurs capitaux nouveaux sous dérale avait, il est vrai,

et les plus pénibles pour la forme d’actions de l’Etat acheté des florins pour faire
Le franc belge ri’en est décoller la devise néerlan-

pas moins demeuré collé à dulse de son cours plancher
son cours plancher au sein de 93835.
du “serpent européen” sur

/ Profits (pertes) (Sono) Revenus bruts i$som
Compagnies

VAN VANVARIATION COURANTCOURANT VARIATIONDERNIER DERNIER

/nés SKUR UABQFAClBBIRfi
(meuble) Whitby. Ont 
année 31 die.

(2.800) 385 Sses citoyens.
A Milan, la lire a réagi fa­

vorablement Elle a été 
cotée officiellement à 875
pour un dollar, alors qu’elle le marché de Bruxelles. Les demeurée toute la journée
était tombée au taux de 888 cambistes ont toutefois noté au-dessus de son cours piau­
la veille. une diminution des pressions • cj,er contrairement à la cou- • Q u a n t au deutschmark,

Le taux d’escompte italien qui s’exerçaient sur lui. ronne danoise qui n’a pu en l’un des pôles, avec le franc
a été relevé de quatre- A Francfort on a noté une. décoller, et en faveur de la- suisse, de la spéculation qui 
pointa, passant de huit à 12 amélioration marginale de la quelle la banque fédérale a table sur la réévaluation, il
pour cent, ce qui représente cote, en début d’après-midi à dû intervenir au fixing. semble que les démentis
une hausse sans précédent. 16.471 marks pour 100 FB A Paris, le franc français énergiques et l’attitude réso­
Le. loyer de l’argent a ainsi contre 6.470, cours plancher, s'est affaibli, passant de lue des autorités de Bonn
doublé en l'espace d'un mois des trois jours précédents. 4.6850 francs pour un dollar commencent à faire sentir
etdemL la veille au soir à 4.7150, leurs effets. On a pu le voir
Hou wes fittclc» - Achat, diamonds hier, ma is les transactions

De plus, le gouvememer La Banque centrale ouest- en francs ont été réduites.

aïs .41.100 43.400. -5%
BI0W8C0.
(prod, forestier) Peis dene, CsL
Ilf trim. 29fév. '

* i 
i -,-i 

V. •

1,941 1.495 +29%
La couronne suédoise est 100.600 91,300 + 10%029 022

imcoar.
(électronique) Tokyo
lutrin. 31 jartv.

23,700 20,084 +18S
0.09 381.000 343.200011 +11%

81118 80E80CI8 C0.
(commères de détail) Chic. III.
inné» 31 jin». .

522,600 495.000 :+S%
3.31 3.15 13.640.000 13.100.000'

nsBtofliRrswn
(publcetlon) Tor. OnL
•«nil 31 die.

35200 29.700 +11%
0.70 0.59 199.300 175.400 +13% ■

b* irai rmomm mir ui.
(pumlo) Londres i •
will 31 die. .

' • -5-338,000 985,000 -85%
%

BATUMI STSTBIS
(électronique) Tor, Ont 
ennlr31 die.

199 165 +28%
en ce qui ponceme le franc 
belge et le florin.

:0.50 0J6 4.000 3.400 +17% V. -n

fiàkA .7>âa \i.
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L'ingérence américaine pertube 
es milieux politiques français

en bref •
"1 -
X- :!DEUX "MIRAGE DI E”.de la 

base aérienne de Luxeil sont portés 
disparus depuis la Gn de la matt- 
née. Selon' un communiqué, les 
deux avions avaient décollé vers “ 
10h40 de la base pour une mission 
d’entrainement à basse altitude. En 
fin de matinée ils n’étalent pas 
rentrés et l’important dispositif de 
recherches mis en place n’a pas 
encore permis de les retrouver. Le 
mauvais temps gêne considérable­
ment les hélicoptères qui essaient 
de localiser les deux avions.

it:: ::
S- :l

:. sr-i
d'après AFP, AP, UPI et Reuter plus en plus que l’hypothèse d’un gou­

vernement de la gauche unie est de 
plus en plus vraisemblable.

"Quant au fond du problème, je 
• pense que charbonnier est maître chez 

soi. La France doit conduire elle- 
même sa propre politique. Je l’ai dit 
aux Américains comme aux autres, et

Cependant, cette rencontre provo­
quait sans tarder la déclaration sui­
vante de la part du premier ministre 
français Jacques Chirac

“J’ai appris que M. François Mit­
terrand et une délégation du Parti so­
cialiste venaient déjeuner rue du Fàu- 
bourg-Saint-Honorë, non pas à l’Ely­
sée, mais à l’ambassade des Etats- 
Unis. A vrai dire, venant quelques 
jours après des déclarations qui re­
présentaient une intervention déplacée 
dans la. politique intérieure de notre 
pays et qui ont été faites par les au­
torités américaines, je ne vous cache 
pas que je trouve ■; assez choquant 
qu’une délégation du PS se rende à 
l’ambassade des Etats-Unis. Cela me 
parait choquant au regard de la di­
gnité qui doit, être celle des hommes 
politiques français.”. ' ' ' “ -
Réponse de Mitterrand

La réaction de M. Mitterrand a été 
immédiate: “M. Chirac perd la tête, 
a-t-il dit. Les résultats des élections 
cantonales l’ont visiblement égaré. 
J’ai répondu à l'invitation de l’ambas­
sadeur des Etats-Unis comme il m’est 

. arrivé de répondre dans le passé à 
l’i n v i t a t i o n de l’ambassadeur de 
l’URSS, de la Roumanie, de Cuba ou 
même, cette semaine, de l’ambassa­
deur du Sénégal.

“Enfin, a ajouté M. Mitterrand, le 
Parti socialiste accorde trop peu de 
crédit à la dignité de M. Chirac pour 

sentir offensé par des propos qui 
sont seulement coléreux et vulgaires.”

A Washington, on apprend de bonne

PARIS — Un déjeuner offert hier 
par l’ambassadeur des Etats-Unis à 
Paris, M. Kenneth Rush, à une délé­
gation du Parti socialiste français 
conduite par le premier secrétaire 
François Mitterrand, a soulevé un tollé 
immédiat contre “les interventions dé- . . ... ,
placées des Etats-Unis dans la politi- . i® souhaiterais que le gouvernement

s’inspirât davantage de cette regie 
d’or", a-t-il ajouté.

mo

fci
LE PRESIDENT Gerald Ford 

s’est associé jeudi au premier mi­
nistre irlandais M. William Cos- 
grave, en visite officielle à Washing­
ton, pour demander aux Améri­
cains d'origine irlandaise de ces­
ser leurs envois d’armes et d’ar­
gent à l’Armée républicaine irlan­
daise (IRA). C’est la première fois 
que le chef de la Maison-Blanche 
condamne ouvertement ce que le 
communiqué commun appelle “des 
activités illégales de soutien à la 
violence en Irlande”. M Cosgrave 
n’avait pas caché qu'il espérait 
bien convaincre les autorités amé­
ricaines de s’opposer aux activités 
des partisans de l’IRA aux Etats- 
Unis.

que intérieure de la France” en plus 
de perturber les milieux politiques 
français.

"Certains, dirigeants américains, et 
en particulier le président des Etats- 
Unis, ont fait des déclarations parfai­
tement déplacées sur la vie politique 
intérieure de la France et nous avons 
eu l’occasion de le relever et de con­
damner ce type d’ingérence”, a dé­
claré M. Mitterrand aux journalistes . : 
dès sa sortie de la résidence de l’am­
bassadeur des Etats-Unis.
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>...$3g)Le premier secrétaire du PSF, qui 
s’est entretenu pendant deux heures et 
demie avec M. Kenneth Rush, a réi­
téré la position de son parti à la suite 
des déclarations du général Haig, du 
secrétaire d’Etat Kissinger et du pré­
sident Ford lui-même.

“Il me semble que le gouvernement 
français n’est pas parvenu à régler ce 
problème”, a-t-il dit

A la question de savoir si les Amé­
ricains sont inquiets devant la pers­
pective de l’arrivée au pouvoir des 
Communistes en Europe, M. Mitter­
rand a répondu: “Les dirigeants
étrangers, y compris les dirigeants 
américains, se rendent compte de

H
photo GAMMA ' -r <

François MITTERRAND 
... maître chez sài

Jacques CHIRAC 
. . . c'est choquant

,;.r

O
ments d’Europe occidentale dans;les­
quels les communistes joueraient un 
rôle dominant tendraient, au mini­
mum, à orienter la politique de leurs 
pays vers le non-alignement.

Le lendemain, le président Ford af­
firmait à Chicago que l’Alliance. aUarh- 
tique serait affaiblie en cas d’entrée 
de communistes au gouvernement-en 
France et en Italie.

source que le secrétariat d’Etat amé­
ricain n’a pas l’intention de réagir 
aux déclarations de MM- Mitterrand 
et Chirac. On fait remarquer dans les 
milieux proches de l’administration 
que le gouvernement français n’a fait 
aucune communication officielle à Wa­
shington pour exprimer son méconten­
tement au sujet des déclarations amé­
ricaines.

Le 11 mars à Boston, Henry Kissin­
ger avait affirmé que des gouverne-

m
LES AUTORITES catholiques ont 

accusé, hier, le gouvernement phi­
lippin de chercher à intimider les 
missionnaires étrangers en rédui­
sant la durée de leurs visas et en 
réclamant d’eux des renseigne­
ments sur les activités politiques 
de leurs communautés. Deux prê­
tres. italiens, accusés de soutenir 
des travailleurs engagés dans des 
grèves sauvages, ont été expulsés 
le 24 janvier, dans le cadre d’un 
décret présidentiel interdisant toute 
immixtion étrangère dans les acti­
vités syndicales.

& A

sephoto C.S.M.
Kenneth RUSH 
... geste déplacé ?

Italie: la démocratie chrétienne 
refusé de s'allier aux communistes
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pi t"POUR LA PREMIERE fois en 26 
ans d’existence de l’OTAN les fonc­
tionnaires civils du siège de l'Al­
liance' atlantique ont observé hier 
une grève, d’une journée à l'appui 
de demandes d’augmentation de 
leurs traitements. Ceux-ci, esti­
ment-ils, ne tiennent plus compte 
de la forte augmentation du coût 
de la vie. a déclaré le porte-parole 
de l’OTAN. Us demandent qu’ils 
soient fixés en fonction de l’indice 
du coût de la vie dont tiennent 
compte la plupart des organisations 
internationales. Environ 1,200 civils 
sont employés au quartier-général 
de l'OTAN. Dans ce chiffre sont 
compris le secrétaire-général, M. 
Josepb Luns, et les cadres supé­
rieurs qui n’observenFjpas la grève.
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mier ministre Aldo Moro eut annoncé 
de strictes mesures d’austérité en vue. 
d’enrayer la chute de là lire et dére-; 
lever-l’économie. . ’- - ' ;

Avant d’annoncer ce plan, il,>yait; 
_ consulté les leaders des principaux; 

partis italiens et avait notamment' 
conféré pendant une heure et demie 
avec le chef du parti communiste, M.; 
Enrico Berlinguer. -

S’adressant à un parti luttant vir-l 
tuellement pour sa survie après un: 
règne ininterrompu de trente ans," M.; 
Zaccagnini a déclaré qu’à court et- 
moyen terme, un gouvernement repo-J 
sant sur une alliance entre les démo­
crates chrétiens et les socialistes con-C 
stituait la seule voie politique pratica-; 
ble.

M. Zaccagnini a déclaré aux soda-; 
listes, qui n’entendent pas réintégrer; 
le gouvernement aux côtés des démo-i 
crates chrétiens sous la présente lé-', 
gislature, qu’ils risquaient de toiflber: 
sous une “véritable domination "com­
muniste’’ s’ils s’obstinaient à se disse- : 
cier des démocrates chrétiens. \

Isolé politiquement, secoué par des; 
revers électoraux et affecté par lune 
succession de scandales pour cqçrup-1 
tion, le parti démocrate chrétlehdoitj 
trouver le moyen de se régénérer, a- 
ajouté M. Zaccagnini. ’ ' , j

Evoquant la corruption, il a déclaré ; 
que “le comportement moral dés res- ! 
pensables politiques, du parti devra; 
être soumis à de strictes contrôles” et’ 
qu’il importera d’en élaguer les élé­
ments nuisibles. 'r'* !

ROME (Reuter) — 11 n’est pas 
question pour le parti démocrate chré­
tien de former une alliance gouverne­
mentale avec les communistes, a dé 
claré hier M. Benigno Zaccagnini, se­
crétaire-général de ce tparti, en : pré 
sentant un rapport de trente pages au 
premier jour des assises‘’annuelles dé 
mocrates-chrétiennes.

Parlant’ à plus de 700 délégués réu­
nis pour cinq jours à Rome, M. Zac­
cagnini a soutenu que le “compromis 
historique’’,, ou alliance gouvernemen­
tale proposée de longue date par les 
communistes, entraînerait la création . 
d’un “appareil hégémonique”, ou t 
"bloc de puissance” susceptible de dé 
truire le pluralisme politique.

Mais, a-t-il ajouté, “U est difficile 
d’imaginer que dans une démocratie 
moderne une opposition responsable 
puisse refuser d’apporter une contri­
bution positive pour triompher de dif­
ficultés aussi graves que celles que 
nous traversons...” .

Une telle contribution, a-t-il'ajouté, 
"devrait être plus fréquente et en 
rapport avec la gravité des situations 
auxquelles notre système est con­
fronté”. <•

M. Zaccagnini a néanmoins fait un 
pas dans la direction d’un pacte d’ur­
gence, proposé depuis peu, en vertu 
duquel les partis, y compris le parti 
communiste, procéderaient à des con­
sultations préalables à toute décision 
au Sujet de problèmes économiques 
critiques.

“Nous progressons essentiellement 
vers une méthode allant au-delà de 
formules gouvernementales toutes fai­
tes... Une méthode ouverte à de nou­
velles perspectives de solidarité et 
d’unité politique au moyen du débat 
et de la comparaison", a-t-il dit.

Le congrès s’est ouvert quelques 
heures seulement après que le pre-
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Avertissement 
des Etats-UnisWn

O ' - -t

■GRIS-GRIS et amulettes en tous 
genres, : fétiches à plumes on à 
poils, en cuir, en tissu ou en bois ■ 
figurent parmi “les armes et muni- : 
lions” utilisées, selon la version of- . 
flcielle, lors de la tentative de coup 
d’Etat de lundi au Niger et qui 
sont en montre depuis mercredi à 
la Maison des jeunes et de la cul­
ture de Niamey. L’exposition com­
prend également des mitrailleuses 
belges, des pistolets égyptiens, des 
pistolets-mitrailleurs israéliens et 
français, quelque 200 grenades et 
plusieurs caisses de munitions.

, mm ROME (UPI, PA) — Alors que 
débutait le congrès démocrate-chré 
tien, l’ambassade américaine à 
Rome réitérait l’opposition de l’ad­
ministration Ford à la participation 
des communistes au gouvernement 
italien. La déclaration ajoutait que 
les Etats-Unis "réexamineraient” 
leur aide économique à l’Italie si le 
parti : communiste était appelé à 
partager le pouvoir.

Un porte-parole de l’ambassade a 
expliqué que cette mise au point ne 
faisait que réaffirmer les déclara­
tions récentes du président Ford et 
du secrétaire d’Etat Henry Kissin­
ger, qui ont fait des mises en 
garde en ce sens à leurs alliés de 
l’Otan. Ces avertissements visaient 
ouvertement l’Italie ët la France.
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z risa a#O .-■■iaaMANEELA ARYSA, une jeune 
Laotienne de 18 ans libérée contre la 
somme de $50 d’une maison close 
en Thaïlande, s’est envolée hier en 
compagnie de 250 réfugiés cambod­
giens, 250 laotiens et 80 vietna­
miens à destination de l’Australie 
où elle commencera une nouvelle 
vie. La libération de Maneela a été 
obtenue grâce à l’intervention d’un 
représentant australien et à la gé­
nérosité du personnel de l’ambas­
sade d’Australie à Bangkok: arri­
vée du Laos sans le sou, elle avait 
emprunté de: l’argent au proprié­
taire d’un maison close de Bang­
kok et celui-ci réclamait $50 avant 
de la libérer.
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Un milicien musulman masqué et bien armé monte la garde devant le Parlement 
libanais à Beyrouth.
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Frank Church fait une entrée
v ' - k

fracassante dans la campagneLe Premier ministre du
- .. r • • v i • • ;

Liban échappe à la mort
IDAHO CITY (Reuter, AFP, 

UPI) — Le sénateur Frank Church 
a fait son entrée dans la campagne 

-présidentielle de façon fracassante,
■ hier, par une attaque cinglante 

contre le président Ford, qu’il a 
appelé “un dirigeant faible et

- apeuré”. > •
Il est ainsi devenu le huitième 

candidat à briguer officiellement 
l’investiture du parti démocrate 
pour les élections présidentielles. U 
a expliqué que s’il a attendu jus­
qu’à ce jour pour participer à la 
course à la Maison-Blanche, c’est 
parce qu’il a voulu attendre la fin 
des travaux de la Commission sé­
natoriale d’enquête sur les services 
de renseignement qu'il présidait. U 
dirige également la sous-commis­
sion d’enquête sur les sociétés mul­
tinationales. ; , . .

M. Church a pris pour symbole 
" de sa campagne une tortue, animal 

qui, dans la célèbre fable de La - 
■' Fontaine, part tardivement et len­

tement, mais arrive néanmoins le
■ premier.
Un libéral

Dans le peloton serré des aspi­
rants , démocrates à la présidence, 
il figure parmi les libéraux, rivali­
sant ainsi avec le représentant 
Morris Udall, le mieux placé d’en­
tre eux, Sargent Shriver et Fred 
Harris, qui ont accumulé les

d’enlèvement et de coercition 
comme si elles étaient les nôtres.” - 

Le sénateur accuse également les 
administrations successives de ces 
dernières années d’avoir ignoré les 
irrégularités - commises par lessér- ' 
vices de renseignement.

échecs dans les élections primaires, 
et le gouverneur de la Californie. 
Edmund Brown, qui a annoncé sa 
candidature la semaine dernière.

M. Church a l’intention de parti­
ciper aux dernières élections pri­
maires, • en commençant au Ne­
braska le 11 mai.

Le sénateur de I'Idaho a choisi, 
d’annoncer sa candidature sur la 

. promenade devant le palais de jus­
tice de brique rouge de cette ville 
minière où son grand-père s’était 
établi durant la ruée vers l’or.

Il a publié une déclaration dans 
laquelle il estime que la tragédie 
de® Etats-Unis ces dernières an- ’ 
nées vient de ce que le pays est 
gouverné par des hommes “moti­
vés par la peur";..

Faiblesse et peur . .
“C’est un leadership de la fai­

blesse et de la peur qui accorde un 
pardon total à un ancien président, 
quel que soit le crime dont il s'est 
reqdu coupable à la Maison-Blan­
che, mais regarde ailleurs lorsque 
les subordonnés de celui-ci sont 
jugés. ”■.••■’ •. •

“C’est un ladership de faiblesse 
et de peur qui insiste pour que 
nous imitions les Russes dans notre 
traitement des peuples étrangers,

'■ pour que nous adoptions leurs mé­
thodes de corruption, de chantage,

O
UNE VERITABLE épidémie s’est 

abattue sur le canal de Panama 
dont les employés se font porter 
malades de plus en plus nombreux 
pour protester contre des menaces 
de licenciement et de blocage de 
certaines catégories de salaires, 
ainsi que contre l’ouverture proje­
tée de négociations pour le trans­
fert des installations du canal au 
Panama. La capacité du canal 
s’est trouvée réduite de moitié en­
viron par ces “grèves sauvages” et 
plus d’une centaine de navires at­
tendent Actuellement de passer.

Les . positions dtf président syrien 
sont de mieux en mieux connues. De­
vant les Phalangistes, il s’est dit 
“prêt à prendre toutes les mesures 
pour, éviter toute solution par la vio­
lence ou la force” et a souligné la né­
cessité de geler toutes les opérations 
militaires.

BEYROUTH (Reuter, UPI, AFP 
AP) — Le Premier ministre du Liban,
M. Rachid Karamë, a échappé à un 
attentat, ce matin, à l'aéroport de 
Beyrouth. Deux roquettes ont été ti­
rées sur l’avion syrien qui devait 
le conduire à Damas, en même temps 
que deux autres leaders musulmans.

Une roquette a explosé à une quin- En pratique, les propositions Syrien- 
zarne de metres Aitnreacteur syrien „es reviennent à cecf démission du 

“Pe[?da°t sue la dfflH président Frangié en échange d’une

F8M1S!
ment? Se WtS % te ' ^évrier-

pompiers inondaient le Yak de neige -, Ato15 9"® Ie délai d une semaine ac- 
caitxmique. " t corde par le général Al-Ahdab pour le

Les leaders musulmans avaient été choix d’un nouveau chef d’Etat llba-- 
invités à Damas par le'président de la tlais prend fin aujourd’hui, l’officier 
Syrie, le général Hafez Assad, pour ne semble cependant pas vouloir met- 
poursuivre les consultations visant à Ire ses menaces1 à exécution. 
trouver une solution à la crise liba- Au contraire, il déclare dans un 
naise. - _ ' communiqué qu'il ne voit “aucun In­

itier, c’était une délégation des Pha- " convénient à ce que des. mesures 
langes (chrétiens conservateurs et rai- ■ r soient prises pas étapes pour résoudre 
liés au président Frangié) qui rencon­
trait le président syrien Hafez Assad.

Et avant-hier, le chef de la résis­
tance palestinienne Yasser Arafat s’é­
tait entretenu avec M. Assad... qui 
avait auparavant parlé au téléphone 
avec Seleimane Frangié lui-même.

VA

ES
iO

LES ETATS-UNIS et l’Union so- . 
viétique' sont sur k point de con­
clure un accord par lequel ils s’en­
gagent à imposer- certaines limites 
à leurs explosions nucléaires à des " 
fins pacifiques, écrivait hier le 
New York Times. Dans un article 

. daté de Washington, il indique 
qu’un accord de principe est inter­

. venu sur la question des inspec­
tions sur k terrain et que de nom­
breux problèmes techniques ont été 
réglés. Mais il reste aux deux pays 
à se mettre d’accord sur un cer­
tain nombre de problèmes-dés, no­
tamment celui de la durée du 
traité et celui du nombre d’explo­
sions qui seraient autorisées de 
Pÿt et d’autre. ç
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la frise’.’.
Tandis que la situation politique 

resté incertaine, les combats se pour­
suivent à Beyrouth. Depuis une. se­
maine, on a enregistré au mollis 200- 
morts et 470 blessés, dans la capitale 
et*ses faubourgs.
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La police sud-africaine disperse 
brutalement des manifestants noirs
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police ont été atteintes par des pier­
res et des poubelles.

Des vitres ont volé en éclats, des ( 
voitures ont été endommagées et plu- ; 
sieurs manifestants ont été blessés ou ! 
arrêtés. La police est parvenue à con- j 
trôler la foule après avoir fait appel à 
d’importants renforts, pourchassant j 
les manifestants jusqu’à l'intérieur de 
la ville satellite noire de Johannes- j 
bourg, Soweto, où résident la grande 
majorité des travailleurs africains.

tinée à écraser ce monstre qu’est l’A­
partheid et à gagner notre liberté sont 
meilleures que jamais, affirme l’ANC 
dans ces tracts. Chacun de nous, 
poursuit l'ANC, doit être un combat­
tant de la liberté.

"Le MPLA. (en Angola) et le Fré- 
Ilmo (au Mozambique) sont sortis vic­

, torieux parce que la population tout 
entière les a soutenus, poursuit l’ANC. 
Nous, Africains, -Indiens et Métis, de­
vons résister à la politique de Vorster

. ' . (

(le premier ministre) qui consiste à 
diviser pour régner. Rejetez le triba­
lisme, les bantoustans, les conseils 
d'indiens et toutes les institutions 
fantoches. Combattez pour une nou­
velle vie”, conclut l’ANC. '

De nouveau la police est intervenue. 
Les manifestants, au nombre de plu­
sieurs milliers, essentiellement noirs, 
brandissant le poing, ont réclamé en 
criant “One man, one vote” (un 
homme, une voix). Des voitures de la

d'après AFP, Reuter et AP
La distribution de tracts, hier à Jo­

hannesburg, appelant le peuple sud-a­
fricain à "écraser le monstre de l’a­
partheid” par la lutte arinéfe a provo­
qué les affrontements les plus Violents 
enregistrés depuis plusieurs mois en 
Afrique du Sud entre nationalistes 
noirs et policiers du régime raciste 
aidés de chiens et armés de matra­
ques..

Les affrontements ont fait plusieurs 
blessés de part et d’autre, des vitres 

- ont volé en éclats et la police a pro­
cédé à de nombreuses arrestations.

’ La première manifestation, qui re­
groupait quelque 700 personnes en ma­
jorité noires, s’est déroulée durant l’a­
près-midi devant la Cour suprême de 
Johannesburg où sept Noirs subissent 
présentement leur procès en vertu de 
la loi sur le terrorisme et la répres­
sion du communisme.
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Espagne: le régime légalise les 
partis et augmente les salaires
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été nommé commandant de la pre­
mière région militaire, autour de Ma­
drid; le général Manuel Gui terrez 
MeUado prend la tête de la septième 
région militaire, à Valladolid.

Cependant, le général Francisco Co- 
loma Gallegos, ancien ministre de 
l’Armée, de tendance droitiste, a été 
nommé à la tète de la région mili­
taire Catalane, où les mouvements au­
tonomistes se sont manifestés demie- • 
renient avec force.

Enfin le prince Carlos-Hugo, leader 
en exil du mouvement carliste et pré­
tendant à la Couronne d’Espagne, a 
été refoulé jeudi à l’aéroport de Ma­
drid, où il était' arrivé en provenance 
de Paris.

Un porte-parole du parti carliste a 
précise que le prince, qui a été exilé 
par le général Franco il y a huit ans, 
avait été prié de prendre le premier 
avion en partance pour Paris.

Quant à la modification du code 
pénal, elle complète le projet de loi 
sur les associations politiques actuelle­
ment devant les Cortès.

Les deux textes, une fois approuvés, 
légaliseront l’existence des groupes 
politiques “à l’exception de ceux dont 
l’objectif est la subversion viplente, la 
destruction de l’ordre légitime ou 
l'implantation d’un régime totali­
taire”.

Cette décision est destinée à hâter 
les réformes démocratiques, les délais 
ayant menacé de diviser le cabinet et 
de provoquer une crise gouvernemen­
tale.

MADRID (Reuter) — Le gouverne- * 
ment Arias Navarro a annoncé deux 
mesures visant â satisfaire partielle­
ment les revendications politiques et 
sociales qui secouent l’Espagne depuis 
deux mois:

une hausse de 23 p, 100 du sa­
laire minimum: '

— Une modification du code pénal 
permettant la légalisation de tous les 
partis politiques sauf les communistes, 
les anarchistes et les séparatistes:
' L’augmentation de salaire à 350 pe­
setas (environ $5.25 par jour) mil- 

_ . . , , . lions. Elle entrera en vigueur le pre-
Peu après, une bombe projetant en mier avril, et a entre autres pour but

l’air des tracts signés du mouvement jg compenser une hausse du coût de
nationaliste noir clandestin ANC Ja vie de près de 20 p. cent depuis un
(African National Congress) explosait an èt une dévaluation récente de 10 p.
devant le journal d'opposition de la cent de la monnaie espagnole. Lé
ville, le Rand Daily Mail. taux de chômage est évalué actuelle­

ment à environ 3.1 p. cent en Espa-

IScion des témoins, la manifestation 
a éclaté lorsqu’un policier a arrêté un 
homme qui distribuait des tracts pour 
une réunion de prières en faveur des 
prisonniers politiques.

Levant le poing, les manifestants se 
sont mis à scander “Amandla" (Pou­
voir). L’escouade anti-émeute est im­
médiatement intervenue avec des ma­
traques et des chiens policiers pour 
disperser les manifestants qui lan­
çaient des projectiles de toutes sortes: 
pierres, briques et bouteilles.
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Dès membres d'une escouade anti-émeute de la police sud-africaine, photo­
graphiés lors des grèves violentes de février 1973, à Durban. Cette force spéciale, 
stationnée à Prétoria, la capitale, peut être héliportée très rapidement 
points chauds où les forces locales ont besoin de renforts.

aux

Le gouvernement a également 
nommé deux généraux de tendance li­
bérale à la tête de deux Importantes 
régions militaires, apparemment face 
à la fermentation qui se fait sentir 
dans l’armée.

Le général Jose Vega Rodiriguez a

Isabel Peron aurait 
échappé à un attentat

“Les conditions" pour le développe­
ment de notre lutte de libération des- gnc.

Les commerçants arabes font 
la grève générale à Jérusalem

BUENOS AIRES (AP, AFP, UP1)
— Une tentative d’assassinat contre la 
présidente Isabel Peron aurait été dé­
jouée hier par la police argentine.

Des membres de la garde présiden­
tielle ont en effet remarqué que deux 
individus, porteurs d’un paquet, se 
trouvaient près du bureau de la prési­
dente alors que celle-ci arrivait par 
hélicoptère de sa résidence de Los 
Olivos, en banlieue de Buenos Aires.

Ces deux personnes ont pris la fuite 
à l’approche des policiers. Par la 
suite, des responsables de la sécurité 
ont affirmé que le paquet contenait un 
explosif de forte puissance.

Quatre cadavres de jeunes gens, cri­
blés de balles, ont d’autre part été dé­
couverts à Ranelagh, à 25 milles au 
sud de la capitale argentine, apprend- 
on de sources policières.

L’une des quatre victimes a pu être 
identifiée comme étant Eduardo Giac- 
cio,. 28 ans, qui avait été enlevé tôt 
dans la matinee par un groupe d’hom­
mes armés.

Les derniers attentats commis dans 
la nuit de mercredi à jeudi sur le ter­
ritoire argentin ont par ailleurs fait 
deux morts et des dégâts importants.

A Cordoba, un agent en faction de­
vant le domicile de l’ancien chef de la 
police de la province a été abattu par 
un groupe d’hommes en voiture.

A Tristan Suarez, un civil a été 
abattu par des inconnus. Son identité 
n’a pas été communiquée, mais a per­
mis toutefois à la police de conclure à 
un attentat politique.

A Buenos-Aires même, une bombe 
puissante a explosé dans le local du 
Conseil des femmes Israélites, causant 
des dégâts importants.

Depuis le début de Tannée, la vio­
lence en Argentine a fait 137 morts,

dont .25 policiers, 40 maquisards, 3 mi­
litaires, un prêtre, des ouvriers et des 
étudiants. Pour le seul mois de mars, 
on compte déjà 30 morts, donUSpoli- ■ 
ciers.
Eviter un putsch

Par ailleurs, pour la première fois 
depuis plus d’un an, les dirigeants des 
deux principaux partis politiques ar­
gentins (les péronistes et les radi­
caux) ont entamé des conversations 
sur la nécessité d’une coopération 
pour éviter un coup d’Etat.

M. Ricardo Balbin, dirigeant du 
parti radical, a rencontré hier M. 
Deollindo Bitte], vice-président du 
parti péroniste "pendant trois quarts 
d’heure dans l’appartement d’un ami 
commun.

M. Bitte! tente désespérément d’évi­
ter un coup d’Etat — pour lequel le 
compte à rebours aurait déjà com­
mencé — en essayant de s’entendre 
avec l’opposition, ce qui, selon 
tains observateurs, reviendrait prati­
quement à un gouvernement de coali­
tion.
Grève des épiciers

Entretemps, la grève de 24 heures 
décidée pour hier par les commer­
çants de la région de Buenos-Aires a 
été largement suivie, principalement 
par les épiciers, boulangers, bouchers 
et marchands de légumes. Cette grève 
avait été prévue pour combattre les 
mesures économiques présentées, par 
le gouvernement.

A la fin de la journée, la Confédéra­
tion économique de Buenos-Aires a af­
firmé que ce mouvement devait faire 
prendre conscience au gouvernement 
de l’urgente nécessité de renoncer à 
la politique économique négative ac­
tuelle.

t

De nouvelles manifestations ont 
eu lieu jeudi dans la vieille ville. 
En dépit de l’avertissement lancé 
par la police que la grève ne serait 
pas tolérée, les magasins ont fermé 
leurs portes.

Des renforts de police ont été dé­
pêchés sur la colline du Temple 
pour disperser plusieurs centaines 
de jeunes Arabes qui s’y étaient 
rassemblés. Cinquante d’entre eux 
ont été arrêtés, portant le nombre

total d’arrestations au cours de ces 
derniers jours à cent soixante.

Un vent de protestation souffle 
depuis qu’un magistrat a rendu le 
29 janvier un arrêt sanctionnant le 
déroulement de services religieux 
juifs sur la colline du Temple.

Le gouvernement a opposé son 
véto à l’arrêt du tribunal; mais "la 
situation a dégénéré en une levée 
générale de boucliers contre l’occu­
pation israélienne.

Après plusieurs jours de désor­
dres, le çalpie est revenu en bonne 
partie aujourd’hui en Cisjordanie 
occupée, probablement en raison de 
l’arrivée sur place de plusieurs 

. milliers de policiers et de soldats.

JERUSALEM (Reuter) 
commerçants du quartier arabe de 
Jérusalem ont fait hier une grève 
générale pour protester contre l’ac­
tion d’un soldat israélien qui avait 
ouvert le feu mercredi au cours 
d’une manifestation, blessant trois 
jeunes Arabes, dont lin est dans un 
état critique. Selon un porte-parole 
ministériel israélien, le responsable 
des coups de feu est recherché par 
les autorités.

Les

Le ministre de la Défense, M. 
Shimon Peres, a effectué ce matin 
une tournée des territoires occupés, 
en compagnie de plusieurs officiers 
supérieurs, et il a promis aux com­
merçants que le gouvernement mi­
litaire rembourserait les dommages 
causés à leurs magasins lors des 
récentes manifestations. Toutefois, 
malgré les demandes des militai­
res, la plupart des commerçants 
n’ont pas voulu ouvrir leurs portes 
aujourd’hui.

Par ailleurs, le maire de Na- 
plouse, M. Aziz Al-Masri, quiadé- 

>v; missionné ainsi que cinq maires de
y ' Cirsjordanie, a annoncé que les six 

S”1-' " i notables reviendraient sur leur dé­
mission seulement si les autorités 
israéliennes acceptaient de satis­
faire les six revendications suivan-

' mmmmë ».
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1— Interdiction absolue aux Juifs de 
prier sur l'esplanade du Temple 
à Jérusalem.

2— Interdiction absolue aux soldats 
israéliens de pénétrer dans les 
écoles.

3— Interdiction de l’établissement 
des colonies juives sur la rive 
occidentale du Jourdain.1 4—Levée du couvre-feu dans les

* ' villes où il existe.

5— Réouverture des écoles qui ont 
été fermées.

6— Fin de l'imposition de lourdes 
amendes aux enfants arrêtés 
pour attaques contre les Israé­
liens.

Le cheikh Ali Al-Naabari, maire 
de Hébron, a annoncé qu'il démis­
sionnerait également si la situation 
en Cisjordanie ne se stabilisait pas 
rapidement.
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*Rhodésie: rupture des 
pourparlers Smith-Nkomo

>• s

i..... 1■r m
I mm i

88

h# & 'p mP
SALISBURY (Reuter) Les négo- rite africaine n’assurerait pas la mise 

mations constitutionnelles entre le Prc- en place d’un gouvernement stable,
suer ministre, M. Ian Smith, et le di- créerait des conflits ethniques qui, à
jjgpant nationaliste Joshua Nkomo se leur tour, constitueraient un prétexte
eént achevées aujourd’hui sur un cons- à intervention de la part de l’Union ’
Jâfd’échec de part et d’autre. soviétique, comme cela a été le cas
»-Après une ultime séance entre les cn Angola.
tiçux hommes et leurs délégations, qui En ce qui concerne M. Todd, citoyen 
àj/üurc une heure, un communiqué , néo-zélandais, le Premier ministre rhc>_
commun a été rendu public à Salisbu- désien précise que son cas fait l’ob-
ry’i’ânnonçant la rupture. jet d’examens périodiques de la part

“IJous avons eu des discussions pro- d’un tribunal indépendant. Si ce der-
Idhgées et un travail considérable a été n‘er recommandait sa libération, le 
fait depuis plusieurs mois. gouvernement agirait en consequence,

“Nous.sommes maintenant parvenus ajou c"‘" ‘ -
à une impasse et, par conséquent, nous 
rompons les pourparlers”, soulignent 
le^ deux parties dans leur commun!- Denis Healey,

La Rhodésie est maintenant virtuel- 6e candidat 
lement en état de guere, souligne le 
Premier ministre Ian Smith dans un 
message au gouvernement néo-zélan­
dais, rendu public, aujourd’hui, à Wel­
lington.

"Il est regrettable que la Rhodésie 
ne soit pas laissée lit elle-même pour 
régler ses problèmes avec les Noirs”, 
déclare-t-il dans une lettre au Premier 
ministre, M. Robert Muldoon, en ré­
ponse à l’appel que ce dernier lui a 
lancé en faveur de la libération de 
TaéSer Premier ministre rhodésien,
A^gGarfield Todd, assigné à résidence 
depuis plusieurs années.'

M. Smith assure que lui-même et son 
gouvernement ont la volonté de parve­
nir à un règlement constitutionnel sa­
tisfaisant. Mais il souligne que le trans­
fert» immédiat des pouvoirs à la maj*-# gauche de son parti. .
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les'manifestation» arabes en Cisjordanie ont atteint leur point culminant mercredi, quand trois jeunes Arabes ont été 
blessés par le tir d’un soldat, tandis que leurs coreligionnaires allumaient des incendies dans les rues.
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- zm3-LONDRES (AFP) — Le chancelier 
de l’Echiquier Denis Healey a finale­
ment décidé hier soir d’être candidat 
a . la succession de M. Harold Wilson à 
la tête du Parti travailliste et par con­
séquent à la direction du gouverne­
ment britannique.

La décision de M. Healey, qui est 
âgé de 58 ans, porte , à six le nombre 

• des candidats en vue du premier.'tour 
■ de scrutin qui aura lieu jeudi pro­
chain.
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Quand tout est dit et fait 
duVO. c’est duVO.
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Elle a surpris les milieux politiques 

britanniques où l’on estimait générale­
ment quo M. Healey préférerait rester 
sur la touche en raison notamment de 
ses heurts récents et violents avec .la sa HXi» l<*> K
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Un oeil au "beurre noir"

Le jeune Rouleau a succombé à un arrêt cardiaque après une opération
21, à Montréal, et il avait été temps et lieu", a expliqué avaient conduit Robert Rou- une chute dans l’escalier, en aucun moment Rouleau ne mort. En plus, le chimiste a tion du cerveau s'en trouva*
transporté à l’hôpital Saint- Me Déry, avant .de rendre sa leau au poste,. avaient tous tentant de se défaire de lui a paru anormal ou dro- trouvé dans l’estomac une affectée,
Michel et de là transféré à decision. deux affirmé qu’il semblait l’aide de ses gardiens. gué. ' substance (Beta-phenitil-a-

par Gilles NORMAND
ÂT'-"

Le patient arborait tirv oeil 
au beurre noir et avait u» 
caillot de sang qui cbnipri» 
mait le cerveau. L’opératiot. 
était nécessaire pour ‘‘do

Le coroner ad hoc Stanislas 
Déry, de Québec, a rendu un 
verdict de mort violente sans 
responsabilité 
dans le cas du jeune Robert 
Rouleau, 20 ans qui a suc­
combé à un arrêt cardiaque.

criminelle.

“Il semble évident qu'on — 
le 16 décembre, quelques les policiers alors de service
heures après avoir subi une — aurait pu prendre cer-
intervention chirurgicale au laines
cerveau.

Avant son opération, le preuve ne révèle pas si les
jeune Rouleau avait été dé- résultats auraient été diffé-
tenu plusieurs heures dans rents advenant qu’on aurait

de médicament Ce quitte
personnes, la veille de son veut cependant pas dire qu’il crétions bronchiques, ce qui

Les policiers Claude Mélan- occupés par les détectives, arrestation, mais qu’il n’en n’en a pas consommé dans rendait sa respiration difficile de massages et de tentatives
une cellule du poste de police pris ces p récautions ai çon et Réal Bouffard, qui Chemin faisant il avait fait fut rien par la suite. En les heures qui ont précédésa et par conséquent l’oxygéna- de réanimation.

(3£«ï)Doléances des 
membres de la 
FIOE: une fin 
de non-recevoir
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PAYEZ ET EMPORTEZ... LIVRAISON EN SUS 
DANS LES 48 HEURESpar Pierre VENNAT ouverte à bien d’autres. Si on !

imm mm

des membres de la Frater-

♦

f TRien n’émpêche que les dé- < 
nité interprovinciale des ou- braillages des électriciens ici ! 
vriers en électricité qui vou- et là, débrayages que.lacor- 
draient négocier directement poration refuse de considérer ;
leur convention collective comme spontanés, commen- 
avec elle, en faisant fi de la cent à perturber sérieuse- 
Loi des relations de travail ment les chantiers. Après les 

Laurentides, on en a enregis­
tré plusieurs cette semaine, 
notamment dans la région de 
Mirabel et de Lorraine, ainsi 
qu ’au Saguenay-Lac-Saint- 
Jean.

Ces débrayages, bien sûr, 
embarassent les maitres-élec- 
triciens mais également les 
autres corps de métiers car 
tous les travaux, sur un 
chantier, sont complémentai-

/

II Une aubaine incroyable !
Superbe mobilier de chambre à coucher pro­
vincial français...%dans l'industrie de la con­

struction. □VSB)-.Cette le* on le sait, prévoit 
une négociation unique dans 
la construction pour tous les 
ouvriers et tous les entrepre­
neurs de la construction, né­
gociation entre le Conseil 
provincial des métiers de la 
construction et l'Association 
des entrepreneurs *cn cons­
truction du Québec.

$ Une réalisation soignée à l'aide de placages 
veinés et de bois franc choisi, au riche fini ar­
bre fruitier.

■ H

Voyez le char­
me des lignes *•»' 
élégantes, des 

. courbes et in­
crustations typi­
quement fran- -"f"1 
çaises. Voyez le 
superbe style . ... 
provincial, avec ; 

façades

res. euhCe faisant, les maîtres-élec- Cest pourquoi la corpora- 
triciens, dont un dirigeant • lion devait rencontrer, hier, 
siège d’ailleurs à l’exécutif les dirigeants de l’AECQ afin 
de l’AECQ, ne font que sui- de voir par quelle action les ; 
vre l’exemple du ministère entrepreneurs peuvent con- i 
du Travail. trer l’action des électriciens ;

Le ministre Gérald Harvey, mécontents.
• dans une lettre datée du 10

■

Quant au Conseil provincial , 
- février, a refusé d’acquiescer des métiers de la construe- : 

à la demande de la fraternité lion, il s'est refusé, jusqu’ici,
et d'amender la loi juste à tout commentaire sur l’ac- !

i pour elle. lion des électriciens qui, jus-
D’ailleurs, a souligné hier qu’à un certain'point, mani- 

un porte-parole" de la corpo- fes tent qu’ils n’ont pas coït- j 
ration, si une telle exception fiance en lui pour les repré- i 

• était faite, ce serait la porte senter.

;;; i\; ï '
ces
sculptées, ces 
pieds chantour­
nés et ces re- . 
bords inférieurs 
incurvés. Con­
struction soi

: I
K

j !-)

fl IU

Ritœk:
■I K ; Sm \ Im gnée d'un bout 

â l'autre. L'en­
semble com­
prend coiffeuse 
triple (70" x 19v 
x 32«/2" hau­
teur) avec un 
battant et neuf 
tiroirs, miroirs 
jumeaux enca­
drés mesurant 
chacun 19" x ; 
48", commode 
de 40” x 19" x 
55" hauteur, 
avec deux por- . - 
tes et six tiroirs 
et magnifique 'f; 
tète de lit essor ’’ 
tie. Tables de ,j 
chevet offertes 
à $100.13 cha-

iLa police en lutte 
contre les agences! 
de publicité 
dite sympathique
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; par Michel AUGER des revues ou des program- :

: sSjS&KIH '
: sss^'yats s «a. ——
• centaines de milliers de dol­

lars de profits chaque année Oue d’ailleurs que la société |
; aux dépens du public. de la rue Bordeaux a fait af- ;

Comme premier pas dans faire avec plusieurs de ces i 
cette offensive lancée par la organismes, dont Scout-Jeu-

• section des fraudes commcr- nesse, Lutte contre la pollu- 
-1 claies de la ' CUM, avec la tion, la Fédération sportive

coopération de leurs collé- ' des sourds du Québec et le 
gués de l’escouade des cri- Comité des citoyens pour la 
mes économiques de la Su- protection de l’environnement, 
reté du Québec, les policiers ment. .

; ont effectué cette semaine Les policiers qui ont déjà 
une série de descentes con- longuement interrogé une dé­
cernant les activités de la so- zaine d’employés de cette

• ciété Promotions publicitaires agence consacrent mainte-
Belmont Inc. nant leur temps à l’étude des •

Une vingtaine de détectives centaines de documents qu’ils 
ont saisi plusieurs caisses de ont confisqués, 
documents dans les bureaux 
de cette société ainsi qu’aux 
domiciles des directeurs et 
employés de la société, à 
Montréal, Montréal-Nord,
Saint-Laurent et Brassard.

Les mandats de perquisi­
tions signé par le juge Cy­
rille Morand, de la Gourdes 
sessions de la paix, indiquent 
que les enquêteurs étaient à 
la recherche de documents 
ayant senvi à commettre une 
fraude de l’ordre de $50,000.

Un des policiers responsa­
ble de cette enquête a révélé 
hier que ce chiffre n’était 
qu’une formalité, puisque les 
montants d’argent qui sont 
passé entre les mains des 
Promotions publicitaires Bel­
mont, sont apparemment de 
beaucoup supérieur.

Ces entreprises de publicité 
vendent des annonces publici­
taires devant paraître dans

j
V

Le dossier de la cour indi-

cune.
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Aucune accusation n’a été 

portée contre la compagnie. 
Les policiers doivent soumet- 
trent le résultat de leurs tra­
vaux aux conseillers juridi­
ques qui décideront des pro­
cédures à entreprendre, s’il y 
a lieu..

Ces agences de publicité 
font régulièrement parler 
d’elles. Le dernier cas con­
nus est celui de l’Association 
sportive du local 144 des 
plombiers, dont l’un des lea­
ders est André Desjardins, i 
Cette association avait passé i 
un contrat avec l’agence La- 
dusoca pour vendre les pages 
publicitaires d’un journal. 
Après avoir publié la liste 
quasi complètes de tous les 
employeurs des plombiers, 
ceux-ci ont eu la surprise de 
recevoir un état de compte. 
Plusieurs se sont plaints de 
ne jamais avoir été sollicité.
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On en revient chargé d'épargnes

Centre 2000, boulevard Saint-Martin,
à l'ouest de l'autoroute
des Laurentides, sortie 7, Laval.

Adjacent à Hypermarché 
LUNDI, MARDI. MERCREDI :'9 h à 18 h 
JEUDI. VENDREDI : 9 h è‘21 h.
SAMEDI:9 h i 17 h.

□S) QDITCSEDOCS
I

ÉIOUIEVARD
SJUÜÜliË ME HA

livraison à domicile sw a.
5Ë a

5 i ■:sï
SOUVENIR

du lundi au vendredi: 8 h a.m. A 10 h .10 
le samedi: 0 h ù 16 h

3V? millions pi eu» d’entrepôt et salle d’exposition ijsV;
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a vis légaux-appels d'offres-sou miss ions
w

y
PROVINCE DE QUÉBEC 

VILLE DE BELQEIL
AVIS PUBLIC est donné qu'à une 
séance régulière duÇnnmell de la 
Ville de Bcloeil. tenue lundi, le 16 
mars 1976. le règlement numéro 
7.10-76 décrétant 1 imposition de la 
taxe générale pour l'année 1976 a 
été adopté conformément à la loi. 
Le taux est de $1.65 du $100. d'é­
valuation des immeuble* porté* au 
rôle d évaluation.
Tout intéressé peut prendre con­
naissance de ce réglement au bu­
reau du greffier de la Ville de Be-
mi.
DONNE en la Ville de Bcloeil. ce 
l6mars 1976.
t PAUL-R. CHOQUETTE. 

Greffier.

I AVIS
Conformément aux dispositions 

de l’artide 1671 du code civil, avis 
est par les présenta donné qu'une 
cession-transport et le transfert de 
toutes créances de livra et autres 
créances recevable», présentes et 
futures, de Sennetme Industries 
Inc. dont la principal# place d’af­
faires est à Press, Abitibi. Québec 
à la Banque Mercantile du Cana­
da. à titre de garantie, faits et exé­
cutés le 23 mai, 1972 ont été enre­
gistrés au Bureau de la division 
d enregistrement de Montréal le 24 
mai, 1972 sous le numéro 23511Ç0 
daté à Montréal le 17 mars, 1976. 
La Banque Mercantile du Canada

APPEL D'OFFRES 
CENTRE D'ACCUEIL 

STE-ANNE 
PROPRIÉTAIRE:

CORPORATION DU CENTRE 
D'ACCUEIL STE-ANNE 

DE MONT-LAURIER 
4lf DELA MADONE I 

MONT-LAURIER 
ARCHITECTE:
ANDRÉ SIMON 

436 DE LA MADONE 
INGENIEUR: . 

PATRICK RYAN 
436 DE LA MADONE 

MONT-LAURIER 
La corporation du centre il "accueil 
propriétaire, demande des soumi— 
aion* pour la construction de U 
rénovation du centre d'accueil Sic- 
Anne A Mont-Laurier!
Seule* sont autorisées à soumis­
sionner pour l'exécution des tra­
vaux. les personnes aye 
principale place d'affaires 
Province de Québec.
Les plans, devis, documents cnn- 
Iractuels et autres tenseï 
pourront étreohtenusa

LOI SUR LA FAILLITE 
AVIS AVIS AUX CRÉANCIERS

AV IS est donné que MARTIN Dans l'affaire de la faillite de: 
FORTIN. 109. 39ème Avenue. St- ARTHUR CANTIN, s'il-
Eustache, détenteur du permis nu 000386-765. 4275. rue Hoche-
de l attestation nô M-50*528. D-2. laça. App.5.Montréal P.Q.
c«K«i>rie Entrepreneur, région AV|S est par le» pretenir, donne 
"C. s'adressera « la Cnmmivinn Anhur Clnlin „ hi( unc m. 
de. transporta du Quebec, dans le ,;,nde biens le 10e lourde mars 
but d'obtenir l'autorisation de 1976 et que U première araemblCe 
transferer eon permis ou aon sites- de, créanciers sers tenue le .10e

me. Ste-Thereie. categorie Entre- questreofficiel.à lOest.rueNo. 
preneur, région “6". conforme- tre-Dame » Montreal dan. la pm 
ment aux dispositions de I article vince de Québec.
Tout ^iniererse'peut ffaire oppoai- Dated, Drummond.il,,. „ lô, 

tinndan»l,squat„(4ljour«qui, J«-rdcmant 19,b.
. suivent la date de la première pa­
rution dans les journaux..
3epublication: le 19mars 1976 *

Société 
d'énergie 

de la Baie Jamessi—a.

Transports Transport 
Canada CanadaI* APPEL D'OFFRES 

fCP-76-19090 
pour 10 h 30 a. m. 

heure de Montréal 
le mardi 6 avril 1976 

Poste Siinl-Po^calrpe 
Comté de Soulanges 
CONSTRUCTION 

DU POSTE ET 
INSTALLATION % 

ÉLECTRIQUE INITIALE 
Toutes les conditions du pré* 

JEAN OSTICUY.C.A., sent appel d’offres sont conte- 
Syndic nues dans le document qui est 

C.P. V28. Dmmmondvillc. P.Q. j'disponible pour examen et 
peut être obtenu contre un 
paiement NON REMBOUR­
SABLE de $25 pour chaque 
exemplaire complet, chèque 
visé ou mandat payable A 
I Hydro Québec, du lundi au 
vendredi inclusivement de 8 h 
50 a.m. à 4 h 50 p.m. à l’en­
droit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO QUÉBEC 
75 ouest, bout. Dorchester 
Montréal, Quê. Canada 

H2ZIA4
Un dépôt de soumission au 
montant de QUINZE MILLE 
DOLLARS ($15.000). chèque 
officiel d’une banque â charte 
du Canada ou chèque visé tiré 
sur une banque à charte du 
Canada ou sur une caisse po­
pulaire payable à I’JJydro- 
Québec. remboursable sous 
condition, doit accompagner 
la soumission.
Seules les personnes, sociétés, 
compagnies et corporations 
ayant leur principale place 
d'affaires au Québec et qui 
auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de (’Hydro Quebec sont admi­

ses à soumissionner.
L’Hydro Québec se ré>er\c le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions

APPEL D’OFFRES .
' TA-10-03-001 

DATE DE FERMETURE: :j 
Jeudi le 15 avril 1976 

15 h 30, heure de Montréal ? 

PHASE IB, Village à LG-3 
Installation 

d’unités mobiles 
cl services municipaux 

Toutes les conditions du pré fi 
sent appel d’offres sont conte ­
nues dans un document qui est ' 
disponible pour examen et 
peut être obtenu sur paiement 
d’une somme NON REM** 
BOURSABLEde $25, pour 
chaque exemplaire complet. 
payable par chèque visé ou 

du propriétaire, contre un dépôt de mandat à l’ordre de la Société ] 
cent dollars ($100) qui sera rem- d’énergie de la Baie James, du 
bout.* au «numiasionnairt a'il lundi au vendredi inclusive.

W'- de 8 30 à 16 h 30 en,',L; 

suivent l’ouverture des soumis- dressant au: - ~
•ions. v Service des Contrats
Les soumissions devront être ac- SOCIÉTÉ D’ÉNERGIE DE 
compagnéesd’un chèque visé su LA BAIE JAMES

«•“*• "oui.
propriétaire, la corporation du de Maisonneuve
centre d’accueil Ste Anne. ou d’un *9c étage N .
cautionnement de soumission, et*- Montréal, Québec H2L 4M8" 
hll au même montant valide pour Canada - 'r
une période de quatre vingt dix y» dépôt de soumission ?u 

m.nuni dn „,u, cnr cm-
soumission devra être échangée à «««> mi c
la signature du contrat pour un '($250,000) est requis sous*- 
cautionnement d'exécution et un forme de: 
cautionnement des obligations a) Cautionnement de soumis- 
pour gages, matériaux et services. fjon émis par l'une des.

EEBEEZ: SSM5SKÏ-
copies) dans des enveloppes cache- "ste des sociétés mention-
têts et adressées au soussigné, se- nées au document d'appel 
sont reçues â Mont-Laurier. 411 de d’offre?,
la Madone jusqu’à vingt (20) heu­
res. heure en vigueur- localement, 
le vingt-troisième (23eî iour du 
mois d'avril 1976 pour être ouver­
tes publiquement au même en­
droit. le même jour et à la même

L’entrepreneur sou 
la responsabilité d< 
les sous-traitants qu'il a - 
dans les spécialités ci d 
mentionnées, lui fourniront, à 
leurs frai», un cautionnement d'e­
xécution et un cautionnement des 
obligation* pour gages, matériaux 
et services, chacun pour 50*7 du 
pnx du contrat de la spécialité.

BUREAU D'AMÉNAGEMENT DU NOUVEL- 

AEROPORT INTERNATIONAL CE MONTREAL :
.

APPEL D'OFFRES

Projet no. 600-2113 —
Aides-visuelles — Aire de dégivrage des avions.

Sut l'emplacement du nouvel aétopoti international je Montréal,:Miiabel, Québec 

DES SOUMISSIONS CACHETÉES pout le projet ci-haut mentionné et adressées au 

Bureau des Appels d'Offres 
Bureau d'Aménagement du Nouvel 
Aéroport International de Montréal 
3e Aile. 3e Étage 
Édifice du Port de Montréal 
Cité du Havre
Montréal. Québec H3C 3R4

seront reçues jusqu'à 15:00 heures (heure de Montréal), 
jeudi le 1er avril 1976.
Les plans, devis et documents de soumission qui s'y rapportent 
peinent être obtenus par les entrepreneurs à l'adresse ci-haut mentionnée 
sur présentation d'un chèque visé de $100.00 émis au nom du Receveur 
général du Canada. Le dépôt est remboursable surremise des 
plans cl devis en bon état dans un délai de quatorze (14) jours 
de l'ouverture des soumissions.

!:

'*VlS
dans la

Avis est donné que Léonard Gei­
gnard. 25 rue Bonnin, Contre­
coeur, détenteur du permis ou de 
l'attestation no M-SOOtoS D OOI. 
catégorie Entrepreneur région 6 
•'adressera à la Commission des 
transporta du Québec, dana le but 
d'obtenir l'autorisation de transfé­
rer son permis ou son attestation, 
en faveur de Florent St-Amand. 
adresse 63. Morgan, app. 2t Sorel, 
Clé Richelieu, catégorie Entrepre­
neur région 6. conformément aux 
dispositions de l'article 2.59.1 du 
règlement 2C.
Tout intéressé peut y faire opposi­
tion dans les quatre (4) jours qui 
suivent la date de la première pa­
rution dana lea journaux.
2e parution: le 19 mars 1976

;
AVIS

Conformément aux dispositions 
de l'article 1571 du coda civil, avis 
est par lea présent» donné qu’une 
cession-transport et le transfert de 
tout» créances de livra et autres 
créances recevabl», présent» et 
futur», de La Compagnie d« Bois 
Nottàway Limitée dont la princi­
pale place d'affaires est à 795 Ave­
nue Carson, Dorval. Québec à la 
Banque Mercantile du Canada, à 
litre de garantie, faits et exécutés 
le 16 janvier, 1974 ont été enregis­
trés au Bureau de la division d'en­
registrement de Montréal le 17 
janvier, 1974 tous le numéro 
2487399 daté à Montréal le 17. 
mars, 1976.

gnement» 
u bureauVILLE 

DE MONTREAL
SERVICE DE

L'APPROVISIONNEMENT
APPËLS D'OFFRES

lus

La Ville ouvrira des soumissions pour:

A HTICLES DE CARTON OU PAPIER 
POUR ALIMENTS 
SERVICE DAOENTS 
DE SECURITE 
ARBRES ET ARBUSTES 
TERRE FRANCHE (ARABLE)
TOURBE CULTIVEE 
CAM IONS 30.000 LBP.B.V.
BENNE BASCULANTE 
LOCATION D'APPAREILS
A COPIER -6avntl976
Quel que soit le mode d'expédition que le soumissionnaire 
choisit d'adopter, toute soumission doit, pour être valide- 
ment reçue, être sous pli cacheté et sa trouver physique- 

„ ment entra les mains du secretaire administratif, a son 
bureau, chambre 202. Hotel de Ville. 275 est. rue Notre- 
Dame, Montreal aux dates mentionnées plus haut, avant 
l'heure de midi Indiques par l'horloge qui ee trouve a la 
vue du public dans là bureau du secretariat administratif 
et sera ouverte immédiatement après au bureau du gref­
fier. chambre 120.
Chaque soumission devra être accompagnes d'un dépôt 
presents moue forme de cheque fait a l'ordre de la Ville de 
Montreal. Ce dépôt doit être equivalent a cinq (S) pour cent 
du montant total de chaque soumission dans le cas d arti­
cles de carton ou papier pour aliments, service d'agents de 

. arbres et arbustes, terre frantbe (arable), tourbe 

. de dix (10) pour cent du montant total de chaque 
soumission dans le cas de camions 30.000 lb PJ3.V. avec 
benne basculante, de cinq mille ($5,00000) dollars dans le 
cas de location d'appareils a copier, 
relis a copier.
Les formules de soumissions et tous les renseignements 
dont on pourra avoir besoin seront fournis a compter du 22 
mars 1970. par monsieur P. Raymond Be lisle, directeur du 
service de l'approvisionnement. 9315 rue St-Hubert, M
Hôtel" de Vi/le.4 Le Greffier de la Ville,

Montreal, le 19 mars 1976. MARC BOYER, C R.

- 6 avril 1976

-6 avril 1976 
-6 avril 1976 
-6 avril 1976 
-6 avril 1976

-6 avril 1976
Les autres panics intéresstcs pourront examiner les plans ei devis au< 
bureaux suivants:

AVEC

dollarsAssociation de la Construction de Montréal,
4970. Place de la Savane. Montréal. Québec: 
Association de la Construction de Québec,
375 Verdun. Québec, Québec:
Association des Constructeurs de la Mauiicn Inc . 
400 William, Trois-Rivières. Québec:
Association des Constructeurs du District de'Hull. 
3. rue [belette. Hull. Québec.

AVIS
Conformément eux dispositions de 
l’article 1571 du code m3, est par 
les présentes donné qu’une cession 
transport et le transfert de toutes 
créances de livres et autres créan­
ces recevables, présentes et futu­
res, de Paradis Forest Products 
Limited dont la principale place 
d’affaires est A 795 Avenue Carson, 
Dorvil, Québec à la Banque Mer­
cantile du Canada, à titre dega- 
rantie; faits et exécutés le 3 sep­
tembre, 1974 ont été enregistrés au 
Bureau de ta division d’enregistre­
ment de Montréal le 9 septembre. 
1974 sous le numéro 2548199 daté 
à Montréal le 17 mars, 1976.
I.a Banque Mercantile du Canada

AVIS
Avis est donné que Yvon Cormier, 
134 rue Principale. St Antoine sur- 
le-Richelieu. P.Q.. détenteur du 
permis ou de l'attestation no M-
502123 D-003, catégorie Entrepre­
neur, région 6. s’adressera â la 
Commission des transports du 
Québec, dans le but d’obtenir l'au­
torisation de transférer son permis 
ou son attestation, en faveur de 
Denis. Archambault. 201. rue 
Pagé, Contrecoeur, cté Verchêres, 
P.Q., catégorie Entrepreneur, ré­
gion 6, conformément aux disposi­
tions de l’article 2.59.1 du régle­
ment 2C.
Tout intéressé peut y faire opposi­
tion dans les quatre (4) jours qui 
suivent la date de la première pa­
rution dans les journaux.
2eparution le ldraars 1976

Pour information supplémentaire, priera d appeler le Bureau des 
appelsdoff'u*(514) 283-6824

Le Ministère des transports ne s'engage à accepter ni la plus basse m aucune 
des soumission:. ,

ou alternativement 
b) Chèque visé, tiré sur une j 

banque à charte canadien- i 
ne. ou caisse populaire ! 
canadienne.Benoit Baribeau, Administrateur déligué

ou alternativement- î 
c) Garantie bancaire émisé 

par une banque à charte, 
canadienne.

Les termes et conditions relà-.' 
tifs à ccs dépôts de soumis- - 
sion et aux engagements re­
quis quant aux garanties sub­
séquentes sont décrits dans le 
document d'appel d’offres.
Le dépôt de soumission et 
rengagement relatif à l’émis- * 
sion de garanties subséquen­
tes, tels que choisis par le 
soumissionnaire, doivent ac­
compagner la soumission afin 
qu’elle soit acceptée.
Seules les personnes, sociétés. * 
compagnies, corporations ou 
entreprises en co-participa- . 
lion ayant leur principale j 
place d’affaires^ Québec et *, 
qui auront obtenu le docu- J 
ment d’appel d'offres directq- , 
ment de la Société d’énergie * 
de la Baie James sont admi- • 
ses a soumissionner. \
La Société d’énergie de ls • 
Baie James se réserve le droit 
de rejeter l’une quelconque * 
ou toutes les soumissions re- \ 
eues. * •

missionnaire a
c s'assurer que 

Ic.-umus

I
reçues

Le secretaire 
M A. DENIERS

v WKmsÊÊtm _________________________ Montent du cheque 
vil# eu reullonv* 
ment de ioumission 
en dollar»r 0G## (or@{p{?m§ Spécialités

Electricité
Chauffage. • 
ventilation 
Plomberie 
Le» soumissions de ces anus-trai­
tants seront accompagnées d'un 
chèque visé au montant stipulé ri- 
dessus, fait à l'ordre du propriétai­
re. ou d'un cautionnement de 
mission établi au même montant, 
valide pour 120 jours de la date 
d'ouverture des soumissions.
Les entrepreneurs soumissionnai­
res sont responsables du choix des 
sous-traitants, tant pour" leur sol­
vabilité que pour le contenu de 
leur soumission.
Toutes lea soumissions devront 
être faites conformément aux dis­
positions de l'arrêté 
2360 en date du 7 décembre 1961. 
Le propriétaire ne s'engage pas & 
accepter la plus basse ou quel­
que autre des soumissions reçue*. 
Fernande Poirier, s.c.o.
Directeur général

AVIS $10.000
Avis est donné ou» LucieirChe» 
mil, adressï'fdfé-Clothilde. ctê 
Châteauguay. détmteur du permis 
ou de l'attestation no M-500498 D- 
002, catégorie Artisan, région 6, 
s'adressera * la Commission des 
Transports du Québec, dans le but 
d'obtenir l'autorisation de transfé­
rer son permis ou son attestation, 
en faveurde Réal Beaulne, adresse 
97, St-Georges, Châteauguay. ctê 
Châteauguay, catégorie Artisan, 
région 6. conformément aux dispo­
sitions de l'article 2.59.1 du régle­
ment 2C.
Tout intéressé peut y faire opposi- 
tien dans les quatre (4) jours qui 
suivent la date de la première pa­
rution dana les journaux. 
2eparution le 19 mars 1976

S 5.000 
S 5.000

PROJET DE MODIFICATION
Bois ouvré — Province

Le ministre du travail et de la mam-d'ocuvre, monsieur Gêrald Harvey, donne avis par les pré­
sentes, conformément à la Loi des décrets de convention collective ÏS.R.Q.. 1964, e. 143 et am.), 
que les parties contractantes A la convention collective de travail relative à l'industrie du Bois Ou­
vré dans le Québec rendue obligatoire par le décret 3449-75 du 30 juillet 1975, lui ont présenté une 
requête à l'effet de soumettre 4 l'appréciation et à la décision du lieutenant-gouverneur en conseil 
les modifications suivantes audit décret:
1. Remplacer les paragraphes 1.02 4 1.10 inclusivement, ainsi que les paragraphes 1.1.7. | 15. 
1.16,1.17,1.18 et 1.19 par les suivants:
1.02 Ebéniste: Tout salarié qui lit et convertit les données requises, qui connaît les essences de 
bois et qui. d'après ses tracées de débitage, accomplit de façon habituelle tous lea travaux de prépa - 
ration, travaux comprenant l'agencement de placage, ainsi que tous les travaux d'assemblage et de 
finition, en atelier, d'ouvrages visés par le champ d'application. " .
1.01 Ouvrier d'atelier: classe A: Tout salage justifiant au moins ù ans d'expérience qui lit et 
convertit les données requises, qui fait la lecture de schémas et qui, au moyen d'outils et de machi­
nes qu’il ajuste et entretient, prépare et assemble le bois et autres matériaux où produits en élé­
ments préfabriqués destinée aux batiments de tous genres.
1.04 Ouvrier d’atelier: classe B: Tout salarié qui lit et convertit les données requises et qui. au 
moyen d'outils et machines qu'il ajuste en entretient, prépare et assemble le bois et autres maté­
riaux ou produits en éléments préfabriqués destinés aux bâtiments de tousgenfe».
1.05 Assembleur: Tout salarié qui lit et convertit les données requises et qui, au moyen d'outils 
et de machines, assemble des pièces préparées de bois et autres matériaux en éléments préfabri­
qué* destinés aux bâtiments de tous genres.
1.06 Conducteur de machines: 3 ans et plus: tout salarié qui, justifiant trois (3) ans d'expérience 
fait la lecture des schémas, lit et convertit les données requises et qui scie, rabote, corroyé ou façon­
ne le bois et autres matériaux, règle sa machine, les scies ou les couteaux et qui peut en faire l'en-

1.07 Conducteur de imchinee: Moins dç 3 ans: tout salarié qui lit et convertit les données requi­
ses. et qui scie, rabote, corroyé ou façonne le bois et autres matériaux, règle sa machine, les scies ou 
les couteaux et qui peut en faire l'entretien.
1.08 Préposé aux machines: Tout salarie qui alimente en hou et qui exécute des travaux 4 l'aide 
d ime ou l'autre des machines servant 4 façonner et 4 travailler le bois et autres matériaux.
1.09 Machiniste: Tout salarié préposé 4 l’ajustement, 4 l'entretien et 4 la réparation des machi­
nes, 4 l'entretien et 4 la réparation de l'outillage manuel, électrique et à l'air. 4 la fabrication et au 
modelage et 4 l'affûtage des couteaux de machines et au limage des scies, a la mise en place ou au 
déplacement de machines et des accessoires inhérente.
1.10 Aide-machiniste: Tout salarié qui, travaillant sous la surveillance d'un machiniste, est 
préposé 4 l'ajustement. 4 l’entretien et 4 la réparation des machines, 4 l'entretien et 4 la réparation 
de l’outillage manuel, électrique et 4 l'air, 4 la fabrication et au modelage et 4 l’affûtage des 
teaux de machineset au limage des scies, 4 la’mise en place ou au déplacement de machines et des 
accessoires inhérents.
1.13 Expéditionnaire: Tout salarié qui lit et convertit les données requise» et qui aide A contrôler 
la réception, l'expédition et l'inventaire de tous les produits et matériaux pour l'entreprise; il peut, 
occasionnellement, conduite un tracteur ou un chariot-élévateur.
1.1$ Peintre: classe A: Tout salarié qui prépare, assortit et applique sur tous ge 
les teintures, les couleurs, les peintures, les vernis, les laques synthétiques et aube 
au moyen d'équipement qu'il entretient.
1.16 Peintre: classe B: Tout salarié qui applique sur tous genres de surfaces les teintures, les 
couleur», les peinture*, les vernjs, les laques synthétiques et autres produits et ce, au moyen d'é­
quipement qu'il entretient.
1.17 Appréleur: Tout salarié qui applique en série sur gnus genres de surfaces, les couches d'ap­
prêt, les teintures ou les peintures et ce, au moyen d'équipement qu’il entretient.
1.18 Classificateur-mesureur: Tout salarié qui possède un certificat de classificateur ou de 
mesureur émis par toute association officiellement autorisée 4 émettre tel certificat.

4.02 Affectation temporaire: Tout salarié autre qu'un salarie polyvalent, affecté 4 un emploi 
qui entraîne un. taux de salaire supérieur au sien, doit toucher ce taux supérieur pour toute Ig durée 
de l'affectation.- Il ne doit subir aucune diminution de salaire, lorsqu'il est affecté, pour une pério­
de n'excédant pas 2 semaines consécutive. 4 un emploi qui entraîne un taux de salaire inférieur au

4.03 Prime: Sauf pour le gardien, tout salarie doit toucher une prime de $0.10 l'heure pour cha­
que heure normale effectuée entre 19 h et minuit et une prime de $0.15 l'heure pour chaque heure 
normale effectuée entre minuit et 7 h
4.04 Temps supplémentaire:
a) les heures effectuées en sus des heures de la journée ou de la semaine normales entraînent une 

majoration du taux horaire de SO'r.
b) les heure» supplémentaires effectuées le dimanche oo un jour férié, chômé et payé, entraînent 

une majoration du taux horaire de 1007c.
c) tout salarié rappelé au travail avant le début de ses heures normales de travail est rémunéré 4 *

son taux horaire majoré de 50Té jusqu'au début de ses heures normales de travail.

en conseil

A. ROUSSEAU 
Directeur de 

l'approvisionnement

I*_______

Transports Transport 
Canada Canada

4105 Rappel: Lorsqu'un salarié est rappelé au travail après la fin de sa journée normale de-tra­
vail, il doit toucher une indemnité de déplacement égale 4 la moitié de son taux horaire. La rému­
nération pour cette période de l'indeminté de déplacement doit égaler au moins 4 fois le taux que 
touche le salarié pour une heure normale.

4.0» Rappel: Lorsqu'un salarie est rappel 
v ail. il doit toucher une indemnité de dépla 
neration pour cette période de l'indemnité 

rhe le salarié pour une heure normale.

4.06 Accident de travs
l'hôpital ou chez le mede 
de l'accident. ^

4.07 Dispositions spéciales relatives eux salaires: Malgré toute autre disposition de la présen­
te «ection. l'Employeur doit verser au salarié au moins la rémunération hebdomadaire minimale a 
laquelle un salarié a droit selon l'Ordonnance numéro 4.1972 de la Commission du salaire mini­
mum ou selon toute autre ordonnance ultérieure qui pourrait la modifier" ou la remplacer.

avis ;
Avise»! par les présentes donné. » 
conformément aux dispositions de * 
l'article 1571D du Code Civil de la , 
province de Québec, que Chauffa- » 
ge R.B. Inc., une corporation • 
ayant sa principale place d’alfai- * 
res X Stè-Agathe-Sud. Québec, a le , 
lfi décembre 1975. vendu, cédé et

Gulf Oil Canada Limit f

ADMINISTRATION CANADIENNE DES TRANSPORTS 
AÉRIENS RÉGION DU QUÉBEC

APPEL D'OFFRES
le au travail apres la fin de sa journée nor 
cernent égalé a la moitié de son taux horaire, 
de déplacement doit égaler au moins 4 fois h

ail: Le salarie victime d'un accident de travail qui nécessite un 
droit au paiement de toutes le» heures de sa journée norm

male de ira 
l a remu 

e taux que
Des soumissions sont demandées pour les travaux suivants à l'aéroport 

de Québec. SERVICES DE NETTOYAGE POUR UNE PÉRIODE DE 
DEUX (2) ANS COMMENÇANT LE 1er JUILLET 1976, A L’AÉRO­
PORT DE QUÉBEC, STE-FOY. QUÉBEC.

Les soumissions cachetées portant sur l’enveloppe la mention des tra­
vaux ci-dessus et adressée» au Surintendant, Gestion du Matériel, minis­
tère des Transporta, pièce 175-C, Edifice de l’Administration régionale. 
Aéroport international de Montréal. Dorval. Québec, (636-3203), seront 
reçues jusqu'* 3 heures de l'sprés-midi, heure normale de l'Est, le 8 avril 
1976.

Les plans, devis et documents qui s'y rapportent peuvent être obtenus 
sur demande* l'adresse ci-dessus sur réception d’un chèque visé de 
$25.00 fait au nom do Receveur Général du Canada. Le dépôt est rem­
boursable sur retour des documents en bon état dans un délai de’quator- 
ze jour» après l’avis des résultats de l'appel d’offres.

Une réunion d'information sera tenue lundi le 29 mars 1976 * 13:30 
heures, heure normale de l'Est, â la salle de Conférence, local 113, Édifice 
de l'administration, aéroport de Québec, Ste-Foy, Québec.

Le ministère-né s’engage à accepter ni la"plus basse ni aucune des 
soumissions.

transfère ^ 
lée. A titre de garantie. *tt> comptes t 
aux livres échus ou * percevoir et * 
toute autre créance, ainsi que tout , 
jugement, garantie, droit ou «van*- « 
tages’yrattachant.ctqueladite * 
cession acte dûment enregistrée au , 
bureau d’enregistrement de la di- » 
vision de Terrebonne, le 4 mars; * 
1976. soifs le numéro 481340. Cet- * 
le cession n'affecte en rien les ope- » 
rations régulière» de Chauffage [ 
R .B. Inc . et elle est faite dans le ", 
seul but d’obtenir une marge de r 
crédit avec Gulf Oil Canada LTmi- !

*!e. le iour

3. Remplacer les paragraphes 5.01, 5.03 et 5.04 par les suivants. . »
5.01 Les jours suivants sont des jours fériés, chômés et payés: le premier jour de l'An, le 
vendredi saint, la fête de la reine, le 24 juin, le 1er juillet. U fête du Travail, le jour d'Action 
de Grâces, le 24 décembre, le jour de Noel, le 26 décembre et le 31 décembre.
5.03 Pour avoir droit'à l'indemnité afférente à un jour férié, le salarié doit avoir travaillé 
durant la journée normale de travail qui précède le jour férié et durant celle qui le suit. Une 
absence permise par la convention ou autorisée par l'Employeur durant l'un de ces jours, ainsi 
qu'une mise A pied dans les 15 jours qui précédent suivie d'un rappel dans les 15 jours qui suivent 
le jour férié, n’affecte pas le droit A l'indemnité afférente â ce jour férié. ,

L'Employeur lié par une convention collective particulière, peut observer des jours fériés 
autres que ceux prévus A l'article 5.01 pourvu qu’il en observe au moins 11. Dans Un tel cas. 
l’Employeur doit en aviser le comité paritaire

Le 16 mars. 1976
McLean. Marier. Tees. Watson. ; 
Poitevin, Javel & Roberge. Notai- t

A. O. DUMAS,
Administrateur régional du Québec, 
Administration canadienne de Transports aériens.

mes de surfaces 
s produits et ce. 5.01

Ministère des Transports, 
Aéroport ipL de Montréal, 
Le 11 mars 1976.

AVIS •
Conformément aux dispositions. « » 

de l’artide 1571 du code civil, avis • 
est par les présentes donné qu’une " J 
cession-transport et le transfert de • 
toutes créances de livres et autres’ * * 
créances recevables, présentes et , : 
futures, de Victoria Pine lncorpo- » 1 
rated dont la principale place d’af- * 
faire» est à 795 Avenue Carson, 
Dorval, Québec à la Banque Mer- *■ 
cantiledu Canada, A titredega- ‘ 
rantie, faits et exécutés le 11 dé- * , 
cembre, 1968 ont été enregistrés au * 
Bureau de la division d'enregistre- * 
ment de Montréal le 9 janvier. « 
I960 sou» le numéro 2111745 daté *
A Montréal le 17 mars, 1976. ,*
la Banque Mercantile du Canada »

+
Société centrale Centrât Mortgage

. d'n> pothe-qufes et Ce logement and Housing Corporation4. Remplacer le paragraphe 6.04 par le suivant:

6.04 - Le salarie qui. le 1er ami. justifie de 8 ans et plus de service continu chez le même em­
ployeur. doit recevoir durant l'année, uacongé payé de 3 semaines dont au moins 2 doivent être 
continues. L'indemnité afférente a ce rongtTst égale A 6% de la rémunération du salarié durant la 
période de référence.

1.19 Vérificateur: Tout salarié qui lit et convertit les données requises et qui. au moyen d'outils. 
a'asMire de la qualité et des normes de fabrication de produit* fini» ou non finis, ou qui. au moyen 
d'outils, vérifie l'in»tallaiion d'ouvrage» de menuiserie.

APPEL D'OFFRES
pour la vente de

2. Remplacer l'article 4.00 par le suivant: 
4.00 Classifications et taux de salaires LES JARDINS PIERREFONDS 

LES RÉSIDENCES GODBÛUT4.02 la liMe de» emploi» et les taux horaires minimaux correspondant» sont le* suivant» 
A compter de

Ventrée 1er octobre •• 1er avril 
en vigueur

5. Remplacer le paragraphe 8.02 par le suivant:
8.02 Lor* du décès d'un frere ou d'une soeur, d’un beau frère ou d'une belle-soeur, un beau- 
pere ou d'une belle-mère, le salarié a droit A un jour de congé avec paie, le jour des funérailles. 
*i elles ont lieu durant un jour faisant partie de la semaine normale de travail.

1er octobre 
1977 SOCIÉTÉ CENTRALE D'HYPOTHÈQUES ET DE 

LOGEMENT — DES OFFRES SCELLÉES, claire­
ment marquées quant au contenu et adressées 
au soussigné, seront reçues jusqu'à quatorze 
(141 heures. JEUDI LE 6 MAM976, HEURE DE 
MONTRÉAL, pour l'achat do deux immeubles a 
appartements semi-luxueux, l'un comprenant 
153 logements et connu sous l’appellation: Les 
Jardins Pierrefonds. 12100 et 12110. boulevard 
Pierrelonds, Pierrefonds. Québec.
Le second connu sous l'appellation: Les Résiden­
ces Godbout, 9091 et 9101, rue Godbout. La­
Salle, Québec.
Les acheteurs éventuels peuvent obtenir les for­
mules d offres requises â l'adresse indiquée ci- 
après. L'offre la plus élevée ne sera pas nécessai­
rement acceptée. Toute personne intéressée 
peut soumissionner sur l'un bu les deux projets. 
Toutes les demandas do renseignements au su­
jet de ces immeubles * appartements doivent 
être adressées à:
Monsieur Yves L'Ecuyer, agent des ventes, tel. 
(5141341 6060. poste 294.
Gérant, Bureau des 
propriétés Immobilières 
Société centrale d'hypothèques 
et de logement 
2350. chemin Menelle 
Ville Mont-Royal 
Montréel. Québec 
-H4L4X5.

1976 1977*
Tâche».

•Chef d'équipe 
( Conducteur de machine»

de plu* de .1 ans.......................... v.
de 2 * 3 an*.........*.............................
de0*2an»..............  ......... ’......

rrepowau: machines ......... %......
Clauifirateur ............................... ....
Ebéniste ............... .. .. ..............
Ouvrier atelier *

Clarke A ......:...................................

Assembleur............................ .............
Peintre

Classe A .................... '......................
Classe B..............................:...........

Apprêteur.............................................
Vérificateur..........................................
Expéditionnaire réceptionnaire .. ....
Chauffeur de camion............ .......... ,i.
Mécanicien de machines fixes..........
Machiniste ...........................................
Ai de-machiniste .........
Conducteur chariot élévateur ..........
Gardien............................. ...........
Salarié polyvalent .............
Manoeuvre.................................... ......
Etudiant...............................................

S 4.00 5 4.25 S 4.75 5 5.00

:t.8o 4.05 4 55 4.60 AVIS
Conformément aux disposi- * 

lions de l'article 1571 du code civil, , 
'avis est par lea présentes donné . • 
qu'une cession transport et le, % 
transfert de toutes créances de IL- • ■ 
vree et autre» créance» recevables» * * 
présentes et future», de Paradis & ,
Son» Limited dont la principale • 
place d'affaires est a 795Avenue % 
Carson, Dorval, Québec à la Ban- • 
que Mercantile 4u Canada, à titre * 
de garantie, fait» et exécuté» le li * 
décembre, 1968 ont été enregistrés 
au Bureau de li division d'enregi*? * ■ 
tmnent de Montréal le 9 janvier, ) 
1969 sous le numéro 2111746 daté 
à Montréal le 17 mars, 1976. J.
La Banque Mercantile du Canada •

3.70 3.95 •< 4 .45 170
3.60 1 85 

. 3.65
4.35 4 60 6. Remplacer l'article 9.03 par le suivant.

9.00 Durée
9.01 Le décret demeure en vigueur jusqu'au 31 mars 1976. Par la suite, il se renouvelle auto­
matiquement d’année en année, à moins que l'une des parties contractantes ne s'y oppose et en 
avise par écrit le ministre du travail et de la main-d'œuvre et toute autre partie contractante 
au cours du moi» dè février de Tannée 1978 ou de toute année subséquente.

•T 40 4.15 4.40
4.15 4.40

» 13
4.90 5.15

400 4 75 5 00

3.80 4.05 4.55 4 80
3.G0 3.85 4.35 4.60
3.40 3.65 4.15 4.40

3.6Ô 4.05 4.55 4.60
La publication du présent avis ne rend pas obligatoire les dispositions qui y sont contenue*. 

Seul un arrêté en conseil peut rendre obligatoires ces dispositions, avec ou sans amendement 
L'arrété en conseil ne peut entrer en vigueur avant la date de sa publication dans Gazette offi­
cielle du Quebec.

Durant lea trente jours à compter de la date de ptlblicaGôn de cet avis dans la Gazette offi­
cielle du Quebec, le ministre du travail et de la main-d'oeuvr» recevra les objections que le» 
intéressés pourront désirer formuler. •

3.60 3.95 4.35 460
3.40 3.65 4.15 4 40

-r3.60 4.05 4.65 4 60
3.80 4.05 4.55 4.80
3.80 4.05 4.65 4.80

4.7»
4.80

r
3.70 . 3.95 4.45
.ISO 4 05 4.55
3.60 ' 3.85 • 4.35 4.60
3.70 3.95 4.45 4.70

Le souz-muuztre, 
GILLES LAPORTE.

3.20 3.45 3.95 4.20
3.70 3.95 4.45 4.70

Ministère du travail et de la main-d'œuvre. 
1033 n

3.20 
3 JO

3.45 3.95 4.20
3.36 385 petitesun
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décès
I REMERCIEMENTS/IN MEMORIAM

err
MONTREAL,

VENDREDI 19-MARS I9?6

v *
• BEAUVAIS (Alice)
[•A Laprairie, le 18 mars 
:| 1976, à l'âge de 81 ans, est 
'décédée Alice Guérin, 

épouse de feu Louis-Joseph 
^ Beauvais, demeurant 479 

chemin St-Jean,. Laprairie. 
, Les funérailles auront lieu 

samedi le 20 courant. Le 
; convoi funèbre partira des 
r salons

BILODEAU (Jean-Pierre)
Accidentellement, en Onta­
rio, le 16 mars 1976 à l’âge 
de 29 ans est décédé M. 
Jean-Pierre Bilodeau, fils 
de,feu Charles-Eugène Bi­
lodeau et de Marguerite 
Lcmay. 11 laisse un frère, 
Louis. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons

René Thériault Liée 
1120 est, rue Jean-Talon 

à 9h45 pour "se rendre à 
l'église de la Visitation où 
le service, sera ■ célébré à 
10b et de là au cimetière 
de l'Est, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation.

GAIARNEAU (Oicar)

A St-Vincent-de-Paul, le 16 
mars 1976. à l’âge de 81 
ans, est décédé M. Oscar 
Galameau, époux de feu 
Bella Lachapelle. Les funé­
railles auront lieu samedi 
le 20 courant. Le convoi fu­
nèbre partira des salons 

J.-M.-D. Cyr, Enrg., 
1039, rue du Collège, 
St-Vincent-de-Paul, - 

pour se rendre à l’église 
St-Vincent-de-Paul, où le 
service sera célébré à 11 
h, et de là au cimetière de 
St-Vincent-de-Paul, lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon fermé de 5 à 7 h
p.m. _____

i JETTE (Emélino)
' A Joliette, le 18 mars 1976 
à l’âge de 71 ans, est décé­
dée Mme Ange-Albert 
Jetté, née Emélina Carrier, 
demeurant 48 avenue des 
Bouleaux,Notre-Dame-des- 
Prairies. Les funérailles 
auront lieu samedi le 20 
courant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

Orner Landreville 
et Fils Inc. • , 

674, rue St-Louis 
pour se rendre à l’église 
Notre-Dame des Prairies, 
où le service sera célébré 
à lh30 et de là au cime­
tière de Joliette, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

MAILHOT (Floretta)
A Montreal, le 18 mare 
1976 à l’âge de 88 ans, est 
décédée Mme veuve Oscar 
Mailhot, née Florctte Ar­
chambault, mère de Gas­
ton, de St-Hyacinthe (Clé­
mence C o f d e a u), Mme 
René Massicotte (Made­
leine), Mme Raymond Bis­
son (Julienne),B e r n a r d 
(Jeannette Guertin), partira des salons 
André, de Québec (Made­
leine Gervais), Mme Jac­
ques Sauvé (Geneviève), 
sa belle-fille Mme Robert 
Mailhot (Claire Alary), sa 
soeur, Mme Philippe Pelo- 
quin, de St-Germain de 
Grantham et son frère Lu­
cien. Les funérailles auront 
lieu lundi le 22 courant. Le 
convoi funèbre partira de 
la résidence funéraire 

Magnus Poirier Inc.
6520, rue St-Denis, 

pour se rendre à ,l’église 
St-Etienne, où-le service 
sera célébré à 2 h p.m. et 
de là au cimetière de Cô- 
te-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

PEPIN (Row Hélène)
A Montréal, le 17 mars 
1976 à l’âge de 57 ans, est 
décédée Mme veuve Ro­
land Pépin, née Rose-Hé­
lène Coursol, elle laisse 
son fils Robert (Marie La- 
violette), ses filles: Hélène, 
Huguette (Mme Claude La- 
pierre), Cécile (Mme 
André Tremblay), Nicole 
(Mme Gilles Marsan), 
ainsi que plusieurs petits- 
enfants. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira de la résidence fu­
néraire

VAILLANT (Mathilda)
Au Foyer St-Laurent, le 17 
mars 1976, à l’âge de 93 

est décédée Mathilda

MORACHE (René)
A Montréal, le 18 mars 
1976 à l’âge de 69 ans, est 
décédé M. René Morache, 
époux de Gilberte Reeves. 
Outre son épouse, il laisse 
dans le deuil, une soeur, 
Mme Louis Morin (Ger­
maine). Les funérailles au­
ront lieu lundi le 22 cou­
rant. Le convoi funèbre

THEORET (Armand)
A l’Ile Bizard, le 17 mars 
1976, à l’âge de 65 ans, est 
décédé M. Armand Théo- 
rèt, fils de feu M. et Mme 
Vitalien Théoret. Il laisse 
dans le deuil, ses frères et 
soeurs: Hélène (Mme Auré 
Brunet), Emile (époux de 
Germaine Lecavalier), An­
toine (époux de Madeleine 
B é 1 a n g e r), Mme veuve 
Donat Claude (Alice), Ca­
mille (époux d'Eméren- 
tienne Joly), Léopold 
(époux de Juliette Pro­
vost), Marcel (époux • de 
Claire Bélanger), Mme 11- 
dege Guerrier (Cécile), 
Mme Emile Legault (Thé­
rèse), ainsi que ses tantes 
et plusieurs neveux et niè­
ces. Les funérailles auront 
lieu samedi le 20 courant. 
Le convoi funèbre partira 
dessalons

WitSON (Alice) —
A Montréal, le 18 mars 
1976, à l’âge de 70 ans, est 
décédée Alice Raymond, 
épouse d'Albani Wilson, 
mère de Guy, Jean-Paul- 
(époux de Lise S.t-Jean);' 
grand-mère de 2 petits-en­
fants: France et Marc. Lui 
survivent aussi 2 frères; 
Léo, époux d’Alice Proulx)T 
Hervé, époux de Simone 
Dutour, ainsi que plusieurs • « 
neveux et nièces. Les funé 
railles auront lieu lundi le 
22 courant. Le convoi funè— 
bre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée,
400 est, Henri-Bourassa, 

pour se rendre, à l’église,.' 
Ste-Madeleine-Sophie, . où -, 
le service sera célébré à 
10b, et de là au cimetière - 
de Vile Bizard, lieu de la 
sépulture. Parents et ami^ 
sont priés d’y assister sans * 
autre invitation. Salon • 
fermé de 5 à 7h p.m. Ex-. , 

l posée ce soir à 7h.

ans,
Therrien, épouse de feu 
Jules Vaillant. Elle était la 
soeur de feu Mme Ernest 
Laurin, de Cartierville et 
de feu Malvina Laliberté, 
de Montréal. Les funérail­
les auront lieu samedi le 
20 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 
Boudrias et Cormier Ltée, 

816, boul. Ste-Croix, 
Ville St-Laurent, 

pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-des-Anges, où 
le service sera célébré à 2 
h 30, et de là au cimetière 
de Côte-des-Neiges, lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation.

Henri Guérin Inc. 
jl 425, chemin St-Jean,"

•; pour se rendre à l’église 
Nativité, où le service sera 
célébré à 10h30 et de là au 
cimetière de Laprairie, lieu 
de la.sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon, fermé de 5 à 7h

Urge! Bourgie Ltée 
745, rue Crémazie est, 

pour se rendre à l’église 
St-Thomas Apôtre, où le 
service sera célébré à 10 h 
a.m. et de là au cimetière 
de St-Hyacinthe, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

Magnus Poirier Inc. 
7100 rue Joseph-Renaud, 

pour se rendre à l’église 
Notre-Dame d’Anjou où le 
service sera célébré à llh 
et de là au cimetière de 
St-Léonard, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation..

p.m. ■

BRODEUR (Eugénie)
A Montréal, le 18 mars 
1976, à l’âge de 90 ans, est 
décédée Mme Albert Bro­
deur, née Eugénie Moreau. 
Elle laisse ses enfants, 
Christophe, Etienne, Mau­
rice, Albert, Mme Horace 
Campeau (Mari e), Mme 
Fernand Charest (Eugénie) 
et de nombreux petits-en­
fants. Les ' funérailles au­
ront lieu lundi le 22 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira de la résidence fu­
néraire

BENARD (Reino)
A Montréal, le 18 mars 
1976, est décédée Mme 
veuve Ferdinand Bénard, 
née Reina Borduas, demeu­
rant au 79 rue Youville, 
Varennes. Les funérailles 
auront lieu samedi le 20 
courant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

Normand Jodoin Enrg.
277, rue Ste-Anne, 

Varennes, 
pour se rendre à l'église 
paroissiale où le service 
sera célébré à lOh et de 
là au cimetière du même 
endroit, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

PEUETIER (Potrick)
A LaSalle, le 18 mars 1976 
à l’âge de 58 ans, est dé­
cédé M. Patrick Pelletier, 
époux de Berthe D’Amour, 
demeurant rue McLeoad, 
Châteauguay. Les funérail­
les auront lieu samedi le 
20 courant. Le convoi funè­
bre partira de la résidence 
funéraire

J.-R. Reid et Fils Inc.
35, boul. Normand, 

Châteauguay,
à 2h45 pour se rendre à 
l’église Christ-Roi, où le 
service sera célébré à 3h 
et de là au cimetière de 
Côte-des-Neigcs, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à 7 h.

LESJ.-A. Legault,
16114 ouest, boul. Gouin, 

Ste-Geneviève, 
pour se rendre à l’église 
paroissiale de l’Be Bizard, 
où le service sera célébré 
à 3 h, et de là au cime­
tière de l’Ile Bizard, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Salon fermé de 5 à 7 h

PETITES
ANNONCES

285-7111RATEUE (Albina)
A Montréal, le 18 mars 
1976, à l'âge de 75 ans, est 
décédée Mme veuve Léo­
pold Râtelle, née Albina 
St-Sauveur, demeurant rue 
Lebrun, mère de Jean- 
Marc, époux d'Anita Gau­
thier, Denis, époux de Lise 
Girard, Fleurette, épouse p.m.
de Gilles Groulx, Serge, ---------
époux d'Agathe Verville, ; THEORET (Wilder) 
ainsi que plusieurs petits- ! a Montréal, le 17 mars 
enfants. Les funérailles au-1J976, à l’âge de 68 ans, est 
ront lieu lundi le 22 cou- décédé Wildor Théoret, 
rant. Le convoi funèbre j époux de Cécile Lajeu- 
partira des salons ; nesse. Outre son épouse, il
Giguère et Tomasso Inc., laisse dans le deuil ses fil­

les: Mme Jacques Cham­
pagne (Pierrette), Mme 
Jean-Pierre Plante (Miche­
line), ses fils: Gilles, 
époux d’Huguette Thifault, 
Noel, époux de Carmelle 
Vaillancourt et C 0 n r a d, 
ainsi que plusieurs petits- 
enfants. Les funérailles au­
ront lieu lundi le 22 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons

René Theriault Ltée, 
1120 est, rue Jean-Talon, 

pour se rendre à l’église 
St-Edouard, où le service 
sera célébré à 11 h, et de 
là au cimetière de l’Est, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

avis légaüx 
appels d'offres 
soumissnmns

MEUNIER (Marc R.)
A -Montreal, le 17 mars 
1976 à l’âge de 63 ans, est 
décédé M. Marc R. Meu­
nier, ancien directeur des 
Relations publiques 
Chemins de Fer Nationaux, 
membre du Conseil de la 
Vie Française, président 
du Projet 80, époux en 
Ières noces de feu Marie 
LeBail et en 2es nbces de 
Rachel Gagné. Il laisse ses 
enfants Nicole et Michel. 
Une messe de funérailles 
vendredi le 19 courant à 10 
h a.m. en l’église St-Via- 
teur d’Outremont. Donc ac­
ceptés pour le Projet 80 
Inc. (1926 rue Plessis) et 
dons à la Société Cana­
dienne du Cancer (1372 rue 
Ste-Catherine ouest). Sé­
pulture dans l’intimité.

Magnus Poirier Inc.
10526, rue St-Laurent 

pour se rendre à l’église 
St-André-Apôtre où le ser­
vice sera célébré à 10 h et 
de là au cimetière de Cô- 
te-des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont prié).p’y assister sans 
autre "Invitation. Pour sa­
medi, salon fermé de 5h à

aux

LARIVEE (Lauretta)
A Montréal, le 17 mars 
1976 à l’âge de 70 ans, est 
décédée Mme veuve Al- 
phée Larivée, née Laurette 
Clermont, demeurant rue 
S t e -C 1 a i r e, mère de Sr 
Yvette Larivée, S.S.A., 
Paul-Emile, époux de Gil- 
b e r t e Cousineau, Roger, 
André, époux de Marie- 
Paule Aubé, Jeannine, 
épouse d’Armand Roussil, 
Réjeanne, épouse de Mau­
rice Pilon, Cécile, épouse 
de Marcel Plante, Fer­
nand, époux de Jeannette 
Pelletier, Lise, épouse de 
RéjeanM o n g c a u, Jean- 
Guy, époux de Pauline 
Chiasson, Pierrette, épouse 
de Carmen Toralti, Yvon, 
époux de Louise Pellerin, 
ses frères et soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs, neveux et nièces 
ainsi que plusieurs petits- 
enfants. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

Giguère et Tomasso Inc, 
8989, rue Hochelaga, 

à 9h 30 pour se rendre à 
l’église St-Victor, où le ser­
vice sera célébré à lOh et 
de là au cimetière de l’Est 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à7h. ___ __

B ENFANTE (Isabelle)
A ^Montréal, le 18 mars 
1976, à l'âge de 81 ans, est 

"décédée Mme Isabelle Ben­
fante, née Calbcrg, épouse 
de feu Hugo Benfante. Elle 
laisse ses enfants: Paule, 
Huguette, épouse de M. 
Horace Eizenberg, Gian- 
niria, épouse de M. Pierre 
Mercier-Gouin, M. et Mme 
Léopold Benfante (Louise), 
le ipère Hugo Benfante, 
ainsi que plusieurs petits- 
enfants. Le convoi funèbre 
partira de la résidenétTfu- 

_ néraire

8989, rue Hochelaga, 
à 10 h 30 pour se rendre à 
l’église St-Bemard, où le 
service sera célébré à 11 
h, et de là au cimetière de 
l’Est, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à 7 h.

PEPIN (Orner)
A Ste-Thérèse, le 17 mars 
1976, à l’âge de 90 ans, est 
décédé M. Orner Pépin, 
époux de feu Anne-Marie 
Tessier, elle laisse dans le 
deuil, son fils Jean-Gérard 
(son épouse Michèle) de 
Paris, ses 2 filles; Berthe 
et Cécile, son gendre 
Jean-Paul Filion, 4 petits- 
enfants et 2 arrière-petits- 
enfants. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira

de la résidence funéraire 
Maurice Savaria Inc.

61, rue Blainville ouest, 
pour se rendre à l’église 
Ste-Thérèse, où le service 
sera célébré à 10 h a.m. et 
de là au cimetière de St- 
Jérôme, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

APPEL D'OFFRES7h.

NETTOYAGE ET ENTRETIEN DES SITES 

DIVERS ENSEMBLES D’HABITATION 
RÉGION DU GRAND MONTRÉAL.

Des offres cachetées indiquant clairement leur 
contenu et adressées au soussigné, seront re- ■ 
çues jusqu'à 14:00 heures HEURE DE MON­
TRÉAL, MARDI LE 30 MARS 1976
POUR Le nettoyage des sites, l'application d’en­

grais et la coupe de gazon. À divers en­
sembles d’habitation dans la région du 
Grand Montréal.

Les soumissionnaires peuvent obtenir les docu­
ments de soumission à l'adresse indiquée ci-a­
près et sont disponibles aux tins d’inspection à la" 
succursale de Montréal de la Société.
Chaque offre doit être accompagnée d'un dépôt 
de garantie au montant indiqué dans les formu­
les de soumission. Cette garantie sera conservée 
par la Société Centrale d’Hypothèques et de 
Logement en vue d’assurer la parfaite exécution 
du contrat. Ni la plus basse ni aucune offre ne 
sera nécessairement acceptée.
Le Gérant du Bureau des Immeubles
SOCIÉTÉ CENTRALE
D'HYPOTHÈQUES ET DE LOGEMENT

2350 Chemin Manella
Ville Mont-Royal
Montréal, Québec
H4L4X5

CANTIN (Louii de Gonza­
gue)
A Montréal, le 18 mars 
1976, à l’âge de 71 ans, est 
décédé M. Louis de Gonza' 
gue Cantin, époux de Ber­
the Dupuis. Les funérailles 
auront lieu lundi le 22 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée 
745, rue Crémazie est, 

pour se rendre à l’église 
Bt Alphonse. où le service 
sera célébré à 2b et de 
là au cimetière de Côte- 
des-Neiges, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

RAYMOND (Madeleine)
A Montréal, le 17 mars 
1976, à l’âge de 52 ans, est 
décédée Mme Rémi Ray­
mond, née Madeleine Pom- 
minville. Outre son époux 
elle laisse ses enfants: Da­
nielle, épouse de Gerald 
Daly, G i n e 11 e, Jacques, 
époux de Louise Sasseville 
et Alain. Les funérailles 
auront lieu samedi le 20 
courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée, 
745, rue Crémazie est 

pour se rendre à l’église 
Christ-Roi où le service 
sera célébré à 9 h. et de 
là au cimetière d’Oka, lieu 
de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autre invitation.

MONETTE (Béatrice)
A Montréal, le 17 mars 
1976 à l’âge de 87 ans est 
décédée Mme veuve Wil­
frid Monette, née Béatrice 
Rolland. Elle laisse une 
soeur, Annette Rolland, ses 
nièces, Françoise Dolbec, 
Gisèle Monette, épouse de 
GeorgesL e p r o h o n,son 
neveu, Rolland Dolbec, 
époux de Madeleine Ma­
rion. Les funérailles auront 
lieu lundi le 22.courant. Le 
convoi funèbre partira des 
salons

Magnus Poirier Inc.
7100, me Joseph-Renaud. 

Parents et amis sont spé­
cialement invités à partici­
per à la célébration qui 
aura lieu en l’église Notre- 
Dame d’Anjou, à lOh a.m. 

. samedi le 20 et l’inhuma- 
• tion au cimetière de la Cô- 

te-des-Neiges, le 23 cou- 
rapt.

THIBAULT (Arthur)
A Dade City, Floride, le 16 
mars 1976, à l’âge de 68 
ans, est décédé M. Arthur 
Thibault, retraité du corps 
policier de la ville de 
Montréal, époux de Lu­
cienne Farand, autrefois de. 
Montréal, demeurant à St- 
Chrysostome. Les funérail­
les a u r 8m t lieu samedi 
après-midi le 20 courant. 
Le convoi funèbre partira 
des salons d funérarium 

Lionel Demers,
27, me Notre-Dame, 

St-Chrysostome, 
pour se rendre à l’église 
paroissiale. de St-Chryso- 
stome, où le service sera 
célébré à 3 h, et de là au 
cimetière d e St-Chryso­
stome, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

™ “m, _- '%à 1 age de u8 ans est à râge de 92 ans, est 
defiede. M. Camille Ber- décédée Mlle Alberta Clou­
t h i a u m e, epoux de leu tjer. demeurant au foyer 
Jeannette Lapointe. Les fu- EmUie Gamelin, 1440 Du- 
nérailles auront heu sa- fresne_ fdle de feu 
médi le 20 courant. Le con- Edouard Cloutier et de feu 
vol funèbre partira des sa- bibine Elisabeth Jamais de 
lons Beauregard. Les funérailles
• - T- Sansregret Ltee auront lieu samedi le 20 

, U-630 me courant. Le convoi funèbre
1 Notre-Dame esc partira des salons 

, poiir. sif rendre a l église Alfred Dallaire Inc. 
St-Marcel où le service et J.-A. Gauthier Enrg.
sera célébré a lOh et de la 2521, me Ste-Catherine est 
au cimetière de 1 Est, lieu à 8h45 pour se rendre à 
de la sépulture. Parents et ^église St-Vincent-de-Paul, 
aqiis sont priés d y assis- 0q ]e servjce sera célébré 
ter spns autre invitation. -a gj, ej de là au cimetière 

de l'Est, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

Alfred Dallaire Inc.
3254, me Bellechasse, 

à 10h45 pour se rendre à 
l'église St-Jean Berchmans, 
où le service sera célébré 
à llh et de là au cime­
tière de Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Exposé vendredi, 
7hp.m.

FAITES PORTER 
À VOTRE COMPTE 

CHARGEX

vous n'avez qu'a 
donner votre numéro 

en commandant 
votre annonce.

LES PETITES ANNONCES 

285-7111

SAUVE (Bernadette)
A Montréal, le 17 mars 
1976, à l’âge de 78 ans, est 
décédée Mme Bernadette 
Descarreaux, épouse d’Ar­
thur Sauvé, de l’imprime­
rie Sauvé et ses Fils. 
Outre son époux, elle laisse 
dans le deuil ses 2 fils, Gé­
rard, époux d’Armande 
Morel, Fernand, époux de 
Rita St-Onge, ses 2 filles, 
Claire (Mme Jean-Marie 
Vaillancourt), Lise (Mme 
Maurice Bisaillon), ainsi 
que ses petits-enfants et 
arrière-petits-enfants. Les 
funérailles auront lieu 
lundi le 22 courant. Le con­
voi funèbre partira des sa­
lons

i

U * sar ssrLETOURNEAU (Gérard)
A L’Annonciation, le 17 
mars 1976 à l’âge de 54 
ans, est décédé M. Gérard 
Letourneau, président de ;
J.-Oscar Letourneau, gros­
s i s t e de L’Annonciation, - 
époux d’Annette Borduas, 
demeurant à L’Annoncia­
tion. Les funérailles auront 
lieu samedi le 20 courant.
Le convoi funèbre partira (-lo«pb-Alm«)
f-'«nÿi.Virs

^ d é c é d é M. Joseph-Aimé 
Charlcbois, époux de feu 
Rosalba Turpin. Les funé­
railles auront lieu samedi 
le 20 courant. Le convoi fu­
nèbre partira des salons 

J. Ouimet et Fils 
3517, boul. Lévesque 

pour se rendre à l’église 
St-Maxime, où le service 
sera célébré à 11 h, et de 
là au cimetière de Sfe-Do- 
rothée, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d’y a s s i s t e r sans 
autre invitation.

ADMINISTRATION CANADIENNE DESTRANSPORTS 
AÉRIENS REGION DU QUEBEC

APPEL D'OFFRESAvis de décès Des MiumtsMOns sont demandées nour.les travaux suivante à llnuvn. «- 
Quebec. APPROVISIONNEMENT ET SYSTÈMES DE DISTRIBU- '* 
TION D'EAU POTABLE ET DE PROTECTION CONTRE LE FEU. 
INCLUANT TOUS LES TRAVAUX CONNEXES A L'AEROPORT 
DE ROUYN, QUEBEC.

Les soumis "

reçus après les heures de tombée

! NÉCROLOGIE CHARLEBOIS LAMOUREUX (Charlei)
A Longueuil," le 18 mars 
1976, à l'âge de 69 ans, est 
décédé M. Charles Lamou- 
reux, époux de Germaine 
Bélair, il laisse dans le 
deuil 6 enfants: M. et 
Mme Robert L e b 1 a n i 
(Rita), M. et Mme Donia 
Fleury (P,a u 1 e 11 e), M. 
Jean-Pierre Lamoureux, M. 
Paul Lamoureux, M. et 
Mme Fernand Maheux, M. 
et Mme Armand Lamou­
reux. Lés funérailles au­
ront lieu lundi le 22 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira de, la résidence fu­
néraire

Ed. D arche et Fils Inc.
527, rue Ste-Hélène 

pour se rendre à l'église 
St-Georges, où le service 
sera célébré à 10 h a.m. et 
de là au cimetière de Cô- 
te-des-Neiges, lieu de la sé- 
pùlture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Salon 
fermé de 5 à 7 h p.m.

sums cachetées portant sur l'enveloppe la mention des tra- . . 
vaux ci-dessus et adressées au Surintendant, Gestion du matériel, minis­
tère des Transports, pièce. 175-C, Edifice de l'Administration régionale, . ' J 
Aéroport international de Montréal, Dorval, Québec. (636-3203), seront 
reçues jusqu'à 3 heures de l'après-midi, heure normale de l'Est, le 2 avril ' •

Les plans, devis et documents qui s'y rapportent peuvent être obtenus 
sur demande à l’adresse ci-dessus sur réception d'un chèque visé de 
$50.00 fait au nom du Receveur Général du Canda. Le dépôt est rem- . . 
boursablc sur retour des plans et devis en bon état dans un délai de 14 
jours après l’avis des résultats de l'appel d'offres. Les plans et devis peu- ^ * 
vent être examinés au bureau de l'Association de la Construction de * -, 
Montréal, 4970 Place de la Savane, Montréal, A l'Association de la Con­
struction de Québec, 375 rue Verdun, Québec, et à l'Association des Con-. 
structcurs de l’Ouest du Québec Inc.. 129 rue Principale, Rouvn. Qué­
bec.

b

V rSI Suppère Enrg. 
de L’Annonciation 

pour se rendre à l’église 
paroissiale de L’Annoncia­
tion, où le service sera cé­
lébré à 10h.30 et de là au 
cimetière d e l’Annoncia­
tion, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. Salon fermé de 5 
à 7 h.

Ki DUCHESNE (Albert)
A Montréal, le 18 mars 
1976 à l’âge de 68 ans, est 
décédé M. Albert Du­
chesne, époux de feu Eva 
Vandàl. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons

J.-A. Langlois 
8628, rue Hochelaga 

pour se rendre à l’église 
Ste-Claire, où le service 
sera célébré à 9h30 et de 
là au cimetière de Sorel, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

v>A'/
? Alfred Dallaire Inc. 

et J.-A. Gauthier Enrg., 
2521 est,rue Ste-Catherine,' 

à 1 h 45 pour se rendre à 
l'église St-Vincent-de-Paul 
de Montréal, où le service 
sera célébré à 2 h, et de 
là au cimetière de l’Est, 
lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation. .

y ii'siy:

AJOUTEZUNE PLUME 
A VOTRE CHAPEAU AVEC

LES PETITES 
ANNONCES

I Ü Le ministère ne s'engage A accepter ni la plus basse ni aucune des " 
soumissions. • • ^

A. O. DUMAS.
Administrateur regional du IJucbcc. 
Administration canadienne des Transportaerien.*

yîa presse
! LUSSIER (Yvett»)

Subitement à Montréal, le 
16 mars 1976, à l’âge de 64 
ans, est décédée Yvette 
L a h a i e, épouse de feu 
Georges Lussier. Elle lais­
se . ses soeurs: Gabrielle 

! (Mme Laurent Caron), 
Jeanne (Mme Simon 
Major), ses beaux-frcres et 
belles-soeurs: M. et Mme 
René. Lussier, Mme An­
nette Lussier, M. et Mme 
Albert Lussier, M. et Mme 
Jean-Jacques Larouché, M. 
et Mme Jean-Léon Lussier, 
ainsi que plusieurs neveux 
et nièces. Les funérailles 
auront lieu vendredi le 19 
courant Le convoi funèbre 
partira des salons 
. Paul et Fortin,

835 est, avenue Laurier 
pour se rendre à l’église 
St-Denis où le service sera 
célébré à 2 h, et de là au 
cimetière de Côte-des-Nei- 
ges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre in­
vitation.

Minisleredes Transport* 
Aéroport int. de Montréal. 
Le 11 mars 1976.

285-7111•!
Ulysse Racine

' Madame Ulysse Racine 
- (Evelyn Berry), son fil* 
.• Fabien, président des In­
* ddstries Mont-Royal Inc, 
i (son époyse, Louise Légaré), 
" a a-fille Constance (son 
J| éphux. Docteur René Char­
i bonneau. M.l). psychiatre) 

u et ses petits-enfants, Pnsra- 
I' le. Caroline, Nathalie. Pa­

trice, désirent adresser leurs 
plus sincères remerciements 

'• a toutes les personnes qui
• leÿr ont témoigné de la 
'■ sympagnic soit par offran-
• des de messes, bouquets spi­
rituels, visites,’’assistance 
aux funérailles et dons à dif-

.1 férejits organismes de re- 
j1 chèrche médicale lors du 
■! décès de Monsieur Ulysse 

■ Racine, président-fondateur 
|| des Industries Mont-Royal 
!) Ine, survenu le 7 février 
u dernier. Que toutes les per­
il sonnes qui ont omis de s'ins- 
i: cnn veuillent bien consi- 
t dérer ces remerciements 

!| comme personnels.

LES MONUMENTS QUE 
L'ON TENTE D'IMITER

GAUDRY (Cordelia)
A Montréal, le 18 mars. 
1976, est décédée subite­
ment Mme Eugène Gau- 
dry, née Cordélia Barck, 
demeurant 814 boul. St-Jo- 
seph est, outre son époux, 
ex-conseiller municipal, 
elle laissé ses fils: Dr
Marcel Gaudry, optomé­
triste, époux de Marcelle 
Gouin, Maurice, c.a., époux 
de Blanche Desnoyers, Lio­
nel, ses filles: Madeleine, 
épouse de feu Roger Daté. 
Jeanne épouse de Marcel 
Desmarais, Jacqueline, 
épouse du Dr Viateur Syl­
vestre, ses soeurs: Mlle 
Jeanne Barck, Gaétanne, 
épouse de Léo Fournier, 
ainsi que 17 petits-enfants. 
Les funérailles auront lieu 
lundi le 22 courant. Le con­
voi fujièbre partira

de sa demeure 
. 814, boul. St-Joseph est 
à 9 h a.m. pour se rendre 
à l’église St-Denis, où le 
service sera célébré à 9 h 
30 et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Direction 
funéraire A. Dallaire et J. 
S.VaUééLtée.

AVIS LEGALO. 0 Veuillez prendre avis que la com-- 
pagnic Vogue Sportswear Mfp. C*o:' 
s’adressera au Ministre des Finanr

:Q 0 / re<- Institutions et Coopérative* 
pour lui demander l’autorisation 
d’abandonner *:i charte. Victor 
Shamy, secretaire trésorier <!«• la 
compagnie.

DUPONT (Use)
A Auteuii, Laval, le 17 

1976 à l’âge de 30mars
ans, est décédée Mme Ri­
chard Dupont, née Lise 
Lanctôt. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 20 cou­
rant. Le convoi funèbre 
partira des salons 

J.-M.-D. Cyr Enrg. 
1856, boul. des Laurentides, 

Vimont
pour se rendre à l'église 
St-Elzéar, où le service 
sera célébré à 2 h p.m. et 
de là au cimetière de St- 
Elzéar, lieu dé la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans 
autre invitation! Salon 
fermé de 5 à 7 h p.m.

SERF1#MAIEPART 
(frère Euilache)
A Ste-Dorotbée, le 19 mars 
•1976, est décédé frère Eus- 
tactie Malépart, F.E.C., fils 
de feu Eus tache Malépart 
et de Claire Robert. Les 
funérailles auront lieu 
lundi le 22 courant à 10 h 
en la chapelle du

• Foyer de LaSalle 
300, Bord de l’Eau 

Ste-Dorotbée
et de là au cimetière de 
Côte-des-Noiges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans 
autre invitation. Exposé ce 
soir 7 b.

CONSTRUCTION DE 
DÉFENSE U9511 

LIMITEE 
Avis aux

SOUMISSIONNAIRES 
Projets: St-Jean Québec)
(a) Fournir et Installer 

mégastructure acier 
d’armature podium — 
Secteur 1 (Lot no 16). 
Dossier: SJ 552-16

(b) Mégastructuro finie des 
dalles de béton (Lot no 
22). Dossier: SJ 552 18

c) Mégaelmcture Coffrage 
et mise en place du béton 
Podium secteur 1 (Lot no 
18) (177) (27) B FC St- 
Jean (Québec). Dossier: 
SJ 552 17

La date pour la soumission 
pour le projet mentionné ci- 
dessus a été repportée au 1er 
avril 1976. jeudi, â .1 heures de 
l'aprés-mifi, heure normale de 
l’Est.*
N. J. Smith, secrétaire 
6e étage, Edifice Kenson 
225, rue Metcalfe 
Ottawa (Ontario)
KIA0K3

i
FAITES CONFIANCE À UNE 

MAISON RÉPUTÉE!
i Nrpienet pas le risque d’être désappointé, nos artis­

* tes-sculpteurs créeront, dans les plus beau* granits, 
-une véritable pièce d’art Nous vous offrons une va­

riété de monuments i des prix convenant â toutes les 
bourses.

:
U y a 2 bonnes 

raisons pour utiliser

LES Pamphlet gratuit sur demande
t SMIIOEIOPETITES

ANNONCESr
Artiste-sculpteur

BUREAU : 6776 est. me SHERBROOKE 
Terrain des monument* et manutaclure* 

A cOté du cimetière de l’Est

f! i-r-cesT
RAPIDE

7— C'EST 
EfflCACE

t-: Pour être quand même heureux 
de ta vente d'un objet 

que vous aimez 
LES PETITES ANNONCES

6811 EST, SHERBROOKE — 259-6917
10111 mou'» ■ ». 
cm mou'» s m.

OUI 111 1 
Il BIM1N

QUELQU'UN EST l/L 
pour vous Ecouter 

ET VOUS AIDER 
LES PETITES ANNONCES 

735 7111
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